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V I V E L A C O U L E U R 
m i s e e n r e l i e f 

p a r u n s y s t è m e o p t i q u e e x c e p t i o n n e l 

V I V E N T 
les belles images 

auxquel les le refroidisseur B L O W - A I R - C O O L I N C 
assure u n e p ro tec t ion to ta le 

V I V E N T 
les souveni rs des beaux lours , se succédant sur l 'écran, 

c o m m e par miracle , a n i m é s par les passe vues 
SELECTRON SEMIMATIC ou C H A N G E U R E L E C T R I Q U E d u 

PHOTO-PROJECTEUR 
équipe sur demande du 

^ V A R I M A L I K 

W Objectif à 

' F O Ï E R V A R I A B L E M A L I K 
1 QUALITÉV - y F R A N C E 

UOilV^ClU f sTASSDARD'^OOVI 

1 9 e N F 
-f L a m p e 

"CLASSE M A L I K " 
A PORTEE DE TOUS 

U n n o u 
ve l appa re i l a u x p 

ossiblUtés illimitées 

7EISS-
IKON 

Avec l'apparition du nouveau C O N T A R E X , ¡1 a été créé un .ipparcii reflex 

mono-objectif dont les réalisations dépassent dans une large mesure tout ce 

qui était connu jusqu'à présent. Avec tous ses avantages le C O N T A R E X résout 

pratiquement chaque problème particulier du domaine artistique, scientifi-

que,voirede la photographie d'amateur,cn ayant recours à un nombre d'acces-

s o i r e s étonnamment restreint. C'est l'apogée de la production Z E I S S I K O N . 

Six o b j e c t i f s Z e i s s d e g r a n d e q u a l i t é p o u r 

l ' é n o r m e d o m a i n e d e p r i se d c v u e c o m -

pr i s e n t r e 21 e t 2 5 0 m m d e f o c a l e . 

A v e c l ' o b j e c t i f s t a n d a r d Z e i s s P l a n a r 

1 : 2 / 50 m m , poss ib i l i t é d e p h o t o g r a p h i e 

r a p p r o c h é e j u s q u ' à 30 c m ( c o m p t é s à 

p a r t i r d u p l a n d u f i lm) , sans le r e c o u r s 

d ' a u c u n e l en t i l l e a d d i t i o n n e l l e . 

•yt A v e c les o b j e c t i f s d e 35 e t 50 m m , c o m -

p e n s a t i o n a u t o m a t i q u e d e la c h u t e d e l u -

m i n o s i t é c o n s t a t é e e n m a c r o p h o t o g r a p h i e . 

C e l u l l e p h o t o - é l e c t r i q u e c o u p l é e d ' u n e 

sens ib i l i t é j a m a i s a t t e i n t e j u s q u ' a lors . 

D e v a n t la ce l lu le , u n é c r a n l imi ta t i f 

d c l u m i n o s i t é , e s c a m o t a b l e , p e r m e t t a n t 

d ' a u g m e n t e r la sens ib i l i t é d u p o s e m è t r e 

d e q u a t r e d i a p h r a g m e s . 

O b t u r a t e u r à r i d e a u j u s q u ' a u 1/ lOOOe dc 

s e c o n d e — T e m p s d e p o s e e t d i a p h r a g m e 

p o u r la p r e m i è r e f o i s c o u p l é s a v e c le 

p o s e m è t r e . 

M i r o i r p i v o t a n t : u n e fo is d é c l e n c h é , 

l ' i m a g e d u v i s e u r est i n s t a n t a n é m e n t vi-

sible à n o u v e a u . 

i f D i s t a n c e e t t e m p s d ' e x p o s i t i o n p e u v e n t 

ê t r e m i s au p o i n t e t c o n t r ô l é s d a n s le 

g r a n d v i s e u r à t r o i s c o m p o s a n t e s . 

i) m a r q u e d e f a b r i q u e e n r e g i s t r é e d e la 

Z e i s s I k o n A G . - c o n n u e d a n s 

le m o n d e e n t i e r p o u r sa q u a l i t é , sa 

p r é c i s i o n , s o n se rv i ce . 

C O N T A R E X , l ' appa re i l r a t i o n n e l p o u r 

p e r f o r m a n c e s p h o t o g r a p h i q u e s . . . ZEISS IKON 
Concessionnaire exclusif Paul B L O C K Strasbourg-Meinau. 

précède le progrès 
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LES ESPACES VERTS... 

Un architecte fameux, à qui je reprochais de prostituer la nature en implantant n ' importe 
où et plus volontiers sur des forêts rasées ses « grands ensembles », m'a répondu en croyant 
balayer toutes les objections qu ' i l ménageait toujours des « espaces verts ». Espace vert, c'est un 
nouveau sésame, qui permet tous les abus en ayant l 'air d'y remédier. C'est un alibi universel 
pour les lotisseurs, pour les charognards de Fontainebleau, pour les hommes d'affaires sans 
scrupules, pour les technocrates de tout poil qu i défigurent la France au nom de leurs théories 
délirantes, et même pour les ministres qui fon t semblant d'y croire et n 'ont pas le courage de 
s'y opposer. 

Mais qu'est-ce qu 'un espace vert, pour que ce vocable original ait acquis une telle force 
magique et mythique à la fois ? Si vous voulez le savoir, allez vous promener autour de la 
capitale, là où s 'élèvent dans une merveilleuse symétrie quelques-uns de ces habitoirs ou de ces 
clapiers humains qui sont regardés comme le dernier cri du progrès. Vous verrez que pour se 
conformer aux saintes normes de l 'administrat ion, les architectes en effet ont ménagé entre les 
prisons des espèces de pelouses où végètent quelques fusains, quelques troènes, quelques acacias 
dans les endroits vraiment favorisés, au milieu d 'une herbe misérable sur laquelle les autos des 
locataires pat inent pour manœuvre r et où entre temps la marmail le du lieu joue au cow-boy, dans 
la mesure où les vieilles boîtes de conserves permet tent de tels ébats. 

Or ces espaces verts sont conçus comme u n témoin de la nature et de sa présence consolante 
entre les murail les. Ils sont censés reposer les yeux de la ménagère quand elle a fini sa vaisselle 
et apporter la paix le soir à son mar i quand il revient de son travail . On va jusqu'à prétendre 
que cette chlorophylle est capable de purifier l 'a tmosphère de tous les gaz toxiques et de tous les 
miasmes de la grande ville. 

On pourra i t r ire de ces sottises si la chose n 'étai t pas si triste. Ces pelouses çlimées, 
ces arbustes rabougris et qui ne fleuriront jamais ne pour ron t au mieux que donner de la vraie 
na ture une nostalgie terrible, comme un lapin dans sa cage peut exciter l ' imaginat ion d 'un 
chasseur. La nature et ses véritables espaces verts, qui sont en français des forêts, sont tout 
autre chose. Le malheur veut que les architectes et les spéculateurs ne connaissent rien à la 
nature, et que les naturalistes ne sont jamais consultés, peut-être parce que leurs consultations 
ne coûteraient rien. 

Mais faisons comme si on nous consultait et disons à tous ces messieurs : « Quand vous 
abattez un arbre pour installer vos monstres, vous commettez une sorte de crime, car rien ne 
peut le remplacer. Nous savons bien qu ' i l f au t construire les maisons quelque part . Mais pour-
quoi tombez-vous toujours sur les forêts pour vous en passer la fantaisie ? Et s'il n'y a vra iment 
pas d 'au t re place, au lieu de faire table rase pou r construire, conservez cette forêt autant que 
faire se peut , et implantez vos maisons dans le décor nature l sans le détruire préalablement . Ayez 
un peu d ' imaginat ion, que diable, et adaptez vos constructions au paysage, au lieu de détruire le 
paysage pour y faire n ' impor te quoi. Vos espaces verts ne sont q u ' u n misérable ersatz et une 
inepte excuse à vos déprédations. Ils vous ridiculisent en prouvant votre incompétence, et ils 
sont une dérision pour les victimes qui fau te de mieux seront contraintes d 'habi ter vos bâtisses 
inhumaines. Sinon, nous espérons bien que la justice divine, après votre mort , vous fera revenir 
dans la peau d ' un de ces locataires, que vos espaces verts seront vos seuls horizons, et que 
bientôt vous vous maudirez vous-mêmes. Mais s ' i l est vra i que la bêtise est à elle-même son propre 
châtiment, nos souhaits ne vont pas si loin q u ' u n e autre vie, et vous êtes certainement déjà 
terr iblement punis. Malheureusement pas encore assez pour vous empêcher de nuire ». 

Mais les lotisseurs n 'ont pas d'oreilles. 

Georges BECKER. 



LE TCHAD 
par Hubert GILLET 

Conditions générales 

Au centre de l 'Afrique, à mi-distance entre 
le Golfe de Bénin et la Mer Rouge, à plus 
de 1 500 km du port le plus proche, s'étend 
un pays immense, grand comme deux fois la 
France, mais vingt fois moins peuplé qu'elle : 
le Tchad. Le plus grand des territoires de 
l 'ancienne A.E.F., devenu République indé-
pendante, est un des pays du monde le moins 
touché pa r l 'action de la civilisation. Son 
isolement géographique, joint à la précari té 
des voies de communicat ion, coupées pendant 
qua t re mois de l 'année, lui ont valu jusqu'à 
un avenir assez récent, de ne pas attirer 
l 'attention des grandes entreprises de mise 
en valeur. 

Ci-dessus : u n p â t u r a g e c a r a c t é r i s t i q u e d u T c h a d , e n f i n 
d e s a i s o n d e s p l u i e s ; d e v e r t e s p r a i r i e s p a r s e m é e s 
d ' a r b r e s s ' é t e n d a n t à l ' i n f i n i . 

Le règne de l'avion en mettant Fort-Lamy, 
sa capitale, à quelques 10 heures de vol de 
Paris, a très rapidement modifié cette situa-
tion ; et, depuis à peine une décade, une 
fièvre de croissance et de développement s'est 
emparée de tous les grands centres, créant un 
saisissant contraste avec l ' intérieur du pays 
oîi le chameau et le bœuf porteur restent 
encore, en dehors des routes, les seuls moyens 
de transport. 

La grande major i té du trafic dans ce pays 
aux voies de communication étirées sur des 
milliers de kilomètres, est donc confiée à 
l 'avion et l 'aéroport de Fort-Lamy se classe, 
parmi ceux de l 'Afrique d'expression f ran-
çaise, au premier rang pour son volume de 
marchandises. Une fois par semaine un super 
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Le p l u s c r a i n t i f , l e p l u s p e t i t , m a i s le p l u s s y m p a t h i q u e d e l a s a u v a g i n e d e s m a r e s : 
l e G r è b e c a s t a g n e u x . 

DC 6 amène en une nuit, 10 tonnes de vivres 
f ra i s (fruits, légumes, viande, produi ts lai-
tiers, etc.) aux quelques 3 000 Européens du 
pays. Le f r ig ida i re et sur tout le cl imatiseur 
ont ma in tenan t révolut ionné la vie en atté-
nuant les effets débilitants des for tes chaleurs. 

Le Tchad jouit en effet d 'un climat dont l 'un 
des caractères les plus marqués est la chaleur 
torr ide qui règne de mars à ju in (plus de 40° 
à l 'ombre). L 'a r r ivée des pluies d 'été r amène 
un certain raf ra îchissement sur tout provoqué 
par la nébulosité et l 'évaporat ion, mais 
ent ra îne une augmentat ion de l 'humidité, 
assez difficile à suppor ter sur tout en octobre, 
qui reste for t chaud. Elle amène avec elle la 
résurrection et la vie : de j aune et empous-
siéré qu'il était, le pays devient vert et r iant . 
En quelques jours il se couvre d 'une herbe 
tendre et nouvelle : des l ianes herbacées 
annuelles s 'allongent et tendent des guir landes 
ou des draper ies sur les arbres et arbustes, 
les pa r an t de fleurs supplémentaires . L 'eau 
inonde les moindres dépressions qui se 

couvrent rap idement de hautes herbes aqua-
tiques. Les mois de décembre et janvier sont 
incontestablement les mois les plus agréables, 
r appe lan t un peu le climat de la Côte d'Azur 
en mai ou en juin. Mais toute l 'année la f ra î -
cheur des nuits est délicieuse et permet à 
l 'organisme de p rendre un sommeil répa-
rateur , difficile à t rouver dans la moi teur des 
pays t ropicaux humides. 

La pér iode hivernale est le moment le plus 
favorable pour le voyageur de fa i re connais-
sance avec le pays. Les routes sont alors loutes 
praticables. L'absence de pluie est garantie, 
le soleil bril le toute la journée. 

On peut se lasser des p a m p a s de l 'Argeutine, 
des prair ies du Kenya ou des steppes de la 
Mongolie, mais on ne peut pas rester insen-
sible devant les fumerol les du Toussidé, les 
vallées r iantes de l 'Ennedi ou les îles flottantes 
du lac Tchad. 

Trois centres d ' intérêt font du Tchad un 
pays for t a t t rayant : le lac Tchad, la mon-
tagne, la faune . 

Le Lac Tchad 

D'une superficie de 27 000 km2, soit t rente 
fois celle du lac de Genève, le lac Tchad est 
un p a r a d o x e de la nature . S 'é tendant au 
milieu d 'un massif dunai re et ne recevant 
que de faibles pluies, il doit son existence au 
fleuve Chari dont il est l 'exutoire. Il est ali-
menté pa r des eaux d 'origine soudanaise, 
amenées pa r cette sorte de Nil embryonnai re . 

Le lac Tchad n'est jjas un lac comme les 
autres : il n 'a pas de rives précises. Occupant 
le centre d 'une cuvette très plate, il suflit 
que son niveau var ie de quelques centimètres 
pour qu'il inonde ou met te à découvert des 
surfaces considérables. L'on doit au Général 
Tilho une magnif ique é tude hydrologique qui 
ga rde au jourd 'hu i , malgré ses c inquante 



U n e c a r a v a n e d e p a s t e u r s n o m a d e s e n m a r c h e . L e s b œ u f s p o r t e u r s t r a n s p o r t e n t s u r l e u r 
d o s t o u t le m o b i l i e r d e l a t r i b u . 

années d ' anc ienne té , toute sa va leur et son 
actual i té . C'est la p r e u v e la plus éc la tan te du 
mér i t e et de la science de ce g rand savan t qui 
a su t i rer , avec les appare i l s de m e s u r e de 
son temps, des r ense ignement s qui sont aussi 
précis q u e ceux ob tenus m a i n t e n a n t avec les 
appa re i l s les p lus per fec t ionnés . 

Le lac conna î t des t empêtes tout aussi 

impress ionnan tes que subites. En quelques 
instants , soulevées pa r un for t vent d'est, les 
vagues a t te ignent c inquan te cent imètres d ' am-
I)litude et menacen t sér ieusement les embar -
cat ions qui n ' au ra ien t pas t rouvé le temps de 
se r é fug ie r aup rè s d 'une île ou d 'un îlot 
i lot tant . 

Il est le lac le plus poissonneux du m o n d e et 

Le b e c d u ] )e t i t C a l a o g r i s , m u n i d e 2 f o r t e s m a n d i b u l e s , lu i s e r t à c a s s e r l e s f r u i t s les 
p l u s d u r s . 
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Les b a n d e s d e p i n t a d e s à b a r b i l l o n s b l e u s se d i s s o c i e n t e n c o u p l e a u m o m e n t d e s p l u i e s . 
L e s f e m e l l e s p o n d e n t à m ê m e le s o l e t c o u v e n t u n e q u i n z a i n e d ' œ u f s . 

l 'on ne peu t res te r un seul ins tan t à con tem-
p le r sa s u r f a c e sans voi r é m e r g e r le dos 
ou dev ine r la s i lhoue t te d 'un é n o r m e « capi-
ta ine ». 

Il est s emé d ' î lots de p a p y r u s f lo t tant , sans 
l ia ison avec le f o n d , qui voguen t poussés p a r 
les vents , s ' a c c u m u l a n t p a r f o i s en vas tes 
c h a m p s a r r i v a n t à b o u c h e r ce r t a ines passes, 
ou, au con t ra i r e , se d i spe r san t en mul t ip l e s 
r a d e a u x qui dé r iven t au gré des c o u r a n t s et 
des vents . 

Une popu la t i on spécial isée, les « B o u d o u -
m a s » h a b i t e n t les îles f e r m e s du Lac. Ils 

é lèvent des zébus « Kour is » dont l ' adap ta t ion 
au mi l ieu a q u a t i q u e est c u r i e u s e m e n t m a r -
quée p a r d ' i m m e n s e s cornes f a i s a n t office de 
flotteurs q u a n d les a n i m a u x passent à la nage 
d ' u n e î le à l ' au t re . 

L ' a p p r o c h e du Lac est très difticile p a r la 
voie t e r r e s t r e et le p lus sûr m o y e n de le 
] ia rcour i r est de f r é t e r u n e p inasse à F o r t -
L a m y et d 'y accéder en de scendan t le Char i . 
La b e a u t é des r ives du Cha r i et la découve r t e 
de cet te i m m e n s e n a p p e d ' eau pa i e ron t la r -
g e m e n t en r e t o u r le v o y a g e u r des p iqû re s de 
m o u s t i q u e s qu ' i l a u r a à a f f r o n t e r . 

La p é r i o d e d ' a p p a r i t i o n 

de l'Hjjpolimnas misippus 
L. e s t c o u r t e . Ce p a p i l l o n 

a p p a r t i e n t à l a r é g i o n 

é t h i o p i e n n e . 11 se p o s e 

v o l o n t i e r s à t e r r e . La 

c h e n i l l e v i v r a i t s u r l e s 

B o r a g i n a c é e s a r b o r é e s . 



La Montagne 

Beaucoup seront assez surpr is en apprenan t 
que le Tchad compte le sommet le plus élevé 
de l 'Afr ique t ropicale d 'expression f rança ise 
avec les 3 410 mèt res de l 'Emi Koussi au 
Tibesti. Ce puissant massif , dont le Hoggar 
n'est qu 'un pâle rcllct, é tonnera à plus d'un 
litre, ne serait-ce que par les phénomènes 
é rupt i f s du Toussidé : source chaude dc 

à l 'aide de perches et disparaissent ainsi en 
quelques bonds à la moindre alerte. 

D'autres montagnes réserveront à l ' amateur 
de pures émotions, tel le Massif de l 'Ennedi 
qui, g rand comme la Suisse, offre sur les 
rebords de son plateau central loute une 
infinie variété de faciès dans l 'érosion ruini-
f o r m e des grès, et recèle des gorges profondes 

Soboroum considérée pa r les habi tants , les 
Toubous , c o m m e une source de jouvence et 
dont l ' emplacement ne fu t pas dévoilé à 
l ' exp lora teur Nachtigal ; su l fa ta rs crachant 
des vapeurs . Ail leurs sur les flancs, les autoch-
tones ont créé de toutes pièces des j a rd ins 
suspendus, accrochés sur des pentes impres-
s ionnantes ; Irès agiles, ils sont capables de 
sau te r de rocher en rocher , tels des moulions, 

Les o u a d i s eu s a i s o n d e p l u i e c o u l e n t l e n t e m e n t e n t r e 
d e s r i v e s v e r d o y a n t e s . V u e d e l ' O u a d i R i m é . 

à l'à pic impressionnant , re tenant dans leur 
fond des oasis ina t tendues de verdure . 

Les Kapka, le plus hau t sommet de la chaîne 
de r O u a d d a ï dépasse 1 200 mètres et dans la 
plaine de Mongo le voyageur pour ra admire r 
le pic d'Ab Touyour qui dresse, tel un pain de 
sucre, sa cime blanchie par les déjections des 
pélicans, et le massif du Guéra dont l 'ascen-
sion re la t ivement aisée permet de découvrir 
un p a n o r a m a illimité. Sur ses flancs croît une 
végétation touf fue de grand intérêt, où se 
mêlent des Clematis, des Lippia, des Vitex, etc. 



La Faune 

Le Tchad est à jus te t i t re r épu té p o u r la 
r ichesse de sa faune . Son g rand é ta lement en 
la t i tude, la mult ipl ic i té des biotopes, les g rands 
espaces non habités , ont favor i sé le dévelop-
pemen t d 'une f a u n e au t re fo is su rabondan te , 
m a i n t e n a n t raréf iée p a r suite des coupes 
sombres dont elle f u t l 'objet de la p a r t des 
massacreurs , p lus soucieux de sa t i s fa i re leur 
ambi t ion personnel le que de m é n a g e r ce 
capi ta l i r remplaçab le . 

a) Faune aquatique : 

Les crocodiles pul lu la ien t il y a que lques 
années encore le long du Chari , sur les bancs 
duque l ils se p la isa ient à se chauf fe r au soleil. 

A la suite d ' une chasse active m e n é e p a r les 
profess ionnels qui t i ra ient des r evenus sub-
stant iels de la vente des peaux, ils sont deve-
nus m a i n t e n a n t beaucoup plus r a res et sur tout 
ex t r êmemen t méfiants . 

Dans les p ra i r ies marécageuses b o r d a n t le 
f leuve b rou ten t n u i t a m m e n t des h ippopo-
tames.. De jour , on peut les s u r p r e n d r e au 
m o m e n t où ils v iennent respi rer . 

Sur les rives, et sur tou t en saison sèche, est 
concent rée une sauvagine des plus abondantes . 
Les bandes d'Oies d 'Egypte , d 'Oies a rmées , 
d 'Oies caronculées , de C a n a r d s siffleurs, de 
Sarcelles se succèdent p re sque sans inter-
rup t ion . 

L ' in té r ieur du pays est couvert , en saison 
des pluies, d 'une mu l t i t ude de m a r e s où 
s 'ébat tent et se r ep rodu i sen t u n e g a m m e très 
var iée d 'o iseaux : Ibis sacrés, Hérons pour -
prés, Hérons ga rde -bœuf , Grèbes cas tagneux. 
Hérons à fêle noire, I l a lcyons du Sénégal , etc. 

b) Fcnine terrestre : 

Les herb ivores , gazelles et ani i lopes, occu-
pent une place de choix. Cela t ient aux 
immenses é tendues he rbeuses dans lesquelles 
les t r o u p e a u x peuvent pa î t r e à loisir el effec-
tuer de g rands dép lacement s selon les oppor-
tunités de nour r i tu re . Dans la zone Nord 
sahél ienne, la Gazelle dorcas est de loin 
l ' an ima l le p lus f r é q u e n t : elle profi le sa 
s i lhouet te é légante dans tous les pâ tu rages 
subdéser l iques en agi tant in lassab lement sa 
pet i te queue . La Gazelle à f r o n t roux , d ' une 
taille un peu supé r i eu re et p lus soudana i se vit 
souvent en soli taire. El le est bien reconna is -
sable p a r la ligne b r u n e qui longe ses flancs. 

Le D a m a l i s q u e ou Tétel est l ' une des ant i -
lopes les p lus r épandues . Il se laisse assez 
volont iers app roche r , sauf s'il a été d é j à 
chassé, auque l cas il dé la ie à g r a n d e dis-
tance. A la r eche rche de pâ tu r ages f ra i s , il se 
l ivre à des mig ra t ions sa isonnières r e m o n t a n t 
vers le Nord avec l ' a r r ivée des pluies. 

Le Buba le rouge s ' a f f r anch i t b e a u c o u p 
moins des points d 'eau que le D a m a l i s q u e : 
aussi ne le rencont re - t -on en n o m b r e que 
dans les secteurs r iches en m a r e s . 

L ' a v i f a u n e t r o u v e dans les mul t ip les 

I .c C o r b e a u ))ie a f r i c a i n e s t e n c o r e p l u s c l ^ r o f t é Q'ie 
s e s c o l l è g u e s d ' E u r o p e . Il s u i t i n l a s s a b l e m e n t t o n s l e s 
n o m a d e s d a n s l e u r s d é p l a c e m e n t s . 



Lo ( l i -n i id D u c c c m l i ' é r c s l c d c s h e u r e s à 

l ' a f l u l . F a u t e d e p e t i t s r o u g e u r s , i l l u i a r r i v e 

d o m a n g e r - d o s s a u l e r e l l o s . 

arl)ii.slcs cl i i o l amnie i i l d a n s les Acac ia s de la 
z o n e s a h é l i e n n e im h a b i t a t à sa c o n v e n a n c e . 
P a r m i les e spèces les p l u s r e p r é s e n t a t i v e s 
c i t o n s : 

— Les C.alaos a v e c dcu.v e spèces : le Pe t i t 
(>;dao gr is el le (>alao à bec r o u g e c[ui j iassent 
l e u r t e m p s à se d é p l a c e r d ' iui a r b r e à l ' au t r e , 
à la r e c h e r c h e d c queUp ic ( ) r tho[ ) t è re ])r()vi-
den l i e l . 

— Le (Corbeau i)ic, t o u j o u r s à l ' a f lû t du 
m o i n d r e c a m p e m e n i oti il i ) ro i l tcra de l ' ina t -
t en t ion d c l ' o c c u p a n t ]K)ur lui sub t i l i s e r quc l -
c[ues r e s t e s dc cu i s ine . 

— L e s Guê | ) i e r s p a r m i lesiptels le Guc])icr 
à cou b l a n c , t o u j o u r s p r ê t à sa i s i r au vol la 
m o i n d r e p r o i e a i lée . 

— Les D u c s à ac t iv i t é c r é p u s c u l a i r e et 
n o c t u r n e , don t le ( I ra i id Dtic c e n d r é , sou-

vent à l ' a t lù t sttr uu p e r c h o i r dégagé , que l -
([uefois non loin des hab i t a t i ons . 

En o u t r e des b a n d e s im] )o r t an tes de P i n -
t ades à b a r b i l l o n s b l eus p i co ren t i n l a s sab le -
m e n t les g r a i n e s de g r a m i n é e s sauvages , ou 
d é t e r r e n t les r h i z o m e s de Commelina Forsskci-
laei. E l les se r é f u g i e n t au m o m e n t des p lu ies 
d a n s les t aches les p lus denses de végé t a t i on 
p o u r y p o n d r e leurs œ u f s . 

Le m o n d e des P a s s i f o r m e s est des p lu s 
va r i é s et se r e n c o n t r e d a n s lous les m i l i e u x . 

Ainsi, le T c h a d o f f r e au n a t u r a l i s t e ou a u 
v o y a g e u r bien des a t t r a i t s don t la pe r spec t ive , 
p r é c i e u s e d a n s le m o n d e oîi n o u s v ivons , d e 
l)ouv()ir m a r c h e r p e n d a n t des j o u r s et des 
jour s s ans r e n c o n t r e r une seule â m e h u m a i n e , 
et avec i )our toute c o m p a g n i e la f o u l e de s 
a n i m a u x di ts « s a u v a g e s ». 



A propos de notre couverture : 

UN ARBUSTE ÉTRANGE DE L^AFRIQUE SÈCHE TROPICALE 
UADENIUM OBAESUM 

IJAdenium obaesiim (Forssk . ) R o e m et 
Sclui l t , a r b u s t e de la f a m i l l e de s A p o c y -
uacécs , r é u n i t en lu i un c e r l a i n n o m b r e d e 
c a r a c t è r e s q u i on t f r a p p é d e p u i s l o n g t e m p s 
la c u r i o s i t é h u m a i n e et en f o n t u n végé ta l 
b i e n s ingu l i e r . Il p o s s è d e u n t r o n c v e n t r u 
s ' c n t l a n t p a r f o i s d é m e s u r é m e n t , et d o n t la 
f o r m e n ' e s t p a s s a n s r a p p e l e r ce l le d ' u n p i e d 
d ' é l é p h a n t . D ' o ù ce n o m v u l g a i r e q u i lu i est 
d o n n é q u e l q u e f o i s , d ' a u l a n t q u e l ' é c o r c e est 
l isse, un ie , s a n s a s p é r i t é , c o n u i i c c h a u v e . E n 
s a i son sèche lo r squ ' i l est d é p o u r v u de f eu i l l e s , 
sa s i l h o u e t t e é v o q u e cel le d e q u e l q u e b a o b a b 
m i n i a t u r e et sa figure d é c h a r n é e f e r a i t s o n g e r 
à q u e l q u e d é c o r d ' u n a u t r e m o n d e . 

L e s r a c i n e s é p a i s s e s et t o r t u e u s e s a g r i p p e n t 
s o l i d e m e n t l ' a r b r e d a n s les t e r r a i n s r o c a i l l e u x 
où il pous se . 

A la m o i n d r e b l e s s u r e il e x s u d e un l a i t 
b l a n c q u i a la p r o p r i é t é d e b r û l e r les y e u x 
et les m u q u e u s e s . 

Il n e f l e u r i t p a s c o m m e les a u t r e s a r b r e s 
q u e l ' on r e n c o n t r e d a n s s o n m i l i e u et se 
c o u v r e de f l e u r s à l ' é p o q u e où ses vo i s in s 
e n t r e n t en v ie r a l e n t i e . Cel les-c i , g r a n d e s , p a r -
f u m é e s à s o u h a i t , son t e x t r ê m e m e n t v o y a n t e s 
et au m o m e n t d e l e u r éc los ion , t r a n s f o r m e n t 
VAdeniiirn en un i m m e n s e b o u q u e t r o s e q u i 
a t t i r e de t rès lo in le r e g a r d . 

Il se p l a î t d a n s les p a y s a g e s d é s o l é s et on 
le t r o u v e , d i s s é m i n é , j a m a i s a b o n d a n t à la 
fois , d a n s tous les e s c a r p e m e n t s m o n t a g n e u x 
de l ' A f r i q u e t r o p i c a l e s è c h e el m ê m e s u b -
d é s e r l i q u e . Il ex i s l e en M a u r i t a n i e , au S é n é -
gal , d a n s la p a r l i e d e la G u i n é e a u c o n t a c t 
a v e c le S é n é g a l ( r ég ion a r r o s é e p a r le Ba f ing ) , 
au Mali , a u N i g é r i a , d a n s les M o n t s A t a c o r a 
au D a h o m e y , d a n s le N o r d C a m e r o u n , a u 
T c h a d (p i tons g r a n i t i q u e s du B a g u i r m i , G u é r a , 
O u a d a ï ) , en R e p u b l i c of S u d a n (Monts N u b a 
et K o r d o f a n ) et au K e n y a . 

Il r é s i s t e f o r l b i e n à la s é c h e r e s s e en r a i s o n 
de sa l o n g u e d é f e u i l l a i s o n , d e s o n p u i s s a n t 
e n r a c i n e m e n t et d e la c o n c e n t r a t i o n d e sa 
sève. 

L ' a r b r e est r e c o n n u p a r t o u t p o u r ses p r o -
p r i é l é s t o x i q u e s . L e s f e u i l l e s ou les é c o r c e s 
e n t r e n t d a n s la p r é p a r a t i o n d e n o m b r e u x 
p o i s o n s ; VAdeniiim j o u e u n r ô l e i m p o r t a n t 
en s o r c e l l e r i e et son n o m s ' a t t a c h e à d e 
n o m b r e u s e s l é g e n d e s . Il p o r t e c e r t a i n e m e n t 

la r e s p o n s a b i l i t é i n a v o u é e d ' e m p o i s o n n e m e n t s 
h u n u i i n s i n e x p l i q u é s , v o i r e c r i m i n e l s . D ' u n e 
m a n i è r e c o u r a n t e il est u t i l i sé p o u r f ab r i cp ie r 
de s r a t i c i d e s ( T c h a d ) ou des p o i s o n s .sagit-
t a i res . Ses f e u i l l e s p i l ée s ont des p r o p r i é l é s 
i c h l y o l o x i q u e s t r ès m a r q u é e s : j e t é e s d a n s 
les î n a r e s ou les b i e f s a u x c a u x t ranciui l les , 
p u r e s ou m é l a n g é e s a v e c des f e u i l l e s de 
Tephrosia Vogelii ou de ^^^lndule(l, elles 
p r o v o q u e n t r a p i d e m e n t la m o r t de s po i s sons , 
q u i r e s t e n t n é a n m o i n s c o n s o n u n a b l e s . 

L e p r i n c i p e acl if esl un g lucos ide , l ' a d é n l i n e 
d o n t l ' a c t ion s u r les o r g a n i s m e s à s a n g c h a u d 
est a u m o i n s auss i v i o l e n t e cpie cel le d e la 
d ig i t a l i ne . 

L e s m a g n i f i q u e s f l eu r s d o n t l ' a r b r e se c o u v r e 
en n o v e m b r e d é c e m b r e au T c h a d el en f é v r i e r , 
m a r s av r i l cn A f r i q u e o c c i d e n t a l e le r e n d e n t 
h a u t e m e n t o r n e m e n t a l . Il esl p l a n t é à ce l i t r e 
d a n s les vi l les , soi t en ha i e s , soil isolé ou en 
mass i f p o u r d é c o r e r les p l a c e s ou les r o n d s -
I ) o i n l s . 

L a c o l o r a t i o n du c e n t r e de la i l eu r el <les 
p é l a l e s p r é s e n t e de s v a r i a t i o n s ([ui p e u v e n l 
s e r v i r de c r i t è r e s p o u r d é f i n i r de s v a r i é t é s . 
Ces v a r i a t i o n s a p ] ) a r a i s s e n t s i ) o n t a n é n i c n t 
d a n s la n a t u r e . On d i s l i n g u e a ins i au c e n t r e 
T c h a d r é g i o n d 'Al i M o n g o six types j i r in-
c i p a u x : 

— v a r i é l é r o u g e à c œ u r r o u g e ; 
— v a r i é t é r o u g e à c œ u r ro se ; 
— v a r i é t é r o s e à c œ u r b l a n c ; 

— v a r i é t é rose ii c œ u r rose , la p l u s c o m -

m u n e ; 
— v a r i é l é b l a n c h e à cœnu- r o s e ; 
— v a r i é l é b l a n c h e à cauu- b l a n c . 

Les v a r i é t é s on t en ] ) ropre , en p lus , des 
c a r a c t è r e s s p é c i a u x d a n s la f o r m e du t ronc et 
la c o u l e u r d e l ' écorce . L e u r s floraisons ne 
son t p a s s i m u l t a n é e s . 

D e n o m b r e u s e s c r o y a n c e s et sus]) ic ions 
e n t o u r e n t VAdeniiiin (lui esl , s u i v a n l les cas , 
c o n s i d é r é c o m m e un a r b r e m a u d i t ou b é n é -
fique. P l a n t é i ) r i n c i p a l e m e n t p a r les E u r o -
p é e n s , il est s o u v e n t d é t r u i t et a r r a c h é ])ar la 
su i t e p a r les a u t o c h t o n e s cpii v o i e n t d a n s sa 
] ) résence cel le d ' u n m a u v a i s ] ) résagc. 

lu'Adenium obaesiiin n ' a c e r t a i n e m e n t p a s 
e n c o r e r é v é l é t ous ses sec re t s . 

H u b e r t G I L L E T . 



RAPACES N O C T U R N E S 
p a r S. B O U T I X O T , 

Membre de la Sociéié Oi nilliologiejae de France 

Le so i r d e s c e n d . 

P e n d a n t q u e le j o u r a g o n i s e el s ' é te in t , 
le solei l i l l u m i n e le ciel de ra j^ons é c a r l a t e s 
et i n c e n d i e la n a t u r e en t i è r e . Il r o u g i t la c r ê t e 
des p e u p l i e r s d é j à e n d o r m i s , a l l u m e la tête 
d ' u n sau le , e n l l a m m e u n v i e u x c h ê n e qu i 
s e m b l e gr i l l e r . Q u e l q u e s l u e u r s c l a i r e s j o u e n t 
s u r le t ronc a r g e n t é des b o u l e a u x . Les tê tes 
s o j ' c u s e s des r o s e a u x se Lardent d e p o u r p r e . 
Les e a u x se t e in t en t de c o u l é e s o r a n g e et de 
t r a î n é e s s a n g u i n e s . 

Lcs o m b r e s g r a n d i s s e n t , en l len t et se d i l a t e n t 
p r o g r e s s i v e m e n t . E l l e s d é v o r e n t ])eu à i)eu les 
r ives , se g l i s sen t su r l ' eau m o i r é e , a t t a q u e n t 
les r o s e l i è r e s qu ' e l l e s n o i e n t l e n t e m e n t , cei-
g n e n t les i lôts de voi les épa i s , s ' i n f i l t r en t 
e n t r e les f û t s , e n l a c e n t les r o n c i e r s a s soup i s , 
e n v a h i s s e n t les sous -bo i s qui s 'ob.scurcissenl 
r a p i d e m e n t . 

Au loin ( [ue lques f a i b l e s l u e u r s i n d i q u e n t 
r e m p l a c e m e n t oii le solei l a d i s p a r u . Les 
é to i les on t su rg i f i u i i v e m e n t , s a u p o u d r a n t 
d ' o r la cou])()le v e r n i e du ciel. 

On en te iu l le d e r n i e r b a v a r d a g e i n s o u c i a n t 
de la p o l y g l o t t e p e r c h é e su r un sau le , l ' u l t i m e 
c o u p de sitllet du m e r l e d a n s un a u l n e et de 
la g r i v e m u s i c i e n n e d a n s un s ap in . D e la 
b r a n c h e la i)lus é l e v é e d ' u n no i se t i e r , un 
r o u g e - g o r g e susur re . . . Ses no te s p l a in t ives , 
é t o u f f é e s , n u ) u r a n t e s , e x p r i m e n t t o u t e la 
m é l a n c o l i e , l o u t e la t r is tesse , t o u t e la poés ie 
de ce j o u r c|ui s ' é te in t . Il s o u p i r e u n e d e r -
n i è r e fo i s et sa p o i t r i n e l l a m m é e de r o u x 
f r émi t . . . U n e o m b r e qu i glisse d a n s un four ré . . . 
C 'est f ini . 

Des s a u l e s a l l o n g e n t l e u r o m b r e su r le 
s en t i e r . Ces v i e u x t ê t a r d s r e s s e m b l e n t à des 
l u t t e u r s a u to rse t o r d u p a r l ' e f fo r t ; m o n s -
t r u e u x , ve lus , a l i g n é s r é g u l i è r e m e n t en flic 
i n d i e i m e , ils p a r a i s s e n t p r ê t s à l ' a t t aque . . . 
Celui -c i f a i t sa i l l i r ses nu i sc les n o u e u x sous sa 
p e a u r u g u e u s e ; ce lu i - l à , tel un m a r i n cn 
b o r d é e r o u l e ses é p a u l e s car rées . . . 

Ci-contre : u n e E f f r a i e (7".i//o ntha). 



J e u n e e f f r a i e . 

D e lu c h e m i n é e v c r l i c a l e q u i s ' o u v r e à hi 
p a r l i e s u p é r i e u r e d ' u n t ronc , la c h e v ê c h e 
( A l h e n a noclua) est so r t i e . E l l e r e s t e i m m o -
bi le , ses s e r r e s a i g u ë s a g r i p p a n l le r e b o r d d e 
la cav i t é . S o u s el le , d a n s d e s c a n a u x tor -
t u e u x , f o r a n t la c h a i r d e l ' a r b r e , la c h e n i l l e 
d u cossus g r a t t e - b o i s d a n s sa co t t e r o u g e â l r e 
r o n g e , f o r e et t a r a u d e . . . Le c r i s s e m e n t de s 
m a n d i b u l e s n ' e f f r a i e p a s l ' o i s eau , h a b i t u é au 
t r a v a i l i n c e s s a n t de ce vo is in invis ible . . . 

L e s y e u x d ' o r de la c h e v ê c h e f ixen t l ' i m m e n -

si té d e l ' é t a n g . 
S u r sa r o b e b r u n e , d e s f locons d e n e i g e on t 

la i ssé l e u r e m p r e i n t e ; à p e i n e d i s t i n g u e - l - o u 
le n o c t u r n e , c o u l e u r d ' écorce . . . 

L a ])el i te c h e v ê c h e s a u l e u n e b r a n c h e bas se , 
son p e r c h o i r f a v o r i . O b s e r v e - l - e l l e les é to i l e s 
a c c r o c h é e s à la c h e v e l u r e de s o r m e a u x ? 
H e g a r d e - t - e l l e les o m b r e s é t r a n g e s qu i p a s s e n t 
f u r l i v e m e n l a u - d e s s u s d e l ' e au ? Su i t - e l l e le 
vol f a n t a s q u e d u p h a l è n e ? 

E l l e l a n c e t o u t à c o u p sa p l a i n t e b r è v e q u i 
éc l a t e b r u t a l e m e n t ; u n e fo i s , d e u x fo i s , e l le 
m i a u l e et son c h a n t s a u v a g e d o m i n e t o u s les 

b r u i t s des a l e n t o u r s . D ' a u l r e s c h e v ê c h e s lui 
r é p o n d e n t ; j a p p e m e n t s et g l a p i s s e m e n t s 
f u s e n t de s cav i l é s des p o m m i e r s c r e u x , m o n -
tent de s c h â t a i g n i e r s d é c h a r n é s q u i b o r d e n l 
les bois . L ' u n e se gausse , r i c a n e , i ronique^ et 
moc iueuse ; u n e a u l r e ge in t , se l a m e n t e el l 'on 
c r o i r a i t e n t e n d r e l ' a p p e l d o u l o u r e u x d ' u n 
e n f a n t . L e s c r i s l u g u b r e s , m é l a n c o l i ( i u e s ou 
p o i g n a n t s , r é s o i m e n l un ])eu p a r t o u t . 

¡Mais n o i r e c h e v ê c h e se lait ; d a n s les 
b r a n c h e s du c h ê n e vo is in , q u a t r e j e u n e s se 
d i s s i m u l e n t d e p u i s l e u r so r t i e du n id , q u a t r e 
b o u l e s g r i s b r u n , f idè le s i m a g e s de s a d u l l e s . 

F i n avr i l , la c h e v ê c h e a d é p o s é ses œ u f s 
b l ancs , p r e s q u e s ] )hé r iques , s u r la s c iu r e d ' u n e 
c a v i t é d ' u n sau le . L a f e m e l l e les a c o u v é s 
a v e c p e r s é v é r a n c e et, ( [ua l re s e m a i n e s a p r è s 
la p o n l e , les j e u n e s son l nés . E t r e s d i f f o r m e s , 
c o u v e r t s de d u v e t l) lanc, ils o n l é té a m o u -
r e u s e m e n t so ignés p a r l e u r s p a r e n i s . B ien 
n o u r r i s de h a n n e l o n s , d e s a u t e r e l l e s et de 
vers , l e u r c r o i s s a n c e a é té r a p i d e . 

A c t u e l l e m e n t , b lo t t i s c o n t r e le t r o n c du 
c h ê n e , ils a l t e n d e n l des p r o i e s p l u s i m p o r -
t an tes , d e s r o n g e u r s en p a r t i c u l i e r , q u e les 
a d u l t e s v o n t a l l e r c a p t u r e r d a n s les c h a m p s 
e t les p r é s . 

L a c h e v ê c h e est un o i s e a u s é d e n t a i r e , p r o -
f o n d é m e n t a t t a c h é à son gî te . E n h i v e r l o r s q u e 
la n e i g e n ive l l e les d é p r e s s i o n s d u sol el 
couvre^ les b r a n c h e s d ' u n e b e l l e m o u s s e 
b l a n c h e , el le l a n c e p a r f o i s sa p l a i n t e s a u v a g e . 
L e c r i s o n o r e t r o u e le s i l ence g l acé q u i e n v e -
l o p p e les ê t r e s el les choses . S a n s d o u l e , d a n s 
ce c h a n t s o l i t a i r e q u i ne I r o u v e a u c u n écho , 
f a u t - i l v o i r un a r d e n t el p r e s s a n t a p p e l a u x 
b e a u x jou r s . . 

U n e t l a n n n e p â l e s u r v o l e un c h a m p d e blé 
et u n r o n l l e m e n t p r o l o n g é s ' é lève . C 'es t u n e 
e f f r a i e {Tijlo alba)... H ô t e d e la v ie i l l e égl ise 
o u d u c h â t e a u dé l a l ) r é q u i o r n e le c o t e a u 
vo i s in , ce s p l e n d i d e r a p a c e e f l c c t u e sa r o n d e 
n o c t u r n e q u i va lui p e r m e t t r e de c a p t u r e r de 
n o m b r e u x r o n g e u r s . L ' e f f r a i e p o s s è d e un 
s o m p t u e u x p l u m a g e , b l a n c j a u n â t r e s u r le 
des sus , v e r m i c u l é d e g r i s c e n d r é , d e b r u n et 
de r o u x ; les p a r t i e s i n f é r i e u r e s son l b l a n -
c h â l r e s . 

D é b u t av r i l , la f e m e l l e a p o n d u c inq œ u f s 
d a n s la p a r t i e la p l u s s o m b r e d ' u n g r e n i e r , 
s o u s le to i t d ' u n c l o c h e r ou d a n s u n e cav i t é 
d ' u n v i e u x p i g e o n n i e r . 

L e s p a r e n t s a p p o r t e n t a u x j e u n e s , d è s l eu r 
n a i s s a n c e u n e t r è s g r a n d e q u a n t i t é d e c a m -
p a g n o l s et d e sou r i s . C h a q u e n u i t , le g a r d e -
m a n g e r est a l i m e n t é p a r les a d u l t e s qui 



Jol inos chovôches. 

(.•Iia.sseni inlas.sal)lcmc'nl d a n s les culUires , les 
])rés el les |)ai-lies m a r é c a g e u s e s b o r d a n t les 
é t angs . 

í .es l ü v e r s longs et r i g o u r e u x , les l ongues 
l )é r iodes de ne ige d é c i m e n t les e f f r a i e s qu i 
ne t r o u v e n t i)lus de p r o i e s el m e u r e n t de f a i m . 
Un ,if)ur, s u r le ]) lanclicr p o u s s i é r e u x du 
g r e n i e r de la f e r m e , on d é c o u v r e l e u r c a d a v r e 
d e s s é c h é et r a i d i ; les p a t t e s c r i spées et 
t e n d u e s sont le rellet de l eu r l ongue et t e r r ib l e 
agon ie . 

•Mars a o r n é les no i se l i c r s de c h a l o n s do ré s 
cl p a r s e m é les t a lus reve i 'd i s de v io le t tes 
m a u v e s ou b l a n c h e s . 

I .e c r é p u s c u l e a hru.sciuenuMil s u c c é d é au 
j o u r . De la c i m e a r r o i u l i e d ' u n é n o r m e ])in 
c h a n t e le h i b o u m o y e n d u c (Asio nias)... 
« ( lou-ou. . . gou-ou . . . ». II f a u t ê t r e à j i r ox imi t é 
])f)ur e n t e n d r e les s y l l a b e s a s s o u r d i e s m a i s 
t rès douces . La f e m e l l e r é p o n d p a r f o i s ])ar 
u n e so r t e d e b ê l e m e n t d ' u n e tona l i t é p l u s 
é levée . 

P u i s le m â l e s ' é l a n c e ve r s le ciel, d ' u n vol 
sou | ) le el s i l enc i eux , décr i t des a rabesc jues et 
c l a ( | ue de s ailes.. . ('.'est le vol n u p t i a l du 
m o y e n - d u c (pie l 'on i)eul o b s e r v e r tous les 
so i rs i ) endan t la p é r i o d e ([ui p r é c è d e l 'acciui-
l) lenienl . 

i .a fiMuelle chois i t un v ieux nid dc co rne i l l e 
|)()ur y (léi)oser ses I à 7 oeufs b l ancs . E l le 
c o u v e dès le |H-emier œ u f p o n d u el le m â l e 
v ien t la r a v i t a i l l e r r é g u l i è r e m c n l . 

f .es luii .ssanccs s ' é c h e l o n n c n l s u r p l u s i e u r s 
j o u r s . C o u v e r t s de d u v e l b l anc , les ])elils sonl 

,Jolino h ibou inoyon duc. 



J e u n e l i ibou des m a r a i s . 

p r o t é g é s p a r la m è r e . Le m â l e m o n t e la g a r d e 
à p r o x i m i t é . L o r s q u ' u n d a n g e r m e n a c e la 
c o u v é e , les a d u l t e s se m a n i f e s t e n t o u v e r -
t e m e n t . L a f e m e l l e p o u s s e de s v é r i t a b l e s 
m i a u l e m e n t s d e co lè re , se t r a î n e à t e r r e , a i les 
e n t r ' o u v e r t e s , c l a q u a n t d u bec , h é r i s s a n t les 
] ) lumes, c h e r c h a n t à i n t i m i d e r l ' e n n e m i p a r 
(les c o n t o r s i o n s i n v r a i s e m b l a b l e s . 

E n a u t o m n e , l ' i ns t inc t g r é g a i r e r é u n i t les 
h i b o u x p a r p e t i t e s t r o u p e s de d ix à q u i n z e 
i n d i v i d u s . Ils r e s t e n t g r o u p é s tout l ' h i v e r et 
cho i s i s s en t c o m m e d o r t o i r un ])in assez t o u f f u . 
L e j o u r , si l 'on a p p r o c h e s i l enc ieu . semen t d e 
l ' a r b r e , on p e u t a p e r c e v o i r les r a p a c e s , b r a n -
c h é s le p l u s s o u v e n t ]n-ès d u ti 'onc, le co r j î s 
a l l o n g é et i m m o b i l e . L e sol est j o n c h é d e 
pe lo t e s d e r é g u r g i t a t i o n . U n e a n a l y s e a ] )p ro-
f o n d i e de ces p e l o t e s n o u s p e r m e t d e n o t e r , 
p a r m i le f e u t i ' a g c g r i s de s ])oils a g g l u t i n é s , 
u n e g r a n d e q u a n t i t é d ' o s et de m â c h o i r e s de 
c a n i p a g n o l s et a u t r e s r o n g e u r s cc c[ui d é n i o n -
t re de f a ç o n i r r é f u t a b l e l ' u t i l i t é d e ces n o c -
t u r n e s . 

T r è s vo is in d u m o y e n - d u c , le h i b o u des 
m a r a i s ou b r a c h y o t e {Asio flamtnciis) se r e n -
c o n t r e s u r l o u t cn E r a n c e lo r s d e s m i g r a t i o n s . 
E n a u t o m n e , on le t r o u v e d a n s les l a n d e s ou 
les f r i c h e s g î té d a n s les h e r b e s sèches . 
D é r a n g é , l ' o i s e a u se re])ose un ])eu p l u s loin 
et on i)eut n o t e r a l o r s ses a i g r e t t e s assez 

coui-tes et s u r l o u t ses y e u x j a u n e s d ' o r , difl 'é-
r e n l s de c e u x d u m o y e n - d u c (¡ni son t o r a n g e . 

L o r s q u e les r o n g e u r s p u l l u l e n t , il a r r i v e 
q u e le h i b o u des m a r a i s s ' i n s t a l l e d a n s un 
b i o t o p e de son c h o i x : l a n d e p a i s i b l e , chani ] ) 
de l u z e r n e ou v a l l é e m a r é c a g e u s e . L e n id est 
i n s t a l l é à t e r r e , b i e n d i s s i m u l é s o u s u n e l o u f f e 
d ' h e r b e s . L a f e m e l l e y a r r i v e p a r u n c o u l o i r 
é t ro i t . S u r u n e s i m p l e l i t i è re d ' h e r b e s sèches , 
e l le p o n d , à i n t e r v a l l e s d e d e u x j o u r s , six à 
h u i t œ u f s q u ' e l l e c o u v e a v e c a s s i d u i t é . 

Q u a n d on a p ] ) r o c h e du n id , le m â l e .s 'envole, 
d é c r i t i n l a s s a l ) l e m e n t d e s ce r c l e s a u - d e s s u s 
d e l ' i n t r u s , l ' a l l a q u e p a r f o i s a v e c des c l a q u e -
m e n t s s o n o r e s de s a i l e s ; m a i s il f a u t p r e s t i u e 
m a r c h e r s u r la f e m e l l e p o u r lui f a i r e q u i t t e r 
le n id . 

A p r è s l e u r n a i s s a n c e les j e u n e s se d i s p e r s e n t 
a u x a l e n t o u r s et se d i s s i m u l e n t d a n s la végé -
ta t ion . Les a d u l t e s c h a s s e n t en p le in j o u r c a r 
ils n e s o n t n u l l e m e n t g ê n é s p a r la l u m i è r e . 

S e p t e m b r e les voil d i s p a r a î t r e . P e u t - ê t r e 
e r r e n t - i l s d a n s les r é g i o n s m é r i d i o n a l e s d e 
n o t r e iKiys si l ' h i v e r esl d o u x . P e u t - ê t r e v o n t -
ils sc j o i n d r e a u x m i g r a t e u r s venus^ des 
t o u n d r a s l a p o n e s avec l ' i n t e n t i o n d ' a l l e r 
p a s s e r l ' h i v e r d a n s les r é g i o n s p l u s h o s p i t a -
l iè res d e la l o i n t a i n e A f r i q u e . . . 

L e u r h i v e r n a g e r e s t e e n t o u r é d ' u n h a l o de 

m y s t è r e . 



ARBRES, ARBUSTES 
ET PLANTES DE PROVENCE 

p a r Guy (X)LAS, Chef de T r a v a u x et J e a n W E I L L , Ass is tan t au M u s é u m 

L A C A N N E D E P R O V E N C E 

R o s e a u de E r é j u s , C a n n e de P r o v e n c e , 
Can i s ses . C.'est iu) t re Ariiiulo (A. donax L.). 
de s j a r d i n s du l i t to ra l m é d i t e r r a n é e n et du 
S u d - O u e s t c[ui p r o t è g e auss i des c o u p s de ven t 
du la rge . 

Les P r o v e n ç a u x a i m e n t ces h a m p e s l o n g u e s 
e ' sou])les, o r n é e s d e f eu i l l e s p o i n t u e s oscil-
l an t à la b r i se légère , m a i s se c o u r b a n t jus -
q u ' à t e r r e lo r s t iue le Mis t ra l souff le v i o l e m -
m e n t . T o u s les b o r d s des r u i s s e a u x ou des 
pe t i t e s l ' ivières son t l l a n q u é s de ces épa i s ses 
h a i e s de r o s e a u x ; r e f u g e des h é r o n s , p r o v i -
d e n c e des p é c h e u r s qu i cou])ent l eu r g a u l e 
d a n s la nuisse , le r o s e a u est aussi un n u i t é r i a u 
de cho ix ])our d e m u l t i p l e s ac t iv i t és : c laies , 
] )an icrs à f leurs , p a r e - v e n t , etc. Ses « p l u m e t s » 
d ' h i v e r t r a n c h e n t s u r le ciel léger . 

V r a i s e m b l a b l e m e n t o r i g i n a i r e du bass in 
o r i e n t a l m é f l i t e r r a n é e n (2) nui i s d ' i n t r o d u c t i o n 
t rès a n c i e n n e , la C.anne de P r o v e n c e est 
r é p a n d u e de nos j o u r s d a n s tous les p a y s 
b o r d a n t la M é d i t e r r a n é e , de l 'Asie M i n e u r e 
j u s q u ' a u P o r t u g a l et m ê m e a u x Iles C a n a r i e s . 

E n E r a n c e , e l le est f r é q u e n t e d a n s le m i d i 
d 'oi i el le r e m o n t e j u s q u e d a n s le D a u p h i n é et 
se r e t r o u v e d a n s le S u d - O u e s t , de B i a r r i t z à 
H e n d a y e oii son i n t r o d u c t i o n est p l u s r é c e n t e ; 
el le i -echerche les l ieux h u m i d e s , les sab les et 
les a l l u v i o n s (pi 'e l lc co lon i s e avec v igueu r . 

D ' u n e s o u c h e épa i s se , e x t r ê m e m e n t rés is -
t an te , f o r m é e de t iges s o u t e r r a i n e s ( rh izomes) 
i n e x t r i c a b l e m e n t e n c h e v ê t r é e s , s ' é l a n c e n t ])ar-
fo i s jus ( iu ' à 5 m è t r e s de h a u t e u r , des t iges 
a é r i e n n e s ( c h a u m e s ) l i gneuses à la b a s e 
f o r m a n t de g rosses toulTes. Ces c h a u m e s aboii-

(1) Cf. p re in l tT ¡ii i iclf Srience cl \tilurc T)!), m a r s 
avr i l li)(i2, p. 35-3<S : le pin pa r a so l et l 'o l ivier . 

(2) H y p o l h è s c eonl i rmée en pa r t i e pa r l 'o r ig ine sémi-
t iqne dn mot « canne ». 

d a m m e n t p o u r v u s de g r a n d e s feu i l l es r u b a n -
nées, é l é g a m m e n t a r q u é e s et d ' u n b e a u ve r t 
g l a u q u e , f o n t d e la C a n n e de P r o v e n c e u n e 
p l a n t e é m i n e m m e n t déco ra t i ve , p a r t i c u l a r i t é 
qu i n ' a p a s é c h a p p é a u x paysag i s t e s qui l 'ut i-
l i sent à l ' o r n e m e n t des j a r d i n s l o r sque le 
c l i m a t et la n a t u r e d u t e r r a i n le p e r m e t t e n t . 

L'Ariindo au.x pr i ses avec le Mistral . 



Achc \a r i l ' le f l eu r i r 
l'Aniiido a n n o n c e l ' I i iver . 

L a f l o r a i s o n de ce l l e g i g a n l e s t i u e g r a m i n e e 
e u r o p é e n n e a l ieu en fin d e sa i son d e sej)-
t e n i h r e à d é c e m b r e ; les i n l l o r e s c e n c e s t e r m i -
n a l e s se p r é s e n t e n t s o u s la f o r m e d e v a s t e s 
p a n i c u l e s d e 10 à 70 c m de l o n g u e u r en tout 
p o i n t c o n f o r m e s c o m m e a spec t , d i m e n s i o n s 
en p lus , a u x i n l l o r e s c e n c e s du P h r a g m i t e s (1). 
si c o m m u n d a n s nos m a r a i s , r i v i è r e s c a l m e s , 
fossés , etc. 

C o n n u e auss i s o u s le n o m d e r o s e a u de 
F r é j u s , la C a n n e de P r o v e n c e est i )r inci])a-
l e m e n t u t i l i s ée d a n s la C r a u , la C a m a r g u e et 
b i e n d ' a u t r e s r é g i o n s du m i d i , ]K)urvu q u e le 
sol soit su f i i s a i i imen t b u m i d e à l ' é t a b l i s s e m e n t 
d e h a i e s et de c o u p e - v e n t r é s i s t a n t à t o u t e s 
les f u r e u r s du Mis t ra l . P a r a i l l e u r s , la t é n a c i t é 
de son s y s t è m e végé t a t i f s o u t e r r a i n est m i s e 
à p ro f i t p o u r fixer les t e r r e s a u x a b o r d s de s 
r iv i è re s , c a n a u x , v o i r e o c c a s i o n n e l l e m e n t r e t c -

( l l R o s e a u à l i a l a i s , R o s e a u c o m m u n . .Jonc à b a l a i , elc. 
que les b o l a n i s l e s m o d e r n e s r a n g e n t é g a l e m e n t d a n s le 
g e n r e Ariindo : l ' h r a g m i t e s , r ace c o m m u n i s (Rabcn l i . l 
P. V. 

n i r les s ab l e s m a r i t i m e s g r â c e à sa l o l é r a n c e 
v i s -à -v i s de s t e r r a i n s sa lés . 

O u t r e ce t e m p l o i cla.ssi(iuc, l ' A r u n d o o f f r e 
e n c o r e de m u l t i p l e s u t i l i s a t i o n s : les c h a u m e s 
â g é s d ' u n an , a v a n t ( |u ' i l s ne s o i e n t troj) 
l ignif iés , dé i iou i l l é s de l e u r s f e u i l l e s el d e l e u r s 
g a i n e s , f e n d u s l o n g i t u d i n a l e n i e n i ])uis m i s à 
s é j o u r n e r ( [uek iue l e m p s d a n s l ' e a u al in de 
les a s s o u p l i r , s e r v e n t à c o n f e c t i o n n e r les 
f a m e u x p a n i e r s de Xice c o n n u s de lous. 
e t a u t r e s e m b a l l a g e s j iour fieurs, f r u i l s et 
l é g u m e s ; on en f a i l é g a l c m e n l de s c l a i e s 
(canisse.s). 

I^lus âgés , c o m p l è l e m e n t l ignif iés , a j i r è s 
s é c h a g e ils son t s o i g n e u s e m e n t t r i é s ; les ])lus 
b e a u x son l u t i l i sés à la f a b r i c a t i o n des c a n n e s 
à i )èche (|ui en c o n s o m n i e u n e g r o s s e q u a n -
li lé, a l o r s q u e la ( jua l i l é i n f é r i e u r e se r t à 
f a i r e de s t u t e u r s , à m o n t e r de s a b r i s iKuir 
c u l t u r e s l l ó ra l e s , elc. E n f i n ce q u e l 'on i g n o r e 
g é n é r a l e m e n i c 'est (lue les a n c h e s d ' i n s l r u -
m e n t s à ven t son l é g a l e m e n t t i rées d e r o s e a u x 



'l'r-iaiie îles c h a u m e s de la 
( lauue de Provence . 

de F r é j u s s p é c i a l e m e n l chois is , e n t r e p o s é s et 
s échés a v e c des so ins p a r l i c u l i e r s . 

D ' u n e i )u i s san t e végé t a t i on , f o u r n i s s a n t u n e 
é n o r m e f | u a n t i t é de ce l lu lose , r i en d ' é t o n n a n t 
([ue ce t t e p l a n t e a i t é té e m p l o y é e avec succès 
à la f a b r i c a t i o n d ' u n pa]) ier a n a l o g u e au po in t 
(le v u e q u a l i t é à c e u x de C h i n e et du J a p o n ; 
on en a t i ré auss i un pa]) ier p lu s g ross ie r et 
(lu c a r t o n . 

N ' o u b l i o n s p a s q u e les p a r t i e s s o u t e r r a i n e s 
de n o t r e C a n n e de P r o v e n c e ont é té j a d i s 
e m p l o y é e s c o m m e d i u r é t i q u e s et a n t i l a i t e u x ! 

Au ])oint de v u e ho r t i co le , ce t t e G r a m i n é e 
j o u e un r()lc i m p o r t a n t d a n s la d é c o r a t i o n 
des j a r d i n s . C/est s u r t o u t a u x a b o r d s des 
l)ièccs d ' e a u et en isolé s u r les p e l o u s e s qu ' e l l e 
l'ait le ])lus d ' e l f e t ; on l ' e m p l o i e avec succès 
p o u r c r é e r de s r i d e a u x d e v e r d u r e , m a s q u e r 
c e r t a i n e s p a r t i e s d e j a r d i n s , etc. N o u s l ' avons 
di t . s u p p o r t a n t le v o i s i n a g e d e la m e r , el le 
r e n d de g r a n d s s e rv i ce s d a n s la d é c o r a t i o n 

D a n s la r é g i o n p a r i s i e n n e et d a n s le n o r d 
de la F r a n c e où la r u s t i c i t é de la C a n n e de 
P r o v e n c e l a i s se à d é s i r e r , il s e r a b o n de l ' ins-
ta l le r à b o n n e e x p o s i t i o n d a n s les p a r t i e s du 
j a r d i n a b r i t é e s de s v e n t s du N o r d ct de l 'Est . 
Si la f o r m e t y p i q u e p e u t à la r i g u e u r se p a s s e r 
de p r o t e c t i o n en h i v e r (1), la f o r m e ] ) anachée 

(1) Dans les co l lec l lons du Muséum, en fév r i e r 195(), 
une f o r l e touf fe non protégée, don t les t iges aé r i ennes 
a v a i e n t é lé f o r t e m e n t gelées, esl r epa r t i e de la souche ; 
il la fin de l 'é té elle ava i t r e t r i n n é son aspect hab i t ue l . 

C.e ne sont pas des Bambous , m a i s de j e u n e s pousses 
(VArnndo en plein déve loppement : la r essemblance est 
f r a p p a nte. 



Un p a y s a g e r o m a i n à F ré j i i s : v i eux cyprès et r u i n e s de l 'Aqueduc . 

p a r c o n t r e , b i e n p l u s f r a g i l e , do i t ê t r e ob l i -
g a t o i r e m e n t c o u v e r t e p e n d a n t la m a u v a i s e 
s a i son d ' u n e é p a i s s e l i t i è r e d e f e u i l l e s m o r t e s 
p r o t é g e a n t la b a s e d e s t ou f f e s . 

L a m u l t i p l i c a t i o n de ce t t e p l a n t e q u i 

s ' a c c o m m o d e f o r t b i en d ' u n sol r i c h e , p r o f o n d 
et f r a i s s ' e f i e c t u e p a r s é p a r a t i o n des r e j e t s , 
o p é r a t i o n assez m a l a i s é e é t a n l d o n n é l ' i m p o r -
t a n c e q u e p r e n n e n t les t o u f ï e s l o r s q u ' e l l e s 
s o n t a p t e s à ê l r e m u l t i p l i é e s . 

L E C Y P R È S D I T A L I E 

L e C y p r è s est b i e n à to r t t r a i t é c o m m e 
a r b r e d e n é c r o p o l e . Il est aus s i b i e n c h e z 
lu i en P r o v e n c e . N o n ! ce n ' e s t p a s u n a r b r e 
t r i s te . D r e s s é d a n s la n u e c o m m e u n e f l è c h e 
d e c a t h é d r a l e , son f e u i l l a g e s o m b r e , s e r r é 
c o m m e u n e t r a m e , ses f r u i t s c o u l e u r 
« d ' a c i e r » p i q u é s d e ci, d e là , lu i d o n n e n t 
g r a n d e a l l u r e et u n a i r q u e l q u e p e u m y s t i q u e ; 
c ' es t l ' a r b r e q u i sa i t , c 'es t l ' a r b r e sec re t . P o u r -
q u o i s ec r e t ? P a r c e q u e le C y p r è s p a r t i c i p e à 
t o u t ce q u i t o u c h e le P r o v e n ç a l . Il a u n e ou 
p l u s i e u r s s ign i f i ca t ions . Il p e u t ê t r e l ' o r i g i n e 
du m a s , d e la f e r m e , d e la s o u r c e , d e la v ie i l l e 
et h u m b l e c h a p e l l e . 

D a n s le c h a m p p r è s d u « c a b a n o n » il y a 
u n C y p r è s . C 'es t p r è s d e lu i q u e le v i g n e r o n 
f e r a sa s ies te , q u e s e s « p e t i t s » g a m b a d e r o n t . 

c ' es t p r è s d e lui auss i , q u e les « n o v i s » f e r o n t 
de s p r o j e t s a u x f ê t e s d e P â q u e s ou d e la P e n -
tecôte . P a r f o i s auss i — p l u s r a r e m e n t m a i n -
t e n a n t — le P r o v e n ç a l v o u d r a , a u p i e d d u 
C y p r è s , d o r m i r en p a i x d a n s sa d e r n i è r e 
d e m e u r e . L e Mis t r a l v i e n d r a q u e l q u e f o i s se 
r u e r c o n i r e lu i , le f i e r C y p r è s n e se c o u r b e r a 
q u ' à p e i n e et l e so i r sa g r a n d e o m b r e i n d i -
q u e r a à l ' h o m m e q u e le t r a v a i l est t e r m i n é 
et q u e la s o u p e d u so i r e s t p r o c h e . 

Son o r i g i n e e x a c t e , c o m m e p o u r la m a j o r i l é 
de s p l a n t e s c u l t i v é e s d e p u i s f o r t l o n g t e m p s est 
a s sez i m p r é c i s e , t o u t e f o i s il y a d e g r a n d e s 
p r o b a b i l i t é s , t o u t a u m o i n s s o u s sa f o r m e 
n o r m a l e , qu ' i l so i t o r i g i n a i r e c o m m e la C a n n e 
de P r o v e n c e d u b a s s i n o r i e n t a l m é d i t e r r a -
n é e n et d e l à , se soi t n a t u r a l i s é s u r t o u l le 
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D a n s l ' a l m o s p h è r e s u r c h a u f f é e d ' u n paysage p r o v e n ç a l ce Cyprès impose sa p e r s o n n a l i t é . 



Deflx « cônes cle Cvprès p r ê t s à s ' ouvr i r . 
(CI. Hiisseau). 

p o u r t o u r de la Médi ter ranée , de telle sorte 
qu 'ac tue l lement il est impossible d 'a f f i rmer 
qu'il existait à l 'é tat spon tané dans telle ou 
telle région. 

Ce r é s i n e u x d ' a l l u r e si p a r t i c u l i è r e , a p p a r -
t i en t à la f a m i l l e des C u p r e s s a c é e s d o n t les 
r e p r é s e n t a n t s on t p o u r c a r a c t è r e s c o m m u n s 
d ' ê t r e p o u r v u s de f e u i l l e s t rès r é d u i t e s , p e r -
s i s tan tes , en f o r m e d ' éca i l l e s p l u s ou m o i n s 
i m b r i q u é e s et d e p r o d u i r e d e s f r u i t s l i g n e u x 
de p e t i t e ta i l le . 

S u s c e p t i b l e d ' a t t e i n d r e des d i m e n s i o n s 
i m p o r t a n t e s , on c i te des i n d i v i d u s a t t e i g n a n t 
p r è s de 30 m de h a u t e u r a v e c u n e c i r con-
f é r e n c e à la b a s e d u t r o n c d e p r è s d e 3 m , 
le C y p r è s d ' I t a l i e (Ciipressas sempervirens L.) 
o f f r e la p a r t i c u l a r i t é d ' ê t r e assez v a r i a b l e au 
p o i n t de v u e p o r t ; il est p a r f o i s t rès effilé (var . 
horizontalis Gord.) a v e c u n e g a m m e d e f o r m e s 
i n t e r m é d i a i r e s . 

Son f e u i l l a g e o r d i n a i r e m e n t d ' u n b e a u vert 
s o m b r e , p e u t v a r i e r de tonal i té . 

L a f l o r a i son de cet a r b r e est sans i n t é r ê t ; 
les f l eu r s sont m o n o ï q u e s , m â l e s et f e m e l l e s 
s u r le m ê m e i n d i v i d u ; les m â l e s en pe t i t s 
c h a t o n s t e r m i n a u x c y l i n d r i q u e s , les f e m e l l e s 
en pe t i t s c h a t o n s isolés se t r a n s f o r m a n t en 
pe t i t s cônes (s l robi les , fig. 5) à 6 ou 10 éca i l l es ; 
à la m a t u r i t é qu i a l ieu au c o u r s de la 
2" a n n é e , ces écai l les s ' o u v r e n t et l a i ssen t 
é c h a p p e r un g r a n d n o m b r e de g r a i n e s a n g u -
leuses c o u r t e m e n t a i lées d e c h a q u e côté, d o n t 
la d i s s é m i n a t i o n se t r ouve a s s u r é e p a r le 
ven t (Mistral) . 

P r i n c i p a l e m e n t ut i l isé d a n s les j a r d i n s sous 
la f o r m e c o l o n n a i r e , la f o r m e h o r i z o n t a l e p a r 
c o n t r e est g é n é r a l e m e n t e m p l o y é e à l ' é tab l i s -
s e m e n t de h a i e s ou d e r i d e a u x f o r t eff icaces 
c o n t r e les c o u p s d e ven t (V). Il s u p p o r t e b ien 
la la i l le et rés i s te a d m i r a b l e m e n t au b o r d de 
la m e r , les e m b r u n s n ' a y a n t a u c u n e p r i s e 
su r lui. 

Anciennement en Provence, on le p lanta i t 
souvent çà et là en bo rdures des champs et 
des domaines afin de servir de repères et 
d 'évi ter ainsi pa r la suite toute contestat ion 
ent re p ropr ié ta i res quan t aux limites de leurs 
propr ié tés respectives. 

P e u diff ici le su r la n a t u r e du sol, ex t r ê -
m e m e n t r é s i s t a n t à la sécheresse , d ' u n e crois-
s a n c e r a p i d e , le C y p r è s d ' I t a l i e , essence m é r i -
d i o n a l e p a r exce l lence , n ' en s u p p o r t e p a s 
m o i n s des f r o i d s de — 20°, auss i n e f a u t - d 
p a s s ' é t o n n e r de le r e n c o n t r e r p l a n t é d a n s nos 
j a r d i n s à p e u p r è s en t ou t e s r ég ions , m ê m e 
d a n s les va l l ées i n f é r i e u r e s des Alpes m é r i -
d i o n a l e s et des P y r é n é e s . 

Les d i f f é r e n t e s f o r m e s de cet a r b r e n e se 
r e p r o d u i s e n t p a s fidèlement de s e m i s ; seul 
le b o u t u r a g e p e r m e t d ' o b l e n i r r a p i d e m e n t et 
en q u a n t i t é de j e u n e s s u j e t s i d e n t i q u e s a u x 
v a r i é t é s q u e l ' on se p r o p o s e de nu i l t ip l i e r . 

D ' o d e u r a g r é a b l e , se t r a v a i l l a n i f a c i l e m e n t , 
t rès r é s i s t a n t , le bo i s de C y p r è s é ta i t a u t r e f o i s 
n o n s e u l e m e n t t rès e s t i m é c o m m e bo t s de 
c h a r p e n t e et de m e n u i s e r i e , m a i s s e rva i t aussi 
en E g y p t e , en Grèce et en I t a l i e à f a b r i q u e r 
des c o f f r e t s à b i j o u x ou a u t r e s o b j e l s p r éc i eux . 
P r a t i q u e m e n t il est i m p u t r e s c i b l e sous l ' eau 
c o m m e en a t é m o i g n é l ' é t a t des c h a r p e n t e s 
en bo is de C y p r è s du f a m e u x n a v i r e d i t de 
T i b è r e , à ])eu p r è s i n t a c t e s a p r è s 14 siècles 
d ' i m m e r s i o n . 

On r e n c o n t r e e n c o r e d a n s nos j a r d i n s non 
s e u l e m e n t d ' a u l r e s e spèces de Cyprès , no tan i -



m e n t les C y p r è s de L a m b e r t (Ca l i fo rn i e ) et 
de l 'A r i zona (Ar izona , N o u v e a u - M e x i q u e ) , 
m a i s auss i d ' a u t r e s c o n i f è r e s t r ès vo i s ins 
a p p a r t e n a n t a u x g e n r e s C h a m a e c y p a r i s , B io ta , 
I . i boced rus , T h u y a et T h u y o p s i s ; c e r l a i n e s 

on t d o n n é n a i s s a n c e à de n o m b r e u s e s va r i é t é s 
t r ès a p p r é c i é e s qu i n e p e u v e n t g u è r e ê t re iden-
tif iées q u e p a r les pép in i é r i s t e s ou des spé-
c ia l i s tes ; elles son t c o m m u n é m e n t dés ignées 
à tor t sous les n o m s de T h u y a ou de Cyprès . 

L E S M I M O S A S 

« L e s g e n ê t s d ' o r s ' o u v r a i e n t s u r son p a s -
s a g e » éc r iva i t A l p h o n s e D a u d e t d a n s la 
C h è v r e d e M o n s i e u r Segu in . Ici, d a n s l 'Es té re l 
r a y o n n a n t d ' o r l éger , d i i ï u s a n t l e u r p a r f u m 
d i s c r e t sous u n solei l d e f é v r i e r ou de m a r s , 
c h a u d d é j à , voici les Mimosas . Que l est le 
c i t a d i n de s vi l les du N o r d , noyées de b r o u i l -
l a r d s , e m p e s t é e s d ' o x y d e de c a r b o n e , de b o u e 
ou d e ne ige c o l l a n t a u x semel les , q u i p e u t 
s ' i m a g i n e r q u ' à ce t t e é p o q u e , p r è s d u f r i s e l i s 
de s v a g u e s b l eu t ées , les co l l ines de l 'Es té re l 
p a r s e m é e s de R o c h e s R o u g e s sont t ou t e s 
d o r é e s de m i m o s a s . E t il y en a. Les e n f a n t s 
s o n t r a v i s d ' ê t r e c h a r g é s de b r a s s é e s o d o r a n t e s 
j a u n e d ' o r qu ' i l s d i s t r i b u e r o n t a u x vois ins . 

C o m p l è t e m e n t n a t u r a l i s é d a n s les t e r r a i n s 
s i l i ceux , p a r t i c u l i è r e m e n t e n t r e C a n n e s et 
M a n d e l i e u , a u x e n v i r o n s d ' A u r i b e a u , etc., le 
M i m o s a est d o n c b i en a c c l i m a t é d a n s n o t r e 
pays . 

T o u t e f o i s lo r squ ' i l est q u e s t i o n de « Mimo-
sa », il y a l ieu de p r é c i s e r d e que l g e n r e de 
l ) lantes il s ' ag i t ; en e f fe t le t e r m e « Mimosa », 
s u i v a n t qu ' i l est e m p l o y é d a n s le sens b o t a -
n i q u e ou en l a n g a g e c o u r a n t , s ' a p p l i q u e à des 
] ) lan tes t o t a l e m e n t d i f f é r e n t e s . E n f a i t nos 
« M i m o s a s » d e P r o v e n c e sont en r é a l i t é des 
Acac i a n ' a y a n t r i e n à vo i r b o t a n i q u e m e n t 
p a r l a n t a v e c les INIimosas v r a i s d o n t l ' un des 
re iM'ésentants : la S e n s i t i v c (Mimosa piidica L.) 
est c é l è b r e p a r le c u r i e u x p h é n o m è n e de sen-
s ib i l i té q u e p r é s e n t e son f e u i l l a g e é l é g a m m e n t 
d iv isé . 

C o m m e p a r a i l l e u r s les R o b i n i e r s sont 
m i i ) r o ] ) r e m c n t a p p e l é s « Acac ia » il i m p o r t e 
p o u r s 'y r e c o n n a î l r e d ' é t a b l i r le l a b l e a u d c 
c o r r e s p o n d a n c e s u i v a n i : 

Xoms lu)laniqaes 

Acacia = 
Mimosa = 
Rohinia ~ 

Kii langage courant 
M i m o s a 
Sens i t i ve 
R o b i n i e r Acac ia 

Les A c a c i a v r a i s a ] i p a r t i e n n e n l à la f a m i l l e 
des L é g u m i n e u s e s , o r d r e de s M i m o s o i d é e s ; 
ils on t p o u r c a r a c t è r e s e s sen t i e l s de p o s s é d e r 
des ñ e u r s r é g u l i è r e s , les p é t a l e s t r ès j^elits à 
p-eines v is ib les , p a r c o n t r e les é t a m i n e s au 

n o m b r e de 10 son t p a r t i c u l i è r e m e n t déve lop-
pées . O r i g i n a i r e s des r ég ions t rop ica les ou 
s u b t r o p i c a l e s du globe, les 600 espèces décr i t e s 
son t i n é g a l e m e n t r é p a n d u e s en Asie, en 
Afric^ue, en A m é r i q u e et en Aus t ra l i e . 

Ce son t en g é n é r a l des a r b r e s ou des a rb r i s -
s e a u x ou m ê m e des l i anes , é p i n e u x ou non , 
a y a n t u n e p r é f é r e n c e m a r q u é e p o u r les ter -
r a i n s secs. 

D e n o m b r e u s e s espèces d 'Acac ia on t é té 
i n t r o d u i t e s et cu l t ivées avec p l u s ou m o i n s 

Détail d 'une Inflorescence (Cl. Basseaii). 



Fleurs de « Mimosa s. fo r tement grossies. (Cl. Basseaii). 

de succès s u r n o t r e C ô t e d ' A z u r : u n e s o i x a n -
t a i n e e n v i r o n , p r e s q u e t o u t e s o r i g i n a i r e s 
d ' A u s t r a l i e , d e r é g i o n s d o n t le c l i m a t p r é s e n t e 
u n e c e r t a i n e a n a l o g i e a v e c ce lu i d e n o t r e 
l i t t o r a l m é d i t e r r a n é e n . D e n o s j o u r s on n e 
c u l t i v e p l u s q u e q u e l q u e s e s p è c e s a p p r é c i é e s 
p o u r l e u r a b o n d a n t e f l o r a i s o n h i v e r n a l e ( / l . 
dealbala Lu ik . ) o u e s t i v a l e (A. relinoides 
Sche lch t . ) , les a u t r e s o n t d i s p a r u d e s c u l t u r e s 
ou b i e n n ' e x i s t e n t p l u s q u e d a n s les co l lec-
t ions . 

Mais r e v e n o n s à n o t r e « M i m o s a », c ' e s t -
à - d i r e à l ' A c a c i a d e a l b a t a L., c ' es t u n a r b r e 
p o u v a n t a t t e i n d r e d a n s son p a y s d ' o r i g i n e 
(X.S. W a l e s , V i s t o r i a , T a s m a n i e ) , j u s q u ' à 30 m , 
c h e z n o u s il n e d é p a s s e p a s g é n é r a l e m e n t 15 m 
de h a u t e u r ce q u i est d é j à e x c e p t i o n n e l . Ses 

j e u n e s r a m e a u x et son f e u i l l a g e p e r s i s t a n t 
t rès c a r a c t é r i s t i q u e s o n t r e c o u v e r t s d ' u n e 
p r u i n e b l a n c h â t r e lu i d o n n a n t u n e t o n a l i t é 
g r i s â t r e q u i p e r m e t d e le r e c o n n a î t r e f a c i l e -
m e n t à d i s t a n c e . L e s f l e u r s j a u n e d ' o r d i spo -
sées en p e t i t e s b o u l e s g r o u p é e s e l l e s - m ê m e s 
en g r a p p e s s i m p l e s ou c o m p o s é e s se d é t a c h e n t 
b i e n d u f e u i l l a g e et s ' é p a n o u i s s e n t d e d é c e m -
b r e à m a r s ; e l les son t a g r é a b l e m e n t p a r -
f u m é e s . 

I n t r o d u i t en E u r o p e v e r s 1824, on a v a i t 
f o n d é d e g r a n d s e s p o i r s q u a n t à son u t i l i s a t i on 
d a n s l ' o r n e m e n t a t i o n des j a r d i n s ; en 1847 
des essa i s d e c u l t u r e a v a i e n t é t é t en t é s d a n s 
la r é g i o n d ' A n g e r s , m a i s sa r u s t i c i t é r e l a t i v e 
(il gè le a u x e n v i r o n s de ^ 10°) ob l i gea les 
h o r t i c u l t e u r s à n e le p l a n t e r q u ' e n b o r d u r e 
d e n o t r e l i t t o ra l a t l a n t i q u e , d e la B r e t a g n e 
à I l e n d a y e et e n c o r e , il a r r i v e p a r f o i s d a n s 
c e r t a i n e s l oca l i t é s qu ' i l n e p u i s s e s u r v i v r e à 
p l u s i e u r s h i v e r s r i g o u r e u x , q u o i q u e r e j e t t a n t 
v i g o u r e u s e m e n t d e la s o u c h e . 

P a r c o n t r e son i n t r o d u c t i o n s u r le l i t t o ra l 
m é d i t e r r a n é e n f u t u n e v é r i t a b l e r é u s s i t e ; il 
est m a i n t e n a n t c u l t i v é s u r u n e g r a n d e é c h e l l e 
p o u r la p r o d u c t i o n d e la f l e u r c o u p é e , en 
o u t r e , n o u s l ' a v o n s di t , il se n a t u r a l i s e a b o n -
d a m m e n t d a n s les t e r r a i n s qu i lu i p l a i s e n t , 
p a r d r a g e o n s et s e m i s n a t u r e l s , il f o r m e a l o r s 
de v é r i t a b l e s f o u r r é s i m p é n é t r a b l e s ] )a r fo i s 
d é t r u i t s p a r la ge lée , m a i s se r é g é n é r a n t a v e c 
u n e s u r p r e n a n t e r a p i d i t é . 

Il n e s u p p o r t e p a s les sols c a l c a i r e s , ceci 
e x p l i q u e p o u r q u o i on n e le r e n c o n l r e p a s , 
si ce n ' e s t g r e f f é s u r p o r t e - g r e f f e a p p r o p r i é , 
d a n s la r é g i o n c o m p r i s e e n t r e N i c e et M e n t o n 
où les t e r r a i n s s o n t d ' o r i g i n e j u r a s s i q u e . D a n s 
cc s e c t e u r il es t g é n é r a l e m e n t r e m p l a c é p a r 
u n e a u t r e e s p è c e d ' A c a c i a : l ' A c a c i a r e t i n o i d e s 
p l u s c o n n u s o u s le n o m d c « M i m o s a d ' é l é » 
ou m i e u x e n c o r e « M i m o s a d e s q u a t r e sa i -
s o n s » d o n t l a f l o r a i s o n s ' é c h e l o n n e p r a t i q u e -
m e n t s u r p r e s q u e t o u t e l ' a n n é e ; ce « M i m o s a » 
q u i t o l è r e le c a l c a i r e s e r t d ' a i l l e u r s d e p o r t e -
g r e f f e a u x e s p è c e s c a l c i f u g e s , il se r e c o n n a î t 
à son « f e u i l l a g e » p a r t i c u l i e r a y a n t l ' a s p e c t 
d e l a m e s v e r t e s e n t i è r e s , l o n g u e s d e 7 à 15 c m 
s u r 8 à 15 m m d e l a r g e u r qu i n e s o n t en 
r é a l i t é q u e les p é t i o l e s é l a r g i s d e s f e u i l l e s 
a v o r t é e s {phijllodes). 

L a c u l t u r e du « M i m o s a » p o u r la f l e u r 
c o u p é e est l o c a l i s é e a u x e n v i r o n s d e C a n n e s 
d ' o ù les « M i m o s i s t e s » dè s 1884 c o m m e n -
c è r e n t à e x p é d i e r l e u r p r o d u c t i o n v e r s P a r i s 
et l e s p a y s n o r d i q u e s . A c t u e l l e m e n t ce t te 
p r o d u c t i o n u t i l i s e d e s v a r i é t é s a m é l i o r é e s et 



D a n s rEs l é i ' c l : nn f o u r r é de « M i m o s a s » n a t u r a l i s é s . 

(les h y b r i d e s de l 'Acac ia d e a l b a t a sé l ec t ionnés 
e s s e n t i e l l e m e n t en v u e du f o r ç a g e . Ce f o r ç a g e 
p r a t i q u é d e p u i s p r è s d e 80 a n s c o m m e n c e à 
| ) a r l i r d e n o v e m b r e et s ' é c h e l o n n e j u s q u ' à 
l ' é p o q u e n o r m a l e d e la f l o r a i son ; il cons i s te 
à s o u m e t t r e de s r a m e a u x cho is i s à u n s t a d e 
d é t e r m i n é d i f f é r e n t s u i v a n t les v a r i é t é s à u n e 
a t m o s i ) h è r e c h a u d e et h u m i d e , l e u r e x t r é m i t é 
i n f é r i e u r e t r e m p a n t d a n s l ' e a u f r a î c h e . La 
d u r é e d u f o r ç a g e v a r i e de 80 h e u r e s en 
n o v e m b r e à 36 h e u r e s en f m d e sa i son . 

L e f o r ç a g e du « M i m o s a » a u r a i t é té décou-
ve r t à C a n n e s p a r u n e b l a n c h i s s e u s e qu i a y a n t 
la issé f o r t u i t e m e n t d a n s u n e b u a n d e r i e un 
b o u q u e t d e « M i m o s a » en b o u t o n le r e t r o u v a 

en p l e ine f leur le l e n d e m a i n . Ce p r o c é d é f u t 
l 'on s 'en dou te , a m é l i o r é d e p u i s en u n e tech-
n i q u e p a r f a i t e m e n t m i s e au p o i n t , si b i e n 
q u ' e n 1937 la p r o d u c t i o n a n n u e l l e s ' é leva i t à 
2 500 tonnes . 

L ' éco rce de VAcacia dealbata r e n f e r m e d e 
20 à 25 % de t an in , p a r t i c u l a r i t é qu i lu i v a u t 
p a r f o i s d ' ê t r e cu l t ivé c o m m e p l a n t e à t an in . 
Son bois p l u s ou m o i n s s o u p l e p e u t ê t r e 
ut i l i sé en tonne l l e r i e , a lo r s q u e de ses f l eu r s 
on a pu e x t r a i r e u n e essence e m p l o y é e en 
p a r f u m e r i e ; enf in d a n s ce r t a in s cas il j o u e 
un rô le i m p o r t a n t d a n s la fixation des t e r r a i n s 
ins t ab les ou s ab l eux g râce à ses r a c i n e s lon -
g u e m e n t t r açan te s . 



Ci-contre : Cr ique t égyp-
t ien {Anacridinm aegyp-
liiiin) f eme l l e . Var , j u i l l e t . 



C R I Q U E T S 
DE FRANCE 

p a r J .-P. V A N D E N E E C K H O U D T , 

Memhre de la S.P.H.N. 

Insecte.s g r a n i i n i c o l e s p a r exce l l ence , les 
c r i q u e t s ou a c r i d i e n s se r e n c o n t r e n t a b o n -
d a m m e n t d a n s les p r a i r i e s d e E r a n c e . L e s 
g r a s p â t u r a g e s des p la ines , les p r é s f l eu r i s de s 
m o n t a g n e s , les é t e n d u e s roca i l l euse s c o u v e r t e s 
d ' u n e h e r b e m a i g r e et d e s s é c h é e p a r le soleil 
du m i d i , on t l e u r s espèces p a r t i c u l i è r e s d e 
cricpiets, s o u v e n t r e p r é s e n t é e s p a r des p o p u -
l a t i ons e x t r ê m e m e n t n o m b r e u s e s en i n d i v i d u s . 

La m a j o r i t é des a c r i d i e n s de E r a n c e t i ren t 
l eu r o r i g i n e des f a u n e s a n c i e n n e s d e rA.sie 
c e n t r a l e s t epp i ( iue ; d ' a u t r e s p r o v i e n n e n t des 
r é g i o n s p l u s c h a u d e s et sèches de l 'Asie 
m i n e u r e ou e n c o r e des s a v a n e s d c l ' A f r i q u e 
t rop i ca l e . Il n ' e s t d o n c p a s s u r p r e n a n t q u e les 
e s p è c e s les p l u s v a r i é e s de c r i q u e t s et l eu r s 
l ) opu l a t i ons les p l u s n o m b r e u s e s h a b i t e n t 
soit les p r a i r i e s d e l ' é t age s u b a l p i n de nos 
m o n t a g n e s , soi t les r é g i o n s d é n u d é e s , h e r -
b e u s e s el s èches du ^l idi . 

La f a u n e de E r a n c e n e c o m p o r t e p a s m o i n s 
d ' u n e c e n t a i n e d ' e s p è c e s d ' a c r i d i ens . Ils 
f o r m e n t d o n c u n e p a r t t rès i m p o r t a n t e de 
l ' o r d r e des o r l h o p l è r e s . On a t e n d a n c e à les 
c o n f o n d r e , sous le t e r m e v a g u e et collectif 
de « s a u t e r e l l e s », avec les seuls insec tes qui 
m é r i t e n t v r a i m e n t cc d e r n i e r n o m : les tet l i -
g o n i i d e s ou ens i f è r e s . Il est c e p e n d a n t f a c i l e 
de les en d i s t i n g u e r : les cr i ( iuets son t des 
i n s e c t e s r o b u s t e s , à t é g u m e n t s co r i ace s ; le 
corjxs g é n é r a l e m e n t t r a p u est c a c h é en p a r t i e 
I jar les é ly l res , r e f e r n i é s en toi t a u - d e s s u s de 
l ' a b d o m e n . Les p a t t e s ] )os té r ieures t rès déve -
lo])pées l e u r p e r m e t t e n t des b o n d s é n o r m e s 
g r â c e à l e u r d é t e n t e b r u s q u e et ] )uissante . La 
g r o s s e t ê t e a r r o n d i e i )or tc des a n l e n n e s 
c o u r t e s , qu i se d i s l i n g u e n l à p r e m i è r e v u e des 
a n t e n n e s l o n g u e s et fines qui o r n e n t le f r o n t 
des v r a i e s s a u t e r e l l e s . E n f i n les f e m e l l e s de s 
cr i ( [uets ne p o s s è d e n t j a m a i s , à l ' a b d o m e n , la 
l o n g u e s o n d e en f o r m e de s a b r e qu i p e r m e t 
a u x s a u t e r e l l e s d ' e n f o n c e r l e u r s œ u f s d a n s le 

sol ou la c h a i r des p lan tes . B e a u c o u p d ' ac r i -
d i e n s p e u v e n t voler , m a i s il n ' e n exis te q u e 
peu , d a n s n o t r e f a u n e , qu i t i e n n e n t l ' a i r 
l o n g t e m p s . 

L e u r r é g i m e est e x c l u s i v e m e n t végé ta r i en , 
à la dif l férencc d e celui des sau te re l l e s qui 
se c o m p o s e en p r e m i e r o r d r e de m a t i è r e s 
a n i m a l e s . 

P a r m i tous ces c r ique t s , n o u s cho i s i rons 
u n e d i za ine d ' e spèces qu i n o u s p e r m e t t r o n t 
de m o n t r e r l ' i n t é rê t de l eu r s s t r u c t u r e s et de 
l e u r s m œ u r s , les ] ) a r l i cu la r i l é s du c o m p o r -
t e m e n t g r éga i r e , a ins i q u e de r e m a r q u a b l e s 
] ) h é n o m è n e s d ' h o m o c h r o m i e . 

De lou tes les espèces f r a n ç a i s e s , le CRIQUET 

ÉGYPTIEN (.Aiiaeridiam aegi/ptinm) est le p lus 
g r a n d : la f e m e l l e , d ' u n e ta i l le s u p é r i e u r e 
d ' u n t ie rs à cel le du m â l e , a t t e in t 7 cent i -
m è t r e s de l o n g u e u r . Les t é g u m e n t s épais , 
cor iaces , son t d ' u n gr is c e n d r é ; les é ly t res 
et les ai les , b i en déve loppés , d é p a s s e n t l a rge-
m e n t en a r r i è r e l ' e x t r é m i t é de l ' a b d o m e n . Les 
y e u x son t d ' u n r o u g e foncé , sti 'iés ve r t i ca -
l e m e n t d c b a n d e s v e r d â t r e s d o n t on ignore , 
j u s q u ' à p r é s e n t , la s igni f ica t ion fonc t ionne l l e . 
S t r i c t e m e n t m é r i d i o n a l , ce g ros insecte ne 
d é p a s s e guè re , ve r s le n o r d , la l a t i t u d e de 
V a l e n c e et de B o r d e a u x . Il h a b i t e les g a r r i g u e s 
b roussa i l l euses , les m a q u i s é p i n e u x exposés 
au sole i l ; de tous les c r ique t s , c 'est ce lu i qui 
est le m o i n s é t r o i t e m e n t i n f é o d é a u x g ra -
minées . L a p o n t e a l ieu en avr i l ou m a i ; la 
f e m e l l e c r e u s e un p u i t s ve r t i ca l d a n s le sol 
au m o y e n des va lves c o r n é e s et a n g u l e u s e s 
q u e p o r l e l ' e x t r é m i t é de son a b d o m e n . Celui-ci 
s ' e n f o n c e tout en t ie r , et s ' é t i re m ê m e consi -
d é r a b l e m e n t , d a n s le t rou de pon te . Les œ u f s 
son t expu l sés en un ou d e u x a m a s , agg lu t inés 
p a r u n e s u b s t a n c e t enace qu i cons t i t ue u n e 
o o t h è q u e . Dès j u in , les j e u n e s c r i que t s éc losent 
et c o m m e n c e n t u n e c ro i s sance qu i p r e n d r a 



e n v i r o n d e u x m o i s et se f e r a g r â c e à 6 ou 
7 m u e s . Ces l a r v e s son t de t e in t e s f o r t v a r i é e s : 
s o u v e n t d ' u n ve r t t rès vif q u i les r e n d p r e s q u e 
i n t r o u v a b l e s ] )ar jni les h e r b e s et les f e u i l l a g e s , 
elles son t p a r f o i s b r u n e s , o r n é e s d e b a n d e s , 
de dess ins , de p o i n t s n o i r s ou a u c o n t r a i r e , 
t rès c l a i r s ; il en est auss i d e j a u n â t r e s , d e 
gr ises , de r o u x vif . Ces l a r v e s sont p e u m o b i l e s , 
et on ])cul les t r o u v e r plusiein-s j o u r s d e su i t e 
•sur u n e m ê m e p l a n t e . La m u e i m a g i n a l e se 

p l e m e n t peu t ê t r e fo r t long et r é p é t é . L e 
m â l e c o m m u n i q u e à la f e m e l l e j u s q u ' à p lu -
s i e u r s d i z a i n e s de pe t i t s s p e r m a t o z o p h o r e s 
(|ui l i b è r e n t l e u r s s p e r m a t o z o ï d e s d a n s les 
vo ies g é n i t a l e s d e la f e m e l l e . L a p o n t e a l ieu 
ensu i t e , les v i eux a n i m a u x n e s u r v i v a n t g u è r e 
à ce l é v é n e m e n t . R e m a r q u o n s q u e m a l g r é le 
Irès v a s t e i )avi l lon aud i l i f qu i s ' o u v r e s u r 
c lnu iue l iane , au n i v e a u de la b a s e d e l ' a b d o -
m e n , et ([ui s e m b l e indic[uer l ' ex i s t ence d ' u n e 

p r o d u i l ve r s la tin de l ' é té , g é n é r a l e m e n l d a n s 
la so i rée . Mais , d e v e n u a d u l t e , le c r i q u e t 
é g y p t i e n esl n é a n m o i n s i n c a p a b l e d e se r e p r o -
d u i r e . Il p a s s e a ins i t ou t l ' a u t o m n e et l ' h i v e r , 
s a n s cesse r c o m p l è t e m e n t d ' ê t r e ac t i f . Il se 
l i en t s u r les b u i s s o n s , s ' e n v o l a n l , q u a n d on le 
d é r a n g e , d ' u n e s so r v i g o u r e u x et r a p i d e . A p r è s 
p l u s i e u r s m o i s d e d i a p a u s e h i v e r n a l e , la m a t u -
r i t é s e x u e l l e est en f in a t t e i n t e ; les s e x e s se 
r e j o i g n e n t a u p r e m i e r p r i n t e m p s . L ' a c c o u -

Ci-dessus : C r ique t m i g r a t e u r f e m e l l e {Locusta migra-
toria), f o r m e so l i t a i r e . Var , . juil let . 

o u ï e t rès fine, le c r i q u e t é g y p t i e n est i nca -
p a b l e d e s l r i d u l e r . C o m m e b e a u c o u p d ' e s p è c e s 
vo is ines , il p o s s è d e u n r é f l e x e d e d é f e n s e q u i 
est l ' a u t o n o m i e ou a m p u t a t i o n v o l o n t a i r e d e s 
m e m b r e s p o s t é r i e u r s , a u ca s o ù ceux-c i son t 
sa i s i s p a r un e n n e m i é v e n t u e l ; l a p a t t e se 
d é t a c h e tou t e n t i è r e , s a n s h é m o r r a g i e , à m o i n s 
qu ' e l l e n e se c o u p e à m i - l o n g u e u r d u t ib ia . Il 
est t r è s f r é q u e n t d e r e n c o n t r e r d e s c r i q u e t s 
é g y p t i e n s a ins i m u t i l é s . M a l g r é sa f o r t e t a i l l e 
et sa c a p a c i t é d e se d é p l a c e r r a p i d e m e n t , ce t 
insec te ne c o m m e t j a m a i s d e d é g â t s a p p r é -
c iab les . 



L e b e a u CRIQUET MIGRATEUR (Locusta migra-
loria) est d ' u n e ta i l le à p e i n e i n f é r i e u r e : les 
f e m e l l e s a t t e i g n e n t 6 e e n t i m è t r e s . L a tê te , le 
t b o r a x , les p a t t e s de ce v i g o u r e u x o r t l i o p t è r c 
son t d ' u n b e a u ve r t f eu i l l e , o r n é de q u e l q u e s 
b a n d e s b r u n e s , ou d ' u n r o u x j a u n â t r e ; les 
é ly t r e s son t po in t i l l é s de b r iu i . L e s ai les , p l u s 
l o n g u e s e n c o r e q u e cel les d u c r i q u e t égyp t i en , 
p e r m e t t e n t u n vol f a c i l e et d e g r a n d s d é p l a -
c e m e n t s . C e p e n d a n t , et m a l g r é son n o m , le 
c r i q u e t m i g r a t e u r est g é n é r a l e m e n t s é d e n t a i r e 
et so l i t a i r e . Il est t rès e x c e p t i o n n e l q u ' à la 
su i t e de c i r c o n s t a n c e s e x t é r i e u r e s e n c o r e 
i n c o m p l è l e m e n t p réc i sées , u n e a l t é r a t i o n du 
c h i m i s m e p h y s i o l o g i q u e de l ' insec te a p p o r t e 
u n e m o d i f i c a t i o n de son a spec t et, c o r r é l a -
t i v e m e n t , d e son c o m p o r t e m e n t , et qu ' i l 
d e v i e n n e a lo r s g r éga i r e , m o b i l e et r a v a g e u r . 
D a n s des r é g i o n s p l u s o r i e n t a l e s d e son 
h a b i t a t , cn Russ i e et en Asie p a r e x e m p l e , cc 
c r i q u e t p r e n d p lu s f r é q u e m m e n t la f o r m e 
m i g r a t r i c e . E n F r a n c e , le c r i q u e t m i g r a t e u r 
n e se r e n c o n t r e q u ' a u s u d d e la l a t i t u d e d c 
P a r i s ; m a i s sa d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e est 
i m m e n s e , c a r il p e u p l e u n e g r a n d e p a r l i e de 
l ' A f r i q u e , l 'F luropc m é r i d i o n a l e et o r i e n t a l e , et 
u n e p a r t i e d c l 'Asie. 

Son cycle a n n u e l d i f f è r e t o t a l e m e n t de celui 
du c r i q u e t égyp t i en , et il ne p r é s e n t e p a s d e 
l o n g u e d i a p a u s e h i v e r n a l e : écloses au p r i n -
l emps , les l a r v e s son t d e v e n u e s a d u l t e s dès 
le d é b u t de l ' é té et la p o n t e se f a i t en g é n é r a l 
à ce m o m e n t . D a n s le m id i , il est f r é q u e n t 
q u e des a d u l l e s h i v e r n e n t . 

C 'es t e n c o r e sous la r u b r i q u e des c r i q u e t s 
a c c i d e n t e l l e m e n t m i g r a t e u r s qu ' i l f a u t i n sc r i r e 
d e u x e spèces t rès c o m m u n e s d a n s le m i d i : 
le c r i q u e t m a r o c a i n et le c r i q u e t i t a l ien . 

L e CRIQUET MAROCAIN (Dociostaiirus maroc-
c(inas) est l ong au m a x i m u m de 3,5 cen t i -
m è t r e s . Il est b r u n j a u n â t r e , m a r q u é de 
t a c h e s p l u s s o m b r e s r é p a r t i e s s u r les é ly t res 
et les cuisses . Cel les-ci p o r t e n t , su r l eu r s f a c e s 
e x t e r n e s , des c r ê t e s s a i l l an t e s r é g u l i è r e m e n t 
d i s p o s é e s en f o r m e d e c h e v r o n s . S u r la f a c e 
d o r s a l e d u t h o r a x , q u a t r e t r a i t s b l a n c s f o r m e n t 
un dess in en f o r m e d e X t rès c a r a c t é r i s t i q u e . 
Ce c r i q u e t , q u i se t r o u v e d a n s le m i d i de la 
F r a n c e , h a b i t e auss i les a u t r e s p a y s m é d i -
t e r r a n é e n s , l ' A f r i q u e du N o r d , l ' oues t de 
l 'Asie . Il se t i en t d a n s les p r a i r i e s sèches et 
enso le i l l ées , et se c o n t e n t e o r d i n a i r e m e n t 
p o u r sa n o u r r i t u r e de g r a m i n é e s f o r t d é s h y -
d r a t é e s . L ' u n des p o i n t s les p lu s c u r i e u x de 
sa b io log i e est la v a r i a t i o n e x t r ê m e m e n t 

b r u s q u e de la dens i t é de p o p u l a t i o n . C'est 
a ins i , p a r e x e m p l e , q u e d a n s la rég ion des 
M a u r e s oii n o u s f a i s o n s des obse rva t ions 
régu l iè res , les c r i que t s m a r o c a i n s on t é té t rès 
r a r e s p e n d a n t p l u s i e u r s a n n é e s ; bru ,squement 

Couple dc (;i-i(|uet.s maroca ins (Docioslaurus nuirocc(iniis). 
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au cou r s de l ' é té 1960, les i n d i v i d u s é t a i en t 
e x t r ê m e m e n t n o m b r e u x ; a c h e v a n t l eu r s m é t a -
m o r p h o s e s a u d é b u t ju i l le t , ils p u l l u l a i e n t 
l i t t é r a l e m e n t à la lin de ce mois , p o u r d ini i -



lu ier p r o g r e s s i v e m e n t en c o u r s d u m o i s d ' a o û t . 
L ' a n n é e s u i v a n t e , d a n s les m ê m e s l i eux , les 
r e p r é s e n t a n t s d e ce t t e e spèce é t a i e n t de n o u -
v e a u t r è s r a r e s . C'est d a n s le cas d ' u n e m u l t i -
]) l icat ion a n o r m a l e m e n t a b o n d a n t e (pie ce 
c r i q u e t p e u t p e r d r e son c o m p o r t e m e n t sol i-
t a i r e et a c q u é r i r des m œ u r s m i g r a t r i c e s . L e 
p h é n o m è n e a é té o b s e r v é f o r t s o u v e n t , et 
p l u s p a r t i c u l i è r e m e n t en C o r s e où les d é p l a -
c e m e n t s d e s t r o u p e s d e c r i q u e t s , e n c o r e à 
l ' é ta t l a r v a i r e , se son t m o n t r é s r e m a r q u a b l e s 
p a r la c o n s t a n c e des i t i n é r a i r e s su iv i s a n n é e 
a p r è s a iu iéc . Ce n 'es t q u e p e n d a n t les j o u r s 
de f o r t e i n so l a t i on q u e ces d é p l a c e m e n t s o n t 
l i eu ; c o m m e la p l u p a r t de s a u t r e s a c r i d i e n s , 
le c r i q u e t m a r o c a i n est e x t r ê m e m e n t sens ib le 
à la c h a l e u r s o l a i r e et son ac t iv i t é d é p e n d 
p r i n c i p a l e m e n t de ce f a c t e u r . 

L e CRIQUET rr.ALiEN {Culliplamns italiens) 
l i r é sen te b i e n des p o i n t s c o m m u n s a v e c 
l ' e spèce p r é c é d e n t e . Il esl c e p e n d a n t f a c i l e d e 
l ' en d i s t i n g u e r : c 'esl u n e e s p è c e d e f o r m e 
t rès r a m a s s é e , l ' a v a n t d u c o r p s s e m b l a n t 
d ' u n e p r o p o r t i o n t r o p g r a ï u l e p a r r a p p o r l a u x 
é ly t r e s et à l ' a b d o m e n , q u i p a r a i s s e n t é c o u r t é s . 
Les cu i s ses p o s t é r i e u r e s , e x t r ê m e m e n t r e n f l é e s 
nui is c o u r t e s , son t o r n é e s d e c h e v r o n s s a i l l a n t s 
t rès m a r q u é s . Il y a u n e g r a n d e v a r i a b i l i t é 
d a n s la l a i l l e d e s s u j e l s ; a l o r s q u e les f e m e l l e s 
ne d é p a s s e n t p a s 3 c m , les m â l e s p e u v e n t 
ê t r e d e g r a n d e u r s t r ès d ive r se s , et p a r f o i s 
t ou t pe t i t s . D a n s le c o u p l e q u e r e p r é s e n t e la 
p h o l o g r a p h i e , le m â l e est si pe t i t qu ' i l n e 
p e u t se t e n i r s u r le d o s d e sa c o m p a g n e d a n s 
la p o s i l i o n n o r m a l e à t ous les c r i q u e t s , c 'es t -
à - d i r e a v e c les p a t t e s a n t é r i e u r e s a g r i t ï é e s 
a u b o r d v e n t r a l du p r o n o t u m (la pos i t ion 
r e s p e c t i v e de s d e u x d o c i o s t a u r u s f i gu ré s 
c i - d e s s u s est c o n f o r m e à la n o r m a l e ) . L a 
c o u l e u r du c r i q u e t i t a l i en est e x t r ê m e m e n t 
v a r i a b l e , j a u n â t r e ou gr ise , t a c h e t é e de b r u n 
f o n c é , o r n é p a r f o i s d e d e u x b a n d e s l ong i tu -
d i n a l e s j a u n e s , p a r c o u r a n t les c r ê t e s l a t é r a l e s 
d u t h o r a x et des é ly l res . Les a i les i n f é r i e u r e s 
s o n t d ' u n r o s e l é g è r e m e n t m a u v e , t r è s c a r a c -
t é r i s t i q u e d e c e l t e esi ièce. C o m m u n d a n s tou te 
la F r a n c e a u s u d d e la Lo i r e , le c r i q u e t i t a l i en 
est p a r t i c u l i è r e m e n t a b o n d a n t d a n s le m i d i . 
E n P r o v e n c e , on r e n c o n t r e des i n d i v i d u s 
a d u l l e s d e p u i s j u i n j u s q u ' e n oc tob re . P a r t i -
c u l i è r e m e n t a m i d e la c h a l e u r , cet i n sec t e se 
t i en t s u r le sol s u r c h a u f f é , p a r m i les h e r b e s 
p a r f o i s t r è s s èches qu i su f f i s en t à son a l i m e n -
t a t i o n ; le m a t i n et à la fin d e la j o u r n é e , il 
m o n t e v o l o n t i e r s s u r les p l a n t e s , te l les q u e 
les o r i g a n s , les c a r l i ne s , les c h a r d o n s , les 

c e n t a u r é e s , p o u r s 'y e x p o s e r b é a t e m e n t a u x 
r a y o n s d u solei l , q u i à ces h e u r e s lu i c o m m u -
n i q u e n t p l u s de c a l o r i e s qu ' i l n e p o u r r a i t en 
t r o u v e r a u c o n t a c t d u sol. 

Bien ([ue le c r i q u e t i t a l i en soit g é n é r a l e m e n t 
t rès c o m n u i n el q u e les v a r i a t i o n s d a n s la 
d e n s i t é d e ses i ) o p u l a l i o n s so ien t m o i n s m a r -
q u é e s q u e p o u r d ' a u l r e s espèces , il p e u t 
a r r i v e r auss i q u ' à la su i t e d ' u n e p u l l u l a t i o n 
tou t à f a i l excc] ) l ionne l le , il se r e n d e n u i s i b l e 
a u x c u l t u r e s ; n é a n m o i n s sa l e n d a n c e a u 
g r é g a r i s m e et à la m i g r a t i o n r e s t e t o u j o u r s 
m o i n s m a r q u é e q u e c h e z le c r i q u e t m a r o c a i n . 
L e c r i q u e t i t a l i en est l ' u n e des e spèces les 
l)lus e x p o s é e s a u x r a v a g e s q u e c o m m e t t e n t les 
m y l a b r e s en s ' a t t a q u a n t a u x œ u f s d e s ac r i -
d iens . Ces c o l é o p t è r e s , r e m a r q u a b l e s p a r l e u r s 
t e in t e s v ives a p o s é m a t i q u e s (noi r et j a u n e , ou 
r o u g e et no i r ) v i v e n t en e f fe t au d é t r i m e n t de s 
a c r i d i e n s : on les voi t f o u i r le sol, a u v o i s i n a g e 
des o o l l i è q u e s d é p o s é e s p a r les c r i q u e t s ; i ls 
p o n d e n t l e u r s œ u f s d a n s ces t rous , et l e u r s 
l a r v e s se n o u r r i s s e n t de la p o n t e d e l ' o r t h o p -
lère , q u ' e l l e s a l l e i g n e n t | )a r l e u r s p r o p r e s 
m o y e n s . 

Le C R I Q U E T L U N D E S N O I R E S {Ocdaleus 
décoras) est vo i s in , p a r l ' a spec t , d u c r i q u e t 
m a r o c a i n ; c o m m e lui , il p r é s e n t e un dess in 
en X b l a n c s u r le t h o r a x . Ma i s il est p l u s 
g r a n d , et ses a i l e s i n f é r i e u r e s v e r t e s t e i n t ée s 
( l 'une b a n d e n o i r e à l ' e x t r é m i t é p e r m e t t e n t d e 
le r e c o n n a î t r e f a c i l e m e n t . C e l l e c s p è c e se 
p r é s e n t e s o u s d e u x f o r m e s d i f f é r e n t e s : l ' u n e 
d o n t la t e in t e d e f o n d esl d ' u n j a u n e b r u n â t r e , 
l ' a u t r e où c e t t e c o u l e u r est r e m p l a c é e p a r 
un v e r t vif . L e s b a n d e s t r a n s v e r s a l e s n o i r e s 
q u i m a r q u e n t les é l y t r e s se p r o l o n g e n t s u r 
les cu i s ses q u a n d cel les-ci s o n t p l a q u é e s , a u 
r e p o s , le l o n g des f l anc s : l ' i n sec t e d o n n e r a i t 
l ' i m p r e s s i o n d ' a v o i r é té b a r b o u i l l é d e c o u l e u r s 
s a n s l e n i r c o m p t e d e son a n a t o m i e . Il en 
r é s u l t e u n e f f e t s u r p r e n a n t d ' e f f a c e m e n t d e s 
c o n t o u r s , d e r u p t u r e d e sa s i l h o u e t t e : ces 
t e in t e s d i s ru ] ) l i ves o n t p o u r r é s u l t a t q u e 
l ' i n sec l e esl t r è s p e u v i s ib l e q u a n d il se t ien t 
p a r m i les h e r b a g e s . Cet e f f e t d e d i s s i m u l a t i o n 
est d ' a u l a n t m i e u x m a r c i u é q u e les i n d i v i d u s 
d o n t la c o u l e u r f o n d a m e n t a l e est v e r t e se 
t i e n n e n t g é n é r a l e m e n t d a n s les v é g é t a u x f r a i s , 
t a n d i s q u e c e u x d o n t la c o u l e u r est j a u n â t r e 
f r é q u e n t e n t d e p r é f é r e n c e les h e r b e s des sé -
c h é e s ; d a n s le m i d i , à la f m d e l ' é té , les s u j e t s 
v e r t s s o n t d e v e n u s u n e r a r e t é , a l o r s q u e les 
j a u n e s a b o n d e n t d a n s u n m i l i e u d o n t i ls on t 
la c o u l e u r . 

L e c r i q u e t à b a n d e s n o i r e s se n o u r r i t d e 
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Cr ique t à l )andes no i re s {Oedulus decorus) i j o r t an t , sur 
l ' a n t e n n e el le t h o r a x , des Acar iens pa ra s i t e s . Var, aoû l . 

p a i l l e sèche , de f e u i l l e s l on ihée s de s a r b r e s , 
d e d é b r i s v é g é t a u x pre .sque a n h y d r e s . N o u s 
a v o n s o b s e r v é u n s u j e t q u i d é v o r a i t u n e 
f e u i l l e m o r t e d e m û r i e r ; le b r u i t d e ses 
p u i s s a n t e s m a n d i b u l e s d é c h i q u e t a n t le l i m b e 
r a c c o r n i s ' e n t e n d a i t à p l u s i e u r s m è t r e s ! Au 
m o m e n t d e la m a t u r i t é sexue l l e , la f e m e l l e 
p a r c o u r t le sol, en a g i t a n t p é r i o d i q u e m e n t les 
a i les . Il en r é s u l t e u n b r u i s s e m e n t r y t h m é q u i 
n e l a i s se p a s les m â l e s ind i f l ' é ren t s , c a r ceux-c i 
s ' a p p r o c h e n t auss i tô t . L e s p r é l i m i n a i r e s n u p -
t i a u x s o n t s o u v e n t t r ès b r e f s : l e m â l e su i t 
la f e m e l l e p e n d a n t q u e l q u e s i n s t a n t s , p u i s 
lu i s a u t e s u r le dos et s ' i n s t a l l e en p o s i t i o n 
d ' a c c o u p l e m e n t . S ' i l est a ccep t é , il p e u t y 
r e s t e r d e l o n g u e s h e u r e s t a n d i s q u e la f e m e l l e 
c o n t i n u e sa p r o m e n a d e . S o u v e n t d ' a u t r e s 
m â l e s m a r c h e n t à cô té du c o u p l e . Q u a n d la 

p a r i a d e p r e n d tin et q u e la f e m e l l e e n f o n c e 
son a b d o m e n d a n s le sol p o u r y p o n d r e , il est 
f r é q u e n t q u ' e l l e soi t e n t o u r é e d ' u n e p e t i t e 
c o u r d e q u e l q u e s a d m i r a t e u r s q u i r e s t e n t 
a u p r è s d ' e l l e p e n d a n t la d u r é e d e la p o n t e , 
et p a r m i l e s q u e l s e l le t r o u v e u n n o u v e a u 
c o n j o i n t , c a r les a c c o u p l e m e n t s s u i v i s d e 
p o n t e se r é p è t e n t à p l u s i e u r s r e p r i s e s . 

L e s Œ D i P O D E S (Oedipoda coeridescens, Spliin-
gonotus coerulans, Oedipoda germanica) sont 
t rès f a c i l e s à r e c o n n a î t r e à la c o u l e u r v i v e des 
a i l e s i n f é r i e u r e s , b l e u e s c h e z les d e u x p r e -
m i è r e s e spèces c i tées , r o u g e s chez la t r o i s i è m e . 
Ce t te c o u l e u r b r i l l a n t e f r a p p e le r e g a r d a u 
m o m e n t où l ' i n sec t e s ' e n v o l e ; dè s qu ' i l se 
pose , il d e v i e n t p r a t i q u e m e n t i n v i s i b l e s u r 
le sol. C'est , en e f fe t , p a r m i les œ d i p o d e s q u e 
l 'on p e u t a d m i r e r un e x e m p l e des p l u s f r a p -
p a n t s d ' h o m o c h r o m i e p o l y m o r p h e . L e s t égu-
m e n t s d e ces c r i q u e t s o n t des t e in tes e x t r ê -
m e m e n t v a r i é e s q u i s ' a d a p t e n t d ' u n e m a n i è r e 
s u r p r e n a n t e a u x s u b s t r a t s s u r l e s q u e l s v i v e n t 
ces a n i m a u x . D ' u n gr i s b i g a r r é d e b r u n s u r 
la t e r r e c o u v e r t e d e d é b r i s v é g é t a u x , les 
œ d i p o d e s p e u v e n t ê t r e d ' u n b l a n c p r e s q u e 
p u r s u r le s a b l e d e s d u n e s ou s u r les é b o u l i s 
m a r n e u x , d ' u n r o u g e b r i q u e s u r la t e r r a - r o s s a 
c a l c a i r e d e P r o v e n c e , d ' u n j a u n e o c r e s u r les 
s a b l e s f e r r u g i n e u x , d ' u n b l e u v e r d â t r e f o n c é 
s u r c e r t a i n s m i c a s h i s t e s d e la m ê m e c o u l e u r , 
d a n s les A lpes . Mais les c a s les p l u s c u r i e u x 
d ' h o m o c h r o m i e s ' o b s e r v e n t q u a n d les œ d i -
p o d e s a d o p t e n t la t e i n t e d ' u n s u b s t r a t q u i 
n ' e s t p a s n o r m a l d a n s la n a t u r e ; a ins i , les 
é t e n d u e s b r o u s s a i l l e u s e s q u i on t é t é r a v a g é e s 
p a r u n i n c e n d i e m o n t r e n t u n sol n u , b r u n i , 
p a r s e m é d e d é b r i s c h a r b o n n e u x : les œ d i p o d e s 
q u i r e c o l o n i s e n t u n te l t e r r a i n s o n t d ' u n b r u n 
t e r r e - c u i t e t a c h é d e p l a q u e s n o i r - c h a r b o n . 
Kn P r o v e n c e , n o u s a v o n s vu des ( ) ep i i )odes 
p r e n d r e u n e v i o l e n t e t e i n t e r o u g e sang-ca i l l é , 
s u r de s t e r r a i n s r e c o u v e r t s d e s d é b r i s d e 
b a u x i t e e x t r a i t s d ' u n e m i n e ; à l ' é t a t n a t u r e l , 
ce m i n é r a l n ' a f l l e u r e p a s à la s u r f a c e , o u a l o r s 
il es t s u p e r f i c i e l l e m e n t a l t é r é et t e rn i , et 
r e c o u v e r t d e v é g é t a t i o n . C 'es t a u m o m e n t où 
l ' a n i m a l v i e n t d e m u e r q u e la t e i n t e d e ses 
t é g u m e n t s se m o d i f i e et se f ixe en r a p p o r t 
a v e c la t e i n t e d e s o n e n t o u r a g e . Il es l d ' a i l l e u r s 
r e m a r q u a b l e q u e les i n s e c t e s a d a p t é s à u n 
m i l i e u d ' u n e c o l o r a t i o n d é t e r m i n é e y r e s t e n t , 
et c h e r c h e n t g é n é r a l e m e n t à y r e v e n i r si on 
les en é c a r t e . 

D e m ê m e q u e le c r i q u e t à b a n d e s n o i r e s , 
les O e d i p o d e s h a b i t e n t t o u t e l ' A f r i q u e , l 'As ie 
o c c i d e n l a l e e l le Bas s in m é d i t e r r a n é e n ; en 



Oc'dipodo il : i i l fs IjU'iies (Ocdi¡lodii coerulesceiis). Var, j u i l l e t . 

F r a n c e , e l les se r c n c o n l r e n t d a n s p r e s q u e 
t o u t e l ' é t e n d u e d u ¡¡ays, n ia i s e l les son t b i en 
m o i n s a b o n d a n t e s v e r s le n o r d ; en m o n t a g n e , 
e l les s ' é l è v e n t j u s q u ' à 1 800 m è t r e s . 

I^armi l es a c r i d i e n s d o n t la s t r u c t u r e est 
c o n f o r m e a u type g é n é r a l d u g r o u p e , c i tons 
t rois e spèces d e m o n t a g n e : le Slaiiroderus, 
VArcypIera et le Criquet sibérien. 

L e s d e u x p r e m i è r e s e spèces sont f ac i l e s à 
c o n f o n d r e ; l e u r a spec t et l e u r s m œ u r s son t 
t r ès vo is ines . T é g u m e n t s ve r t s , é l y t r e s no i -
r â t r e s , t i b i a s p o s t é r i e u r s r o u g e s l e u r son t 
c o m m u n s ; VAreyplera se d i s t i n g u e p a r ses 
cu i s ses m a r q u é e s d e d e u x b a n d e s no i r e s , a l o r s 
cpie ce l les du slauroderus son t un i co lo re s . 
H a b i t a n t s de s p r a i r i e s a l p i n e s e n t r e 1 000 el 
2 500 m è t r e s , ces d e u x c r i q u e t s son t i n l é r e s s a n t s 
])ar l e u r a b o n d a n c e p a r f o i s p r o d i g i e u s e ; en 
ju i l l e t , a o û t et s e p l e m b r e , des m i l l i e r s d ' e x e m -
p l a i r e s se v o i e n t p a r m i les l o n g u e s h e r b e s 
e n l r e m é l é e s de l i eu r s v a r i é e s , ou , p l u s h a u t 
e n c o r e , s u r les p e n t e s c o u v e r l e s d ' u n gazon 
p l u s m a i g r e , d ' a s p e c t s l c p p i q u e . N o u s n o u s 
s o u v e n o n s , en p a r t i c u l i e r , d e la p u l l u l a t i o n 
e x t r a o r d i n a i r e d e ces d e u x e spèces p e i u l a n l 
l 'é té 1950, a u - d e s s u s de S a i n t - V é r a n , d a n s le 
Q u e y r a s : on n e p o u v a i t f a i r e u n p a s s u r les 
p e n t e s h e r b e u s e s s a n s f a i r e s a u t e r ou s ' e n v o l e r 
p l u s i e u r s d i z a i n e s de ces insec tes ! Les m â l e s 

('•¡-contre : Cr ique t scohi ire (Sitiurodenis scolari.i) mille. 
Hautes -Alpes , j u i l l e t . 



seuls , ( l ' a i l leurs , vo l cn l : les f e m e l l e s son l 
d o t é e s d ' a i l e s t r o p c o u r l c s el e l les n e p e u v e n t 
([ue s a u t e r . Ce son t auss i les m â l e s q u i on l 
le p r i v i l è g e d e la m u s i q u e . Ils s l r i d u l e n l s a n s 
a r r ê t , p e n d a n l les j o u r n é e s c h a u d e s et enso-
lei l lées , cn f r i c t i o n n a n t v i g o u r e u s e m e n t l e u r s 
é l y t r e s q u i p o r t e n t à cet e f f e t u n e n e r v u r e 
s a i l l an t e , a u n u ) y e n de l e u r s f é m u r s ])oslé-
r i e u r s , n u u i i s d ' u n e f d e de d e n t s a r r o n d i e s 
a g i s s a n t c o n n u e un a r c h e t . I-es sons é m i s 
v a r i e n t , q u a n t à l e u r t i n d i r e et à la f r é q u e n c e 
de l e u r r é i )é t i l ion , d ' u n e e s p è c e à rme a u t r e . 
Mais il es l c o n s t a n t q u e l o r s q u ' u n c r i q u e t v i e n t 
de vo le r , il s t r i d u l e p l u s i e u r s fo is <lès qu ' i l se 
pt)sc. L e m à l e d u SUinrodcrus p r o d u i l , cn 
vo l an t , un b r u i t s t r i d e n t . 

C o m n u u i a u s s i d a n s nos n u ) n l a g n e s , s a n s 
t o u t e f o i s a t t e i n d r e u n e p u l l u l a t i o n s e m b l a b l e 
à cel le de s d e u x e spèces p r é c é d e n t e s , le Chry-
sochrdon ou CHIQUIÎT BI\.\CNVI'TÈIU: {Eiilhyslira 
brachyplcra) est u n r e p r é s e n t a n t lypiciue des 
a c r i d i e n s à a i les a t r o p h i é e s q u i son t f r é q u e n t s 
d a n s la f a u n e al]) ine. I>a f e n u d l e , s u r t o u t , est 
r c n u u - q u a b l e j ia r ses é l y t r e s r é d u i t s à d e 
p e t i t e s éca i l les , ([ui l a i ssen t à n u la t o t a l i t é 
d e l ' a b d o m e n . En lin ju i l l e t , on s u r p r e n d 
s o u v e n t ces in sec t e s o c c u p é s à p o n d r e . 
L ' a b d o m e n est enfcuicé d a n s u n e f i s su re de 

CÀ-desiis : Cr iquet de 
Montagne {Arci/plcra fus-
ca) mà l e . Hanles-.Alpes, 
Ju i l l e l . 

Ci-conlre : Cr ique t b r a -
cbyp tè r e (Eulhijslira bra-
cbuplera) f eme l l e p o n d a n t 
d a n s une c revasse de 
la t e r re . Hautes-. 'Mpes, 
aoû l . 
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CritiiK'l Sibùi-ii'u «¡oiiiphorcnia sibin'ciis) iiiàlc. HaiiU's-Al])es, jiiillel. 

r o c h e r , u n e c r e v a s s e (hi sol ou cncoi-c s o u s 
u u e loufTe de m o u s s e ou u n e | ) la( iue de l i chen . 
Il est h i en é v i d e n t ([ue, d a n s ces c o n d i l i o n s , 
les (XMILS gè len t à p l u s i e u r s re i ) r i scs malg i ' é la 
c o u v e r t u r e p r o l c c t r i c e dc ne ige , et il csl l'oi'l 
p r o b a b l e ( |uc ce r e f r o i d i s s e m e n t est u n e coni l i -
t ion n é c e s s a i r e à la v i t a l i t é d e s p o n t e s el au 
d é r o u l e m e n t n o r m a l de l e u r d i a p a n s e . 

P a r m i les ac i - id iens m o n t a g n a r d s , m t ' u t i o n -
n o n s en l in le cur ieu .X CIUYI KT SIHÉIUKN {(iom-

p/iocrrus .sihiriciis) ( | u e T o n r e c o n n a î t a i s é -

m e n t à son I h o r a x b o n d ) é d o r s a l e m e n t en u n e 
bosse a r r o n d i e , et siu-toul à ses Irès é t i ' anges 
t ib i a s a n t é r i e u r s , r en l l é s en d e u x m a s s u e s 
v o h u n i n e u s e s . M o i n s c o m m u n ( |ue le staLU'o-
d e r u s , r a r c v p t e r a ou le c h y s o c h r a o n . le c r i ( |ue l 
. - ibér ien n 'en est p a s m o i n s , c o m m e ces d e r -
n ie r s , un r e | ) r é s e n t a n t c a r a c l é r i s i ¡ ( | u e de ce t t e 
f a u n e b o r é o - a l p i n e ijui s ' é t e n d loin v e r s le 
n o r d et h a u t d a n s les m o n t a g n e s , et qui t i re 
sa l o i n t a i n e o r i g i n e d e la f a u n e d e s t o u n d r a s 
de l 'As ie s e p t e n i r i o n a l e . 

P o u r t e rmine i - c e t t e r e v u e d e ( |ue l (p ies 
a c r i d i e n s d e P i ' anee , n o u s e n v i s a g e r o n s d e u x 
i n sec t e s ([ui se s i g n a l e n t j)ar u n e f o r m e excc])-
t i o n n e l l e : u n e t e i r ix el un I r u x a l e . 

Les r i r ru ix don t il (>xisle | ) h i s i eu r s es | )èees , 
qu i ne d é p a s s e n t p a s 2 c e n t i m è t r e s d e lon-
g u e u r . se r e c o n n a i s s e n l f a c i l e m e n t à l e u r 
t h o r a x ([ui se ¡¡l 'olonge do i - sa l emen l en uiu ' 
p h u i u e i )o in lue (|ui l ' a ehe les a i l e s et l ' a b d o -

<'i-c(/iil rc 
.¡liillot. 

l 'cli ' ix Cl'ciri.r (Icpusn dcimi iniil ii). 



T i u x a l c f eme l l e (Arridii linrila). Var , aoû t . 

nuMi. Lcur.s I c g u n i c n l s s o n t I rès d u r s , r u i f u e u x . 
a n g u l e u x , d ' u n e t e i n t e lerroLise, ¡¡lus ou m o i n s 
t a e h e t é e , ([ui d o n n e à ces i n s c c l e s i"asi)ecl d e 
m i n u . s c u l e s é c l a t s d e i ) ic r re . S a u t a n t b i e n el 
c a p a b l e s de v o l e r , les I c i r ix h a b i t e n t les r i ve s 
d e s c o u r s d ' e a u , l es r o c l i c r s d e s b e r g e s ; e l l e s 
se t i e n n c n l p l u s v o l o n l i c r s s u r le sol d é n u d é 
q u e i ) a r m i les p l a n t e s . D o y e n s d ' â g e d c n o s 
a c r i d i e n s , les t e i r i x occu j>a icu l p r o h a b l c i n e u t 
l ' E u r o p e d è s le d é b u l d u t e r t i a i r e , et c e l l e s (pii 

se t r o u v e n t m a i n t e n a n t eu F r a n c e 

s o n t d e s r e l i ( i ues qu i o n t p u r é s i s -

te r a u x g l a c i a t i o n s s u c c e s s i v e s cl 

r e i ) e u p l e r le p a y s g r â c e à r a d o u -

c i s s e m e n t le p l u s r é c e n t d u 

c l i n i a l . 

L e TKr.x.xLK (Àrrida tiirriUi) 

i n s e c t e d e g r a n d e t a i l l e — la 
f e m e l l e m e s u r e j u s ( [ u ' à 8 c c n l i -
m è l r c s d e l o n g — est b i e n le 
p l u s c u r i e u x d e n o s a c r i d i e n s . 
A l l o n g é el a m i n c i à l ' e x t r ê m e , 
le I r u x a l e a un cor i ) s é t r o i l , et 
le s o m m e t d e sa lê le esl p r o d i -
g i c u s e m e n l é t i r é d a n s le p r o l o n -
g e m e n t d u c o r p s . C c t t e s o r t e d e 
c lu i ] )c ron i )o in lu esl c o i f f é d e s 
d e u x a n l c u i i e s (jui son l ]) lalcs , 
c t l i lées c o m m e l ' e x t r é m i t é d e s 
f e u i l l e s d ' u n e g r a m i n é e . f . e s 
p a t l e s , l o n g u e s , son t m i n c e s el la 
cu i s se n e p r é s e n t e p a s la f o r m e 
r e n l l é e h a b i t u e l l e à l o u s les 
o r t h o p l è r e s s a u t e u r s . Les é l y t r e s 
son l g a r n i s d e f i n e s s t r i e s l o n g i -
t u d i n a l e s i ) a r a l l è l e s , r a ] ) p e l a u l à 
s 'v m é | ) r e n d r e les n e r v u r e s d ' u n e 
g r a m i n é e . La c o u l e u r d u I r u x a l e 
v a r i e en l i a i s o n a v e c ce l l e d u 
m i l i e u où vil l ' i n s e c t e . Les i n d i -
v i d u s p r é c o c e s , ( |ui son l a d u l l e s 
d è s le d é b u l d e Té té , ( [ u a n d 
l ' h e r b e est e n c o r e f i -a iche , son l 
v e r t s , p a r f o i s o r n é s d e b a n d e s 
l o n g i t u d i n a l e s p l u s c l a i r e s . C e u x 
( |ui n ' a t t e i g n e n t l e u r d é v e l o p i ) c -
m e n t c o m p l e t ( [u ' au m i l i e u d e 
l ' é té , ( | u a n d r i i e r b e esl j a u n i e et 
d e s s é c h é e , son l d ' u n e l e i n t e p r e s -
([uc i d e n l i ( [ u e à ce l le d e l e u r 
e n t o u r a g e . L e s i n d i v i d u s t a r d i f s , 
a d u l t e s en a u l o m n e . o u i la c o u -
l e u r ver t f o n c é d e r i i e r b e (pii a 

r e p o u s s é à la s u i t e d e s p l u i e s d ' a r r i è r e - s a i s o u . 
C e t t e s u c c e s s i o n de tyi)es d i l f é r e n t s , d o n l 
r i i o m o c h r o m i e a l l e i n l un h a u l d e g r é d e | )e r -
f e c l i o n , esl p a r t i c u l i è r e m e n l f r a p p a n t e c h e z 
les I r u x a l e s d u L a n g u e d o c et d e la P r o v e n c e . 
H o r s d e F r a n c e , ce t i n s e c t e se r e n c o n t r e d a n s 
r E u r o ] ) e m é d i t e r r a n é e n n e , l 'As ie o c c i d e n t a l e 
et t o u t e r A f r i ( | u e . C 'es l un c x e m i ) l e lyp i ( [ue 
d e r i n t r u s i o n , d a n s n o t r e m i d i , d ' é l é m e n t s 
<lc la f a u n e s o u d a n i e n n e . 



IE SALON 
DE I'AQUARIOPHIIIE 

par Jacques HÉRISSÉ 

Le Sa lon de rAquar io ] ) l ) i l i e , ([ui s 'est tenu 
en m a r s d e r n i e r au M u s é u m N a t i o n a l d 'His -
to i re Nat iu ' e l l e , g r o u p a i t m ie co l lec t ion d e 
po i s sons d ' a q u a r i u m u n i q u e en l'arance. A t t en -
du avec im] )a t i ence d e p u i s p l u s i e u r s m o i s p a r 
les in i t iés , il a a t t i r é u n e f o u l e considéi -able , 
r é c o m | ) e n s e ((ue m é r i t a i e n t b ien ses o r g a n i -
s a t e u r s et c o n s é c r a t i o n d ' u n succès ([ui a 
dé l iassé , il f a u t b ien le r e c o n n a i t r e , les jiro-
nos t ics les ])lus o p t i m i s t e s . 

N o t r e j i r opos n 'est ce])en(lant p a s ici de 
n o u s a t t a i ' d e r s u r les d i t i é r e n t s a spec t s du 
r é s u l t a t d e ce t t e m a n i f e s t a t i o n , nui i s b ien 
d ' e s s a y e r de m i e u x connai t i -e ( |u("l(iucs-unes 
des e s p è c e s qui é t a i e n t p r é s e n t é e s au judi l ic . 

N ' é t a n t p a s spéc ia l i s t e de s Hej i t i les , j e lais-
s e r a i d é l i b é r é m e n t d e côté l ' é t u d e de ces 
a n i m a u x , s o u h a i t a n t ([ue, d a n s ces co lonnes , 
un n a t u r a l i s t e j i lus c o m p é t e n t c o m b l e r a p i -
denren t ce t t e l acune . 

t ' e sont les j ioissons ([ui nous o c c u p e r o n t 
u n i q u e m e n t d a n s les l ignes qui vont su ivre , 
r é s e r v a n t p o u r un p r o c h a i n n u m é r o de cel te 
Hcvue le cas j i a r t i cu l i e r d e l 'Amblys tome , 
c u r i e u x .Vmphibien qui pose enco re à l ' h e u r e 
ac tue l l e au b io logis te de p a s s i o n n a n t s j iro-
b lèmes . 

* 
* * 

i-'rès de cent c i n q u a n t e espèces ou va r i é t é s 
de ])oissons ont été, p e n d a n t un mois , les 
hô tes de la g r a n d e sa l le de Botaniciu? du 
M u s é u m . 11 n ' e n t r e p a s d a n s le c a d r e de cct 
a r l i c l e de les é n u m é r e r toutes. N o u s bor -
n e r o n s noti-e é t u d e à cel les qui s e m b l e n t j iré-
s e n t c r le p lus d ' i n t é r ê t , soit su r le p l a n de la 
d é c o r a l i o n , soil en ce (jui touche l eur biologie . 

1. — LES VAHIHTHS D'HI.HVAdE 

Une |i!ace i m p o r l a n l e élait r é se rvée , à ce 
« Sa lon », aux va r i é t é s d ' é l evage o b t e n u e s 

Mucrupndus opercnlaris, l'iiiniHc des 
.Aiinbaiilidés. Var ié lé a lb inos a u x 
yeux rouges el a u x Iraees Irès 
légèi-es des b a r r e s vei l leales. 
(Variété d 'é levage) . 



Aiioplichllnis jordani, f a n i i l l o 

des CJianici i i idés , « Le Po i s -
son avcng le ». Le co rps csl 
cd inp lè t cn icn t dép i . in icn lc . La 
l igne l a l c raJc , l a rge , esl en 
i-clicf. Les y c n x , pen déve-
loppes , sont r e s t é s sons la 
p e a n . 

g r â c e à de ] )a t ien les .scdeclions. On sa i t q u e , 
d ' a p r è s les lois de l ' h é r é d i t é , d e u x i n d i v i d u s , 
l ' un m â l e , l ' a u t r e f e m e l l e , ap] )e lés « g é n o -
tvi^es », d o n n c n l , en se r e p r o d u i s a n t e n t r e eux , 
lin c e r t a i n n o m b r e d e p r o d u i t s , ou « i)hén()-
|yi)es », d o n t c h a c u n r e s s e m b l e en l ous p o i n t s 
à" ses | ) a ren l s . On sai t auss i q u e , sous l ' i n f l uence 
de f a c t e u r s d i v e r s e n c o r e p e u c o n n u s , ces lois 
sonl i)arf()is m i s e s en é c h e c et (lue, d a n s un 
lot de p r e m i è r e ou de d e u x i è m e g é n é r a t i o n , 
des « m u t a n t s » sont susce])l i l ) les d ' a ] )pa -
r a i t r e , d i f f é r a n t s e n s i b l e m e n t de l e u r s ] ) a ren t s 
l)ar un ou p l u s i e u r s c a r a c t è r e s . Ce p h é n o m è n e 
a é té m i s à p r o h t d a n s le d o m a i n e des poi.ssons 
d ' o r n e m e n t c o m m e d a n s b e a u c o u ] ) d ' a u t r e s , 
l)()ur la c r é a t i o n de v a r i é l é s n o u v e l l e s . Le 
t r a v a i l d e l ' é l e v e u r c o n s i s l e e n s u i t e à « f ixe r » 
les c a r a c t è r e s n o u v e l l e m e n t a p p a r u s p a r d e s 
r e i ) r o d u c l i o n s conIrcMées et u n e sé lec t ion 
a t t e n t i v e , <iui se p o u r s u i t s o u v e n t d u r a n t u n e 
l o n g u e i )é r iode . 

C'est a ins i (lu 'a é té o b l e n u , ve r s 1928, le 
C o m b a t t a n t m â l e g r a n d e s n a g e o i r e s {Bella 
.splendens) et, l)lus r é c e m m e n t , (p i an t i t é s 
d ' a u t r e s v a r i é t é s don t ( lueUiues -unes von t 
m a i n l e n a n t r e t e n i r ])lus s p é c i a l e m e n l n o t r e 
a l l e n l i o n . 

a ) LKS VAHlÉTliS ALBINOS. 

El l e s r é s u l l e n l de l ' a b s e n c e to ta le , d a n s le 
d e r m e , de lout ] ) igment co lo ré . La ])eau, t r a n s -

luc ide , p r e n d u n e c o u l e u r b l a n c - r o s â l r e et 
l 'œi l , don t l ' i r is est é g a l e m e n l (lé])()urvu d e 
loul p i g m e n t , est r o u g e , ])ar su i te de l ' a n i e u -
r e m e n t (les v a i s s e a u x s a n g u i n s . Le M a c r o p o d e 
a l b i n o s {Maeropodus o])ereul(uis), don t n o u s 
a v o n s ])u a d m i r e r d e n o m b r e u x e x e m p l a i r e s 
en m a r s d e r n i e r , c o n s e r v e e n c o r e ce])en<lant 
lu t r a c e t rès l égère des b a r r e s v e r t i c a l e s ((ui 
s t r i en t h a b i t u e l l e m e n t les l i anes de s s u j e t s à 
p i g m e n t a t i o n n o r m a l e . Le Corydoras palealus 
a l b i n o s , lui , est t o t a l e m e n t d é p i g m e n t é . 

Les i n d i v i d u s al l ) ini( iues sont p lu s f ragi l i i s 
(lue c e u x à c o l o r a t i o n n o r m a l e . Ils son t pluUM 
c u r i e u x (]ue d é c o r a t i f s . 

L e ])()iss()n a v e u g l e de s g r o t t e s du Mexi([ue 
{.Anopiichlhys jordani) est auss i c o m p l è t e m e n t 
d é p i g m e n t é , m a i s ce p h é n o m è n e s 'es l ] ) rodui t 
au c o u r s des âges , p a r su i t e de l ' a b s e n c e 
to ta le de l u m i è r e d a n s l ' h a b i l a l où on t r o u v e 
ce l a n i m a l . C'est u n e so r t e de dé | ) i gmen ta l i ( )n 
r éve r s ib l e , el n o n un a l b i n i s m e v ra i , pu i s ( iue 
— (les e x p é r i e n c e s l 'ont m o n t r é — les an i -
m a u x ([u'on ex|)()se p e n d a n t q u e k i u e lemi)s 
à la l u m i è r e a c t i u i è r e n t u n e c e r t a i n e p i g m e n -
Itilion. 

h ) LK BI.AC.K-MOLLV A (^tlKlTC KN LVRK. 

Ce pelil po isson de (piel( | i ies c e n t i m è t r e s de 
l o n g u e u r est p a r t i c u l i è r e m e n t décor t i t i f . T o u t 
l ' a n i m a l esl no i r ve lou t é . De p lus , les 



('.iirrissiiis iiiiriilus, f a m i l l e 

(les (".ypi'inidés. V a r i é l é 
d'élevaiie di le « Yeux-ai i -
eiel » ou « Celeslia 1 ( iold-
fisli ». 

n a g e o i r e s i m p a i r e s (do r sa l e , c a u d a l e el a n a l e ) , 
son l Irès d é v e l o p p é e s . La c a u d a l e , s u r l o u l , 
est r e m a r ( [ u a b l e j iar son dess in p a r f a i t e m e n t 
s y m é l r i t i u e , r e i ) r é s e n l a n l assez b ien la ly re des 
Anc iens . Ou r e t r o u v e ce l le f o r m e à Téla t lui lu-
rel chez d ' a u l r e s e spèces a p i i a i i e n a n l à u n e 
f a m i l l e vo i s ine {.Aphiioscmion (ni.^lrale, pai-
e x e m p l e ) m a i s c 'esl la ] ) r e m i è r e fo i s qu ' e l l e 
a]) i )arai l chez le B lack Molly. L a j )oinle pos-
t é r i e u r e d e la lu igeo i re d o r s a l e d é p a s s e le 
n i v e a u de l ' i n se r l i on de la n a g e o i r e c a u d a l e 
el t lo l le g r a c i e u s e n i e n i c o m m e un d ra ] ) eau . 

II s ' ag i l d ' u n e v a r i é l é de l ' e spèce Mollienisid 
velifera, el non , c o m m e on p o u r r a i t le c ro i r e , 
d e Mollienisia .splicnops, c a r l a n a g e o i r e d o r -

sa l e c o m | ) l e un g r a n d n o m b r e de i-ayons. E l le 
a é l é o b l e n u e il y a d e u x ou Irois a n s a u x 
e n v i r o n s de S i n g a p o u r j )ar u n é l e v e u r c h i n o i s 
du n o m d e Chi Y a n g Men. L e p r e m i e r s u j e l 
é la i l u n e f e m e l l e . C.elle-ci, q u i a a l l e i n l la 
la i l le de 7,5 c e n l i m è l r e s , a d o n n é u n e d e s c e n -
d a n c e n o m b r e u s e de m â l e s cl d e f e m e l l e s , 
d o n l un bon n o m b r e d ' a l e v i n s s e m b l a b l e s à 
e l l e - m ê m e . La ([UCue en ly re a ] ) p a r a î t au b o u l 
d ' u n mois . 

D é c o r a t i f s en vé r i t é , m a i s e n c o r e b i en r a r e s , 
les Mollienisid velifeva à ( | u e u e en ly re .sont 
d é j à c o m m e r c i a l i s é s de | )u i s cpiehpies mois . Ils 
c o n s l i t u e n l , avec le Sca l a i r e -vo i l e , l ' une des 
v a r i é t é s les ¡flus r éuss i e s de ces d e r n i è r e s 
a n n é e s . 

r ) QUhXQl'KS V.\HlÉTl':S SÉl.KCTIONN'KES DU POISSON 

ROUGE. 

N o t r e j u g e m e n t su r le p l a n e s t h é t i q u e res te 
b e a u c o u p p lus n u a n c é en ce qu i c o n c e r n e 
c e r t a i n e s v a r i é t é s du po isson r o u g e {Caras-
sins (tnralns). 

L a i ) rovince du T c h é - k i a n g , en Chine , 
s e m b l e avo i r élé, il y a p lu s d ' u n m i l l é n a i r e , 
à l ' o r ig ine de l ' é levage du cara.ssin doré . Le 
ein o r a n g é , a n c ê t r e de tons les po i ssons r o u g e s 
d u globe, é la i l g a r d é d a n s de g r a n d s é t angs 
ar t i f ic ie ls oil chacjue j o u r , des a l i m e n t s p r é -
p a r é s lui é l a i en t d i spensés , lui p e r m e t t a n t de 
v iv re et de se m u l t i p l i e r . Mais u n e vé r i l ab le 
sé lec t ion ne c o m m e n c e à se f a i r e j o u r q u ' à 
p a r t i r du m i l i e u du xvi'= siècle, é p o q u e à 
l a q u e l l e les s u j e l s e s t imés les p l u s b e a u x ou 
les p lu s c u r i e u x son l isolés en vue d ' u n e r e p r o -
d u c t i o n surve i l l ée . 

L e J a p o n r a v i t b i en tô t a u x Chino i s le m o n o -
po le de la c r é a t i o n des d i f f é r e n t e s va r ié tés 
d e « d o r a d e s de Ch ine », c o m m e on les 
a p p e l a i t a lors . 

A c t u e l l e m e n t , c 'esl p a r d iza ines , cen la ines 
peu t - ê t r e , q u e l 'on c o m p t e les va r i é t é s 
o b t e n u e s . N o m b r e u s e s é l a i en t cel les que le 
M u s é u m p r é s e n t a i t d a n s ses a q u a r i u m s lors 
de l 'Expos i t i on de cc ] ) r in temps. N o u s avons 
fa i t un cho ix p a r m i les p lu s cur ieuses , sinon 
les p lus belles. 



Canissius anralus, f a m i l l e d e s 
C y p r i n i d é s . V a r i é t é d i t e « P o i s s o n 
t ê t e - d e - L i o n », d é p o u r v u e dc 
n a g e o i r e d o r s a l e . P r o d u i t d ' é l e -
vage , j e u n e s u j e t . 

L e T ê l e - d e - L i o n (« L i o n h e a d » d e s x\n-
gLais) (1) a le c o r p s r a m a s s é , d é i ) o u r v u d e 
n a g e o i r e d o r s a l e ; la lè te est a g r é m e n t é e 
d ' e x c r o i s s a n c e s r a p p e l a n t v a g u e m e n t d e f a c e 
la c r i n i è r e d ' u n l ion . 

L e « î ^ e a r l - s c a l e » p o s s è d e d e s é c a i l l e s en 

r e l i e f q u i b r i l l e n t c o m m e d e s p e r l e s . C ' e s t 

u n e v a r i é l é t r è s r é c e n t e . 

L e « C e l e s t i a l », d o n t les y e u x , s i t u é s v e r s 
le h a u t d e la t è te , r e g a r d e n t le c ie l , est , l u i 
a u s s i , d é ] ) o u r v u d e n a g e o i r e d o r s a l e . 

D ' a u t r e s v a r i é t é s p l u s cla.ssiciues s o n t é g a -
l e m e n t à m e n t i o n n e r : q u e u e - d e - v o i l e s , a u x 
g r a n d e s n a g e o i r e s d é p a . s s a n t cn l o n g u e u r 
ce l l e d u c o r p s ; « o r a n d a - m o o r », a u x I tr t l -
l a n t e s c o u l e u r s ; « b l a c k - m o o r », t o u t d e n o i r 
v ê t u ; « t é l e s c o p e », a u x y e u x p o r t é s s u r u n 
p é d o n c u l e d é p a s s a n t s o u v e n t u n c e n t i m è t r e 
d e l o n g u e u r , e tc . L a p l u p a r t on t u n e v a l e u r 
d é c o r a ü v e i n c o n t e s t a b l e et a t t e i g n e n t un ]n-ix 
é l e v é . E l l e s s o n t u n p e u p l u s f r a g i l e s q u e le 
r o b u s t e p o i s s o n r o u g e , l e u r m o d e s t e a n c ê t r e , 
r é c l a m e n t u n a q u a r i u m d e g r a n d e la i l l e , n e 
s u p p o r t e n t p a s , l ' h i v e r , le b a s s i n e n p l e i n a i r , 
e x i g e n t e n f i n , p o u r se b i e n p o r t e r , u n e n o u r -
r i t u r e v a r i é e e t a b o n d a n t e . 

(1) N o s a m i s d ' o u t r e - M a n c h e s o n t de f e r v e n t s a n i i i t e u r s 
d e s s u j e t s s é l e c t i o n n é s du c a r a s s i n d o r e . C l u b s e x p o -
s i t i o n s ' a n n u e l l e s n o m b r e u s e s , et m e m e u n e F e d e r a l ion 
c h a r g é e d e d é f i n i r l e s c a r a c t è r e s d e s d i lTe ren t e s v a r i é t é s , 
l a G o l d f i s h -Society, t é m o i g n e n t d c 1 e n g o u e m e n t de s 
.Anglais p o u r ce «" h o b b y », a s s e z peu r é p a n d u d a n s 
n o t r e p a y s . 

II, — qveî.qves poissons rares 

(t) I.E POISSON .VRC.UEH {Toxotes jaculalor). 

O n n e p e u l e s p é r e r g a r d e r en c a p t i v i t é c e t l e 
e s p è c e t i u ' à c o n d i t i o n d e lu i f o u r n i r u n e e a u 
a d d i l i o n n é e d e q u e l q u e s g r a m m e s d e sel 
m a r i n p a r l i t r e . C 'es t en e f f e t u n p o i s s o n 
d ' e s t u a i r e s et d e la z o n e l i t t o r a l e m a r i n e . S o n 
h a b i t a t es l é t e n d u : on le r e n c o n l r e d e l 'As i e 
t r o p i c a l e à la P o l y n é s i e . Les d e u x s u j e t s p r é -
s e n t é s au INIuséum é t a i e n t d e b e l l e l a i l l e ; 
d a n s la n a t u r e , l e To.roles a l l e i n t u n e v i n g -
t a i n e d e c e n l i m è l r e s d e l o n g u e u r . Il c a p t u r e 
l e s i n s e c t e s a é r i e n s g r â c e à u n s t r a t a g è m e q u i 
a é l é d e p u i s l o n g t e m p s o b s e r v é : s e p o s t a n t 
t r è s p r è s d e la s u r f a c e d e l ' e a u , il e n v o i e s u r 
la p r o i e tpi ' i l c o n v o i t e ( p i e l q u e s g o u t t e l e t t e s 
q u i , la p l u i i a r t d u tem])s , a t t e i g n e n t l e u r b u t . 
L ' i n s e c t e , dé.séciui l ibré, t o m b e , el n o t r e Toxoles 
le g o b e a u s s i t ô t . 

Ce t a l e n t d e t i r e u r p a r a î t si e x t r a o r d i n a i r e 
((u'il f u i m i s en d o u l e p a r p l u s i e u r s a u t e u r s 
a u s i èc le d e r n i e r . D è s 1902, c e p e n d a n t , Z o l o t -
n i s k y (1) r e n d a i t c o m p t e d e ses o b s e r v a t i o n s 
en a ( [ u a r i u n i et c o n f i r m a i t l ' h a b i l e t é a v e c 
l a q u e l l e le p o i s s o n - a r c h e r se p r o c u r e sa s u b -
s i s l a n c e . C h e v e y (1932) et H u g h M. S m i t h (2) 

(1) 1!I02. ZOLOTNISKY (X.-F . ) . Le p o i s s o n a r c h e r ( r o . r o / e s 
jdciilalari en a q u a r i u m . .4ÎT/I. Zonl. Exp. Oen. (à), vo l . A, 
p 74 à 84. 

(2) 1945 S M I T H (H.-M.Î . /iiill. U.S. Xiil. Mus. p. 4 9 0 - 4 9 / 



Toxoles jdculdtor : « Poisson cra-
chcnr » on « Poisson a rche r ». 
Fami l l e des Toxol idés . 

co iup lé l a i e iU plu.s l a rd ces in l é r c s s a n l e s 
é t u d e s . Ce d e r n i e r , n o t a m m e n t , e x a m i n a n i 
avec soin l ' a n a l o m i e de la b o u c h e du poi.sson, 
d é c o u v r e la ] ) résence d ' u n c o n d u i t c[ui s e m b l e 
b ien d e v o i r servii- à la ] ) ropuls ion du je t 
d ' e a u : « S ' é t e n d a n t le long d c la l igne 
m é d i a n e du i)lar()n<l de la b o u c h e , p réc i se 
l ' a u t e u r , à p a r t i r d ' u n [)oint s i tué j u s l e d e r -
r i è r e les d e n t s v o m é r i e n n e s et jusc iu ' au p h a -
r y n x , se ti-ouve un si l lon ] ) ro fond qu i , l o r s q u e 
la l a n g u e est a])i)li([uéc au p l a f o n d de la 
b o u c h e , d e v i e n t un tube . Ce s i l l on - tube cpii, 
c h e z un po i s son de d i x - h u i t c e n t i m è t r e s dc 
l o n g u e u r , a m o i n s d ' u n m i l l i m è t r e et d e m i de 
d i a m è t r e , n ' a j a m a i s é lé décr i t ni c i té a n t é -
r i e u r e m e n t d a n s les o u v r a g e s d ' i c h l h y o l o g i e ». 
I / a u t e u r a r e p r o d u i t e x p é r i m e n t a l e m e n t à 
v o l o n t é le je t d ' e a u en c o m i ) r i m a n t ra])i(le-
m e u t et avec f o r c e les o p e r c u l e s d ' u n po i s son 
avec ses doigts . Les g o u t t e l e t t e s d ' e a u ]KHivenl 
ê t r e p r o j e t é e s à i)lus d ' u n m è t r e . « La c o m p r e s -
s ion s o u d a i n e des o p e r c u l e s f o r c e l ' eau du 
p h a r y n x à p é n é t r e r d a n s le c a n a l p a l a t i n et, 
le bou t de la l a n g u e ag i s san t c o m m e u n e 
va lve , le f lux d ' e a u sous p re s s ion de la ] )ar t ie 
a n t é r i e u r e du tube est r é g u l a r i s é » et s ' écha] )pe 
en g o u t t e l e t t e s . U. M. S m i t h a y a n t vécu de 
n o m b r e u s e s a i m é e s à B a n g k o k a ])u o b s e r v e r 
les To.voles en ca]) l ivi té d a n s le f jass in dc son 
j a r d i n . N o n s e u l e m e n t il es t inre l eu r a d r e s s e 
p a r t i c u l i è r e m e n t déve lop j i é e , m a i s enco re . 

c o n t r e d i s a n t Gill (1), a f f i rme q u e leur vis ion 
ho r s de l 'eau est très p e r ç a n t e . 

L e u r p u i s s a n c e de lir est non nu) ins d igne 
d ' ê t r e no tée : on ci te d e u x su je t s , pens ion -
n a i r e s p e n d a n t un ce r t a in l e m p s de l ' a q u a -
r i u m de N e w York , ([ui i)()uvaicnt sans diffi-
cu l té a t t e i n d r e des insecles situés.. . à un m è l r e 
c in ( [uan te a u - d e s s u s de l 'eau ! 

l)) .\MPinPHU)N PKHC.rL.\. 

r>e « C l o v n o r a n g e » g a r d e l o u j o u r s le 
m ê m e succès a u p r è s des in i t iés c o m m e des 
p r o f a n e s . Il l ient ce l te vogue c o n s t a n t e à 
r iuuMuonie de ses f o r m e s el s u r t o u t à l 'origi-
na l i t é et à la b e a u t é dc ses coloris . Une fo is 
a c c l i m a l é , il est t rès robus te , et on se plai t 
à r e c o n u a i l r e un peu p a r t o u t sa g r a n d e longé-
\ i t é cn a t [ u a r i u m . le r e c o r d é tan t de sept 
a n n é e s ! 

D a n s leui-s e a u x n a t a l e s (C.eylan, Océans 
Ind i en et PacifK[ue) . les d ive r ses espèces du 
g e n r e Ainpliipriou a ins i q u e leurs cous ins les 
l'rciniuis v iven t en c o m n i e n s a l i s m e avec des 
a n é m o n e s de m e r de g r a n d e tail le, du g e n r e 
Sloichdclis. a t l e i g n a n t p lu s i eu r s déc imè t r e s 
(le d i a m è i r e , a l o r s q u e ces pe t i t s poissons ne 
d é p a s s e n t g u è r e six c e n l i m è t r e s de longueur 
tota le . T r o u v a n t là un r e f u g e où aucun de 

( n 1009. (IILI. (T.). The a rcher f ish and ils feats . 
Siniths. Mise. Coll. vol. V, p. 277-281). 



Amphriprion percuta, f a m i l l e d e s 

!>(imacenl r i dé s . « C l o w n o r a n g e ». 

Ieur.s e n n e m i s n 'o se les I r a t iue r , les po i s sons -
c l o w n s fonl en é c h a n g e héné l i c i e r l ' a c l i n i e d e s 
r e l i e f s de l e u r s r e p a s e l d ' u n c e r l a i n m o u -
v e m e n t de l ' eau (pii f a v o r i s e la r e s p i r a t i o n 
de l eu r hô te . 

V e r w e y , ([ui a o b s e r v é ce t t e s y m b i o s e d a n s 
la b a i e de B a t a v i a , a c o n s t a t é q u e c h a q u e 
espèce de [¡oisson a son e spèce p r é f é r é e 
d ' a c t i n i e , les Premnas é t a n t , d e ce ])oinl d e 
vue , p lu s e x i g e a n l s (pie les Amphipvion. L e s 
a n é m o n e s de m e r de n o s c(')les, c e p e n d a n t , 
son t b e a u c o u i ) ])!us v e n i m e u s e s , m a l g r é l e u r 
pe l i l e la i l le , ( |ue l e u r s g é a n t e s c o u s i n e s de s 
m e r s c h a u d e s et r a ( i u a r i o ] ) h i l e i m p r u d e n t (jui 
t e n t e r a i t ce t t e c o h a b i t a t i o n r i sep ie ra i l d ' en 
f a i r e à ses (léi)ens la I r is le e x p é r i e n c e ! 

I .a q u e s l i o n d e l ' i m m u n i s a t i o n d e s Ainphi-
prion à l ' é g a r d des t o x i n e s s é c r é t é e s ])ar les 
a n é m o n e s d e m e r r e s t e d o n c e n t i è r e , d ' a u t a n t 
p l u s qu ' i l s e m b l e b i e n (lue les Slnichartis 
so i en t t r è s p e u u r t i c a n t e s (!)• 

Ce l t e s y m b i o s e p o i s s o n - a c t i n i e n 'es t p a s 
i n d i s p e n s a b l e . L ' a c l i n i e vil en e f fe t f o r t b ien 
h o r s la p r é s e n c e de son h(")le n a t u r e l et les 
Ampliiprion, du m o i n s en a c i u a r i u m , n e s e m -
b l e n t p a s souft'rii- de l ' a b s e n c e de l e u r a n é m o n e 
p r é f é r é e . Il en va i ) roba l ) l emen l tout a u t r e -
m e n t d a n s la n a l u r e , où les v ives c o u l e u r s de s 
p o i s s o n s - c l o w n s c o n s t i t u e n i u n e v é r i t a b l e p r o -
v o c a t i o n à l ' a p p é t i t t o u j o u r s en éveil des 
] ) réda leurs . 

c ) L E S M O R M V J U D E S . 

P a s s a n t s a n s t r a n s i t i o n a u x e a u x d o u c e s 
a f r i c a i n e s , n o u s a b o r d o n s m a i n t e n a n t l ' é tude 
s o m m a i r e d ' u n e f a m i l l e é l r a n g e à p l u s d ' u n 
p o i n t de vue . P o i s s o n s f o u i l l e u r s , les M o r m y -
r i d é s v iven t d a n s des e a u x s o u v e n t b o u e u s e s 

(1) On c o n s u l t e r a a v e c i n t é r c i s u r ce p r o b l è m e : 
VERWEY (J.) : l 'he s y m b i o s i s b e l w c e n D a m s c l f i s h e s 

a n d s c a - a n c m o n c s in B a t a v i a B a y . Treutiiii, vol . X l l , 
p. 3or)-;i(;(i. i i )30. 

SI UITER C.-P . ) . E i n merkwùi -d ige i - F a l l \<)n M u l u a -
l i s m u s . Zoot. Anz. Vol . XI, p. 240-24,3. 1888. 

CASPERS (H.) . H i s l o l o g i s c h e L ' n t e r s u c h u n g e n ûbci- d ie 
S v m b i o s e z w i s c h e n .Akt in ien u n d K o r a l l e n f i s c h c . Z o o / . 
Anz. Vol . 12(1, p. 24r)-2,'j3. 1939. 

et sa les , p r è s du f o n d où ils c h e r c h e n t l e u r 
n o u r r i l u r e , c o n s t i t u é e de m e n u e s p r o i e s et de 
d é b r i s v é g é t a u x . L e u r s moeurs sonl v e s p é r a l e s 
ou n o c l u r u e s et tous sont p l u s ou m o i n s 
I t ic i fuges . 

Re ] ) r é sen l é s s u r les h i é rog ly i )hes des a n c i e n s 
I^gvpt iens , les M o r m y r e s f a i s a i e n t l ' o b j e t , à 
O x y r h y n c h o s , d ' u n cu l l e spéc ia l , et le m e u r t r e 
de l 'un d ' e u x p rovo( [ua , au p r e m i e r s ièc le d e 
n o t r e è re , u n e g u e r r e s a n g l a n t e avec la v i l le 
(le Cyn()j)olis (2). 

La p e a u est épa i s se et g l u a n t e ccmime c h e z 
les Angu i l l i dé s . La b o u c h e esl p e t i t e et , la 
p l u p a r t (lu lem])s, ))r()l()ngée p a r tm a p p e n d i c e 
tac t i le (lui ser l à la r e c h e r c l i e d e la n o u r r i -
tu re . L'(XMI est m i n u s c u l e , a t r o p h i é , p r e s q u e 
ind i s t inc t et ne p r é s e n t e g u è r e d ' u t i l i t é ; en 
c o m p e n s a t i o n , les o r g a n e s d e la l i gne l a t é r a l e 
s o n l d é v e l o p p é s et r e n s e i g n e n t ces a n i m a u x 
s u r ce (jui les e n t o u r e . 

Se lon l eu r espèce , ils ont r eçu , eu f o n c t i o n 
de l e u r a spec t , les s iu -noms les i)lus d i v e r s : 
p o i s s o n s - é l é p h a n t s , ])()issons-tai)irs, po i s sons -
pa i )yrus , po i s sons à bec d 'o ise t iu . Il en ex i s te 
p lus de cent e.spèces, r é p a r t i e s d a n s t o u t e 
r A f r i ( i u e t roi) icale . 

Gnalhoiiciniix pctcr.si, le p o i s s o n - é l é p h a n l , 
d o n t la m â c h o i r e i n f é r i e u r e esl p r o l o n g é e p a r 
u n e t r o m p e r a p p e l a n i a s sez b i en ce l le du 
m a m m i f è r e don t il l ire son s u r n o m , est p a c i -
rK[ue el plul(~)t t i m i d e . Il c r a i n t la t r o p v ive 
l u m i è r e el se c h e r c h e un g î t e où il se c a c h e 
en p e r m a n e n c e , n ' e n s o r t a n t q u e p o u r s 'a l i -
m e n t e r . Il est o r i g i n a i r e du b a s s i n d u Congo . 
Le g e n r e c o m p t e à lui seul p l u s d e t r e n t e 
espèces . 

( l ) L E S NANI)U )ES M I M É T I Q U E S . 

L ' i n t é r ê t de s v i s i t e u r s d u S a l o n , so l l ic i té p a r 
t an t d e cu r ios i t é s , n ' a c e r t a i n e m e n t p a s m a n -
(pié d ' ê t r e c a p t i v é p a r l ' a s p e c l b i z a r r e de s 
« p o i s s o n s - f e u i l l e » {Moiiocifrhii.s polyacaii-
thii!^), X a n d i d é s du bas s in d e l ' A m a z o n e et 

Î2) LE DA.NOIS (F..). P o i s s o n s , tlorizons cte France. 
|) 130. 195r,. 



des Guyanes, s imulant à s'y méprendre des 
feuilles mortes flottant entre deux eaux. 
L 'apparente placidité de ces animaux cache 
une voracité peu commune, si bien que leur 
al imentation, constituée principalement de 
petits poissons vivants, pose en captivité un 
problème de ravitai l lement sans cesse remis 
en question. 

Les Nandidés ont des représentants à la fois 
en Amérique tropicale (genres Polycentras et 
Monocirrhiis), en Afr ique (genre Polycen-
fropsis) et dans le sud-est asiatique (genres 
Nandus, Badis). La présence simultanée, dans 
ces mêmes régions du globe, de Siluridés, de 
Cyprinodontidés et de Cichlidés a permis à 
certains auteurs de supposer l'existence, à 
l 'origine, de souches communes vivant sur 
un continent hypothétique, le Gondwana, 
morcelé ensuite en plusieurs tronçons séparés 
pa r des zones d 'effondrement . 

Quoiqu'il en soit, le mimét isme des Nan-
didés, dont la robe changeante s 'adapte à la 
tonalité du décor environnant , est particuliè-
rement poussé chez notre Monocirrhus. 
L'aspect de feuille morte est dû à trois 
éléments principaux : la tonalité brunâtre , 
les lignes et taches de la tête et des flancs, 
s imulant les diverses parties d 'une feuille, le 
profd des nageoires, enfin, surtout la dorsale 
et l 'anale, dont les découpures sont très sem-
blables à la silhouette des feuilles de nom-
breux végétaux. 

Les cartilages de la bouche sont d 'une 
extrême protracti l i té et permet tent à l 'animal 
de happe r pa r surprise et d 'absorber des 
proies volumineuses. Un appendice cutané est 
souvent présent à la mâchoire infér ieure chez 
l'un et l 'autre sexes. On ne sait pourquoi il 
manque chez certains exemplaires. Ceux pré-
sentés à l 'exposition en étaient dépourvus. 

La reproduct ion de cette espèce délicate a 
été réussie plusieurs fois en captivité. Voici, 
d 'après l 'éleveur américain Don 1.. Jacobs (1), 
comment elle a lieu : 

I.e mâle cherche d 'abord un endroit propice 
lH)ur la ponte : ])artie infér ieure de grandes 
feuilles de plantes aquatiques, p laque d 'ar-
doise, pot à fleurs, vitre, etc. De temps en 
temps, côte à côte, la tête en bas, mâle et 
femelle « dansent », secouant leur corps. La 
femelle dépose ses œufs, le ventre en l'air. Le 
mâle passe ensuite pour les féconder. Ils ont 
1,2 mil l imètre de d iamètre et, pendus à un 
mince filament, incolores, par fa i tement sphe-

(1) « The Aquarium », f év r i e r 1957, p. 38-41. 

Monocirrhus poliiacanihus. f a m i l l e des Nandidés . Le 
s u j e t est en t ra in de bâ i l le r . R e m a r q u e r la g rande 
p r o t r a c t i l i t é dc la bouche. 

riques, sont « éventés » de temps à autre par 
le mâle, qui se charge seul des soins de sa 
progéniture. La nage libre des alevins a lieu 
au bout d 'une semaine environ, à la tempé-
rature de 26° C. 

* * * 

Faute de place, il nous a fallu passer sous 
silence bien d'autres espèces de poissons 
aux mœurs intéressantes : Dascyllus, Gym-
notes, Syngnathes d'eau douce, Synodontis de 
diverses espèces, Balislapiis acideatus, etc. 
Peut-être pourrons-nous combler cette lacune 
dans un prochain numéro de « Science et 
Nature ». 



SOCIÉTÉ DE PHOTOGRAPHIE D HISTOIRE NATURELLE 
R E U N I O N DU 3 0 M A R S 1 9 6 2 

Le v e n d r e d i 3 0 m a r s 1 9 6 2 , e u t l ieu , d a n s la s o i r é e , à 
l ' A m p h i t l i é â t r e d ' E n t o m o l o g i e , 4 5 b is , r u e d e B u f f o n , 
u n e r é u n i o n d e s M e m b r e s d e la S . P . H . N . p l a c é e s o u s la 
p r é s i d e n c e d e M . C u y C o l a s . 

Elle d é b u t a p a r la p r é s e n t a t i o n d e v u e s e n c o u l e u r s , p a r 
q u e l q u e s m e m b r e s d e la S o c i é t é . 

L ' i n t é r ê t d e c e s p r é s e n t a t i o n s r é s i d e d a n s la v a r i é t é d e s 
s u j e t s t r a i t é s , b i e n q u e l ' on p u i s s e r e g r e t t e r q u e les m a m m i -
f è r e s s o i e n t t r o p g é n é r a l e m e n t d é l a i s s é s , a ins i d ' a i l l e u r s q u e 
les o i s e a u x . 

A u s s i e s t - c e a v e c s a t i s f a c t i o n q u e l 'on p u t a d m i r e r les 
g r o s p l a n s e x c e l l e n t s d e c i n a u v e - s o u r i s , oeuv re d e M . L a s s u s . 

M M . Six e t C e o r g e s a v a i e n t t r a i t é d i v e r s i n s e c t e s e t 
r e p t i l e s ; M . R o u s s e a u m o n t r a d e s v u e s d ' a r a i g n é e s , d e 
c h e n i l l e s , d o n t c e l l e d ' u n S p h i n g i d é , le C e l e r i o e u p h o r b i a e , 
p o u r t e r m i n e r p a r la v u e d e s f l a m a n t s r o s e s d u z o o d e 
V i n c e n n e s s u r l e u r s n ids , c e qu i c o n s t i t u e , à n o t r e c o n n a i s -
s a n c e , la p r e m i è r e r é u s s i t e d e n i d i f i c a t i o n s u i v i e d ' é c l o s i o n s 
en c a p t i v i t é . E n f i n M . L e f è v r e d é m o n t r a , u n e f o i s e n c o r e , 
les g r a n d e s p o s s i b i l i t é s d e son a p p a r e i l qu i u t i l i s e d e s 
f i l m s d e 1 6 m m . 

M . F r a n c i s R o u x , A s s i s t a n t a u C e n t r e d e R e c h e r c h e s s u r 
le.; M i g r a t i o n s d e s M a m m i f è r e s e t d e s O i s e a u x ( C . R . M . M . O . ) 
qu i a v a i t b i e n v o u l u r e m p l a c e r le c o n f é r e n c i e r a n n o n c é , 
M . E t c h é c o p a r , m a l h e u r e u s e m e n t s o u f f r a n t , p r é s e n t a 1 2 0 
v u e s e n c o u l e u r s p r i s e s lors d e s e s m i s s i o n s d e r e c h e r c h e s 
o r n i t h o l o g i q u e s s u r la c ô t e d e M a u r i t a n i e e n 1 9 6 0 e t 1 9 6 1 . 

A p r è s a v o i r e x p o s é l ' o b j e t d e c e s m i s s i o n s : é t u d e p a r 
l i b a g u a g e d e s d é p l a c e m e n t s d e s o i s e a u x d e m e r n i c h a n t 
s u r les i les d u B a n c d ' A r g u i n , o b s e r v a t i o n d e la m i g r a t i o n 
p r é n u p t i a l e d e s O i s e a u x p a l é a r c t i q u e s le l o n g d u l i t t o r a l 
s a h a r i e n , M . R o u x f i t , b r i è v e m e n t , la r e l a t i o n d e s e s v o y a g e s . 
II r a p p e l a q u ' i l e u t la c h a n c e d ' e f f e c t u e r le p r e m i e r e n 
c o m p a g n i e d e M . J. D r a g e s c o , a u q u e l il d o i t d ' a v o i r p u se 
r e n d r e à t r o i s r e p r i s e s d a n s l ' a r c h i p e l d u B a n c d ' A r g u i n 
d e ma i à j u i l l e t 1 9 6 0 , e t d e r é a l i s e r a ins i u n e f r u c t u e u s e 
c a m p a g n e d e b a g u a g e . C e p e n d a n t c e f u t s e u l , à b o r d d ' u n e 
b a r q u e i n d i g è n e , q u ' i l d u t r e f a i r e l ' a n n é e s u i v a n t e la 
c i r c u m n a v i g a t i o n d e s c e s i les d é s e r t i q u e s p o u r c o m p l é t e r 
l ' é t u d e d u c y c l e a n n u e l d e l e u r a v i f a u n e . C e l l e - c i é t a n t 
d é s o r m a i s b i e n c o n n u e d e s n a t u r a l i s t e s , g r â c e a u x f i l m s 
e t a u x a r t i c l e s i l l u s t r é s q u e M . D r a g e s c o lui a c o n s a c r é s , 
M . R o u x t i n t à p r o j e t e r a u s s i d e s d o c u m e n t s r e l a t i f s à 
d ' a u t r e s a s p e c t s d e la c ô t e d e M a u r i t a n i e : p a y s a g e s , 
m i n é r a u x , v é g é t a u x , v i e e t a c t i v i t é s h u m a i n e s , f a u n e 
m a r i n e , e t c . 

C ' e s t a ins i q u e s e s i m a g e s n o u s r e p r é s e n t è r e n t t o u t 
d ' a b o r d le f a c i è s d e la c ô t e s a h a r i e n n e , t a n t ô t b a s s e e t 
s a b l o n n e u s e , t a n t ô t a b r u p t e e t r o c h e u s e , p u i s n o u s e n 

c a r a c t é r i s è r e n t le c l i m a t — d o n t le v e n t e s t l ' é l é m e n t 
d o m i n a n t — e n n o u s m o n t r a n t d e f a ç o n s a i s i s s a n t e les 
e f f e t s d e l ' é r o s i o n é o l i e n n e s u r les r o c h e s c a l c o - g r è s e u s e s 
d e la p r e s q u ' î l e d u C a p Blanc . 

A p p a r u r e n t e n s u i t e les é l é m e n t s r e p r é s e n t a t i f s d e la 
f l o r e d e s s a b l e s e t d e s v a s e s , e n t r e a u t r e s u n e V e r b é n a c é e , 
Avicennia nitida, d o n t la p r é s e n c e n e s e m b l e p a s a v o i r é t é 
s i g n a l é e si a u n o r d , le long d e la c ô t e o c c i d e n t a l e d ' A f r i q u e 
( les r a r e s e x e m p l a i r e s d e c e p a l é t u v i e r q u ' o n t r o u v e s u r 
les v a s i è r e s d u B a n c d ' A r g u i n s e r a i e n t les v e s t i g e s d e la 
m a n g r o v e qu i d e v a i t o c c u p e r a u t r e f o i s les r i v a g e s d e 
l ' a r c h i p e l ) . 

La p r o v e r b i a l e r i c h e s s e e n p o i s s o n s d e s e a u x m a u r i t a -
n i e n n e s f u t s o u l i g n é e p a r u n e s é r i e d e c l i c h é s i l l u s t r a n t les 
m o d e s d e p ê c h e p r a t i q u é s r e s p e c t i v e m e n t , e n Ba ie d u 
L é v r i e r p a r les C a n a r i e n s , e t s u r la c ô t e d u B a n c d ' A r g u i n 
p a r les t r i b u s I m r a g u e n s . Q u e l q u e s p o r t r a i t s d e c e s M a u r e s , 
d e s c e n d a n t s d e c a p t i f s no i r s , s e r v i r e n t d e t r a m e à u n e 
v i v a n t e é v o c a t i o n d e l ' e x i s t e n c e p é r i l l e u s e e t p r é c a i r e q u e 
m è n e n t les h o m m e s s u r c e t t e c ô t e d é s o l é e , s a n s e a u d o u c e , 
e t n ' a y a n t p o u r t o u t e r e s s o u r c e q u e les p r o d u i t s d e la p ê c h e 
qu i se p r a t i q u e à la n a g e s u r les h a u t s - f o n d s o ù a b o n d e n t 
les r e q u i n s . 

V i n r e n t e n f i n d e s p h o t o s d ' a n i m a u x d a n s l eu r m i l i e u : 
P h o q u e s m o i n e s (Monachus albiventer) d e s c ô t e s d e l ' A g u e r -
g u e r a u Rio d e O r o , D a u p h i n s d e s g e n r e s Tursiops e t Sotalia 
— c e s d e r n i e r s a p p a r t e n a n t s a n s d o u t e à u n e f o r m e n o u -
ve l l e , c a r a c t é r i s é e p a r le p ro f i l p a r t i c u l i e r d e l ' a i l e r o n 
d o r s a l — e t p l u s d e 15 e s p è c e s d ' o i s e a u x d e m e r , d o n t 
p l u s i e u r s , s a i s i e s e n vol d a n s d e s a t t i t u d e s e x t r ê m e m e n t 
é l é g a n t e s , s u s c i t è r e n t l ' a d m i r a t i o n . 

I n d é p e n d a m m e n t d e leur b e a u t é , c e s i m a g e s a v a i e n t 
s o u v e n t u n e g r a n d e v a l e u r d o c u m e n t a i r e , t e l l e c e l l e d e s 
j e u n e s H é r o n s s i é g e a n t d a n s u n n id f a i t d ' o s s e m e n t s d e 
P é l i c a n s , o u d e la M o u e t t e à t ê t e g r i s e , e s p è c e p r é d a t r i c e 
d e s c o l o n i e s d e C o r m o r a n s e t d ' A i g r e t t e s , s ' e n v o l a n t a v e c 
l ' œ u f d ' u n d e c e s o i s e a u x d a n s le b e c . 

C e s p h o t o s , M . R o u x les a r é a l i s é e s a v e c u n a p p a r e i l 
r é f l e x 2 4 X 3 6 d e m a r q u e j a p o n a i s e é q u i p é so i t d ' u n 
o b j e c t i f d e 5 5 m m à p r é s é l e c t e u r d e d i a p h r a g m e a u t o -
m a t i q u e , so i t d ' u n t é l é - o b j e c t i f d e 2 0 0 m m à b a g u e p r é -
s é l e c t r i c e . 

C e t t e i n t é r e s s a n t e e t m a g n i f i q u e 
v i v e m e n t a p p r é c i é e e t M . le P r é s i d e n t 
e x p r i m e r à M . F. R o u x t o u s s e s r e m e r c i e m e n t s p o u r a v o i r 
a c c e p t é d e r e m p l a c e r a u p i e d l evé M . E t c h é c o p a r d e si 
b r i l l a n t e f a ç o n . 

C . R. 

p r é s e n t a t i o n f u t 
C u y C o l a s t i n t à 

DÉCES DU PROFESSEUR PAUL REMY 

U n d e u i l v i e n t d e f r a p p e r le M u s é u m e n la p e r s o n n e d u 

t i t u l a i r e d e la c h a i r e d ' E c o l o g i e g é n é r a l e , q u ' u n a c c i d e n t 

c a r d i a q u e a t e r r a s s é a l o r s q u ' i l s e t r o u v a i t e n m i s s i o n a u 

C a b o n . 

Pau l R e m y n ' é t a i t q u e d e p u i s d e u x a n s p r o f e s s e u r a u 
M u s é u m , a y a n t q u i t t é la F a c u l t é d e s S c i e n c e s d e N a n c y 
p o u r s u c c é d e r a u P r o f e s s e u r C e o r g e s K u h n h o l t z - L o r d a t , 
a t t e i n t p a r la r e t r a i t e , d a n s la d i r e c t i o n d u L a b o r a t o i r e d e 
B r u n o y . C ' é t a i t u n n a t u r a l i s t e d e v o c a t i o n e t d e f o r m a t i o n . 
Ses d o n s d ' o b s e r v a t i o n , s o n g o û t d e la c o l l e c t i o n , d e l ' e x p é -
r i m e n t a t i o n t r o u v è r e n t l ' o c c a s i o n d e s ' é p a n o u i r a u c o n t a c t 
d o m a î t r e s é m i n e n t s c o m m e C u é n o t d o n t il f u t l ' a s s i s t a n t 
à N a n c y , d e B e a u c h a m p , p r o f e s s e u r à S t r a s b o u r g a l o r s q u ' i l 
y é t a i t m a î t r e d e c o n f é r e n c e s , p u i s a u c o u r s d e s é j o u r s d a n s 
d e s l a b o r a t o i r e s d e r e c h e r c h e s f r a n ç a i s e t é t r a n g e r s . D e s 
c o n t a c t s f r é q u e n t s a v e c la n a t u r e lui p e r m i r e n t d ' é t u d i e r 
d i v e r s e s f a u n e s d a n s l eu r s b i o t o p e s . La m i c r o f a u n e , n o t a m -
m e n t les m i c r o - A r t h r o p o d e s , r e t i n t p a r t i c u l i è r e m e n t l ' i n t é -
r ê t d u P r o f e s s e u r P. R e m y , qu i f u t l ' u n d e s p r e m i e r s à 
p o r t e r u n e a t t e n t i o n s é r i e u s e à c e s o r g a n i s m e s d o n t la 
c a p t u r e m ê m e p o s a i t u n p r é l i m i n a i r e e t d i f f i c i l e p r o b l è m e . 
Ses t r a v a u x d e s y s t é m a t i q u e s u r d e m u l t i p l e s e s p è c e s 

d ' a r t h r o p o d e s s e c o m p l è t e n t d e d o n n é e s é c o l o g i q u e s , e t 
l ' e n s e m b l e a b o u t i t à u n e i m p o r t a n t e c o n t r i b u t i o n a u T r a i t é 
d e Z o o l o g i e d u P r o f e s s e u r P . - P . C r a s s é . 

C h e r c h e u r d e c l a s s e , Pau l R e m y f u t aus s i u n e x c e l l e n t 
m a î t r e , e t la c o n s t a n c e d e l ' a t t a c h e m e n t q u e lui t é m o i g n a i e n t 
s e s é l è v e s , c e u x m ê m e q u e le t e m p s e t la d i s t a n c e é l o i g n a i e r i t 
a p p a r e m m e n t d e lui , t e n a i t a u t a n t d e la s y m p a t h i e qu ' i l 
s a v a i t i n s p i r e r q u e d e la v a l e u r d e s e s l e ç o n s . L e s b r i l l a n t s 
r é s u l t a t s o b t e n u s p a r les c a n d i d a t s q u ' i l p r é p a r a a u x c o n c o u r s 
u n i v e r s i t a i r e s s o n t u n e i l l u s t r a t i o n d e s e s p r o p r e s q u a l i t é s . 

A u M u s é u m , s o n t r o p r a p i d e p a s s a g e l a i s se r a d ' i m m e n s e s 
r e g r e t s e t d e c h a r m a n t s s o u v e n i r s : s o u v e n i r s d e c o n t a c t s 
p r o f o n d é m e n t h u m a i n s t o u t e m p r e i n t s d ' u n e d é l i c a t e s s e qui 
n ' e x c l u a i t p a s l ' a u t o r i t é , la f a i s a n t a d m e t t r e c o m m e on 
a c c e p t e s e r e i n e m e n t la j u s t i c e ; r e g r e t s d e l e u r b r i è v e t e . 
M a i s , d a n s la m e s u r e d u s o u v e n i r , le t e m p s c o r r i p t e p e u 
e u é g a r d à l ' h o m m e , e t c e t t e M a i s o n à l a q u e l l e il n ' a p p a r t i n t 
q u e d e u x a n n é e s s e r a auss i f i d è l e à la m é m o i r e d u P r o f e s s e u r 
Pau l R e m y q u e si u n d e s t i n m o i n s i n e x o r a b l e a v a i t p e r m i s 
q u ' e l l e p r o f i t â t l o n g t e m p s e n c o r e d e sa v a s t e s c i e n c e e t d e 
son l u m i n e u x s o u r i r e . 



L HISTOIRE NATURELLE PAR LES TIMBRES 

Après la belle série des timbres d'Oiseaux, émise en 1960, ta Pologne vient d'attirer l'attention de, 
zoo-phtlatehsles eti émeltatü une intéressante série de 12 timt^res figurant des Insectes i ottentwn des 

Si te procédé d'impression donne des images un peu « molles », si certaines espèces ne reurésentent 
P«,S- A B S O L U M E N T ta stUiouelle ou les couleurs exactes de l'espèce, un gros effort a élé f til ce enZnt nar ^ 
leeluuctens pour s'approeker de ta vérité. Aussi, mcdgré guelcjties dé cuüs ¡Leurs ces ^ 
itonorahles et capables d'être re,narguées par tes jeunes natarcdistes cl dc les Inéiter ù connaiîre les or 
gtnaux dans leur milieu puisqu'il .s'agit d'animaux européens vivant dans nos régions. 

H y m é n o p t è r e s A p i d a e . liombus. B o u r d o n . 9 , ta i l le : 
16 à 20 m m . 

L ' e s p è c e r e p r é s e n -
tée d o i t t r è s p r o b a -
b l e m e n l c o r r e s p o n -
d r e au B o m b u s 
p r a t o r u m d e L i n n é . 
T r è s c o m m u n au 
p r i n t e m p s . Les B o u r -
d o n s v i v e n t en soc i é -
tés qu i r e s s e m b l e n t 
à ce l l e s d e s G u ê p e s 
en ce s e n s q u ' e l l e s 
s o n t a n n u e l l e s : e l les 
c o m p r e n n e n t u n e 
r e i n e , d e s o u v r i è r e s , 

qu i s o n t d e s f e m e l l e s s t é r i l e s , et d e s m â l e s ; les 
o u v r i è r e s .sont, d a n s u n e m ê m e soc ié t é , d e t a i l l e s 
t r è s d i t r é r e n l c s ; d a n s c e r t a i n s c a s e l les p e u v e n t 
p o n d r e m a i s d o n n e n t n a i s s a n c e à d e s m â l e s . Les 
n i d s son t en g é n é r a l d a n s la t e r r e (L. B e r l a n d ) . 

Lépidop tè res - Pap i l ion idae . Parnassius apotlo 
« L ' A p o l l o n ». 

E n v e r g u r e : 68 
m m . E s p è c e l a rge -
ni e n t r e p r é s e n t é e 
d a n s n o s m o n t a g n e s 
f r a n ç a i s e s et d a n s 
j j r e s q u e t o u t e l 'Eu-
r o p e . T r è s v a r i a b l e 
s u i v a n t les r é g i o n s . 
On a d é c r i t d e n o m -
b r e u s e s f o r m e s . La 
c h e n i l l e v i t s u r d i -
v e r s e s C r a s s u l a c é e s : 
S e r n p e r v i v u m , S c -
d nm ; S a x i f r a g e s . 

I.épidoptères-Papilionidae. Papilio podcdirius L., le 
« F l a m b é » . 

E n v e r g u r e : 65 
m m . Ce g r a n d p a p i l -
lon au vol é l é g a n t et 
r a p i d e est l a r g e m e n t 
r é p a n d u en F r a n c e , 
d a n s la p a r t i e c e n -
t r a l e et m é r i d i o n a l e ; 
il est p l u s r a r e a u x 
e n v i r o n s d e P a r i s el 
p a r a î t a b s e n t d a n s 
le N o r d . 

Yole en a v r i l - m a i 
et cn j u i l l e t - a o û t . Il 
es t a t t i r é p a r les 

f l eu r s d e B u d d l e y i a et d ' A g n u s c a s f u s . La c h e n i l l e 
vit s u r d i f f é r e ' n t c s I t o s a c é e s . 
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l>cpidoptères-Papilionidae. Parnassius mnemosyne L. 

E n v e r g u r e : 52 
m m . E s p è c e m o n t a -
g n a r d e loca l i sée . Ce 
P a r n a s s i u s ex i s t e p a r 
p l a c e s d a n s les 
Alpes, le Massif Cen-
t ra l , la P r o v e n c e et 
les P y r é n é e s . Il vo le 
d a n s les p r a i r i e s d c 
m a i à ju i l le t . La 
c h e n i l l e se t r o u v e 
en a v r i l - m a i su r le 
C o r y d a l i s . 

Lépidoptères-Spbingidae. Acherontia átropos Linné. 
« Sphin.K t ê t e de m o r t » . 

E n v e r g u r e : 110 
m n P H 

¡ P O L S K A 

m m e n v i r o n . 

Ce r o b u s t e et b r u -
tal p a p i l l o n n o c t u r n e 
est e x t r ê m e m e n t 
c u r i e u x a v e c son 
de s s in p r o t h o r a c i q u e 
r e s s e m b l a n t à la p a r -
lic s u p é r i e u r e d ' u n 
c r â n e h u m a i n . Il a 
un vol p u i s s a n t et il 
p o s s è d e la f a c u l t é de 
f a i r e e n t e n d r e un 
son a igu l o r s q u ' i l est 

i n q u i é t é . P é n é t r a n t p a r f o i s d a n s les r u c h e s , il est 
tué p a r les abe i l l e s . D e v i e n t r a r e en F r a n c e . Fau t - i l 
cn a c c u s e r les e n g r a i s c h i m i q u e s ? Sa c h e n i l l e vit 
s u r la p o m m e d e t e r r e (et a u t r e s S o l a n é e s ) . Ju i l l e t 
à o c t o b r e . 

Hyménoptères-Formicidés. Formica rufa Linné. 

Long . : 4-8 m m . 

C 'es t la F o u r m i 
b i e n c o n n u e qu i f a i t 
un n id s o u t e r r a i n 
s i u ' m o n t é d ' u n d ô m e 
d e b r i n d i l l e s p lu s ou 
m o i n s élevé. On ne 
doi t p a s d é t r u i r e ces 
F o u r m i l i è r e s c a r 
l e u r s h a b i t a n t s sont 
ut i les , ils d é v o r e n t 
de n o m b r e u x insec-
tes n u i s i b l e s aux ar-
h r e s et aux p l an t e s , 

l în Su i s se et cn . \ l l e m a g n e , il est i n t e r d i t de r éco l t e r 
d e s n y m p h e s p o u r n o u r r i r les O i seaux d ' é levage . 
C.etle p r a t i q u e — hé!as ! — a l ieu cn F r a n c e , d a n s 
c e r t a i n e s r é g i o n s . 



C o l é o p t è r e s - L u c a n i d a e . IAICOIUIS ccrinis L in i ic , « C e r f -
vo lan t » ou « L u c a n e ». 

l .oiig. (lu cf : 30-90 m m . 
Le géan t de s Coléoplére.s 

f r a n ç a i s , le m â l e ligurt" 
s u r le t i m b r e , esl de 
be l le ta i l le et l a r g e m e n t 
p o u r v u de m a n d i b u l e s p h i s 
c fTrayan les ([ u c d a n g e -
reuses . l.a f eme l l e ne pos-
sède que des m a n d i b u l e s 
r é d u i t e s . La l a r v e vil au 
]5ied (les a r b r e s , s u r t o u t 
d a n s les C h ê n e s ; el le csl 
phylo]3hage . Il est a m u s a n t 
(le r e m a r q u e r que , seuls , 
d a n s le r è g n e a n i m a l , les 

m â l e s qu i p o r t e n t des « c o r n e s », se no t i r r i s s en t de 
végé taux et non de ])roies c a r n é e s . 

C o l é o p t è r e s - C a r a b i d a e . Cavubus (Chri/sortirahiis) 
anronitens F a b r i c i t i s . 

I .ot iguetir : 19-32 luiii. 

I.e « C a r a b e à re f le t s 
d ' o r » est un des noin-
b r e u x r e p r é s e n t a n l s d ' u n 
g e n r e l a r g e m e n t r é p a n d u 
de l ' E u r o p e à l 'Asie et à 
l ' A m é r i q u e d u N o r d . Car -
n a s s i e r s , se n o u r r i s s a n t de 
p r o i e s v i v a n t e s , q u e l q u e -
fo is de f r u i t s , i ls son t t r è s 
u t i les , d é t r u i s a n t d e n o m -
b r e u s e s e s p è c e s n u i s i b l e s 
a u x c u l t u r e s . L e s l a r v e s se 
t r a n s f o r m e n t en t e r r e et 
a p r è s u n e d i a p a u s e n y m -

p h a l e de f5 j ou r s , l ' a d u l t e so r t la nu i t — le p l u s 
s o u v e n t — p o u r se n o u r r i r . Le C. a u r o n i t e n s est 
r é p a n d u d e s C a r p a l b e s à la B r e t a g n e , il vit en fo rê t 
et ex i s t e a u x e n v i r o n s d c P a r i s . 

C o l é o p t è r e s - C . e r a i n b y c i d a e . Cerambyx cerdo l . i n n é . 

I . o n g u e u r : 23-50 inin. 

Cet te g r a n d e e s p è c e de 
« L o n g i c o r n e » , c o u l e u r 
de c u i r p l u s ou m o i n s 
s o m b r e est n o c t u r n e . Elé-
gan t , le C e r a m b y x c e r d o 
est m a l h e u r e u s e m e n t ré-
p a n d u d a n s d e n o n i l j r e u x 
p a r c s ou f o r ê t s , où les 
g r o s C h ê n e s v i v a n t s ser-
ven t d e n o u r r i t u r e a u x 
l a r v e s . On do i t d o n c le 
c o n s i d é r e r c o m m e un an i -
mal n u i s i b l e qu i . d a n s u n e 
p é r i o d e p l u s ou m o i n s 

longue , r é d u i t un C h ê n e à l ' é ta t de « p a s s o i r e » . 
Mâles et f e m e l l e s s o r t e n t au c r é p u s c u l e p o u r s ' a c c o u -
p l e r . I^ 'espèce est l a r g e m e n t r é p a n d u e en F r a n c e et 
on le t r o u v e aux Bois de Bou logne el d e V i n c e n n e s . 
.Sort d è s j u i n . 

C o l é o p t è r e s C a r a b i d a e . 

C o t é o p t è r e s - C e r a m b y c i d a e Hosatia alpina L i n n é . 

I . o n g u e u r : 20-40 min . 

I>a Rosa l i e de s Alpes qu i 
ex i s te auss i en Po logne , 
est c o n s i d é r é e p a r les Co-
l é o p t é r i s t e s c o m m e r e p r é -
s e n t a n t la p l u s jo l ie e s p è c e 
de l ' o r d r e , f . ' en tomo log i s t e 
J.-M. P l a n e t (Les Long i -
c o r n e s de L ' rance , P a r i s 
1929), d e v i e n t l y r i q u e lors-
qu ' i l p a r l e de ta I^osalia. 
Il est de fa i t que p a r ses 
t e in t e s d e v e l o u r s g r i s vio-
lacé et no i r , a v e c les 
a n t e n n e s a n n e l é e s de g r i s 

c l a i r o r n é e s de tou t l e s dc po i l s no i r s , ce t t e e s p è c e 
est t rès l)elle. Mais ces t e in tes se r a p p o r t e n t - e l l e s 
s e u l e m e n t à u n e o r n e m e n t a t i o n d é c o r a t i v e ? L ' a d u l t e 
ect(')t des h ê t r e s m o r t s et l o r s q u e l ' i n s e c t e c i r c u l e 
.sur ces a r b r e s une h o m o e h r o m i e r e m a r q u a b l e d i s s i -
mu le assez t)ien au r e g a r d l ' i n sec t e i m t n o b i l e . Y a-l-il 
lâ u n e p r o t e c t i o n c o n t r e ses e n n e m i s ? L e s l a r v e s 
v ivent d a n s les h é t r a i e s de m o n t a g n e . P o u r t a n t 
l ' e s p è c e a été renconl i -ee cn V e n d é e d a n s d ' a u t r e s 
e s s e n c e s (Aulnes , F r ê n e s , T i l l eu l s ) . E l le n ' e s t p a s 
nu i s ib l e , c a r elle ne vit que d a n s le b o i s m o r t , et 
n ' es t d ' a i l l e u r s p a s Irès a b o n d a n t e . 

Carabas (Megodonlns) viola-
cens r . i n n é . 

L o n g u e u r : 20-34 m m . 
. \ u t r e C a r n a s s i e r d u m ê m e 
g e n r e q u e le C. a u r o n i t e n s 
m a i s b e a u c o u p m o i n s 
s p e c t a c u l a i r e . L ' e s p è c e ty-
p i q u e est p r o p r e à l 'est de 
l ' E u r o p e et n 'es t r e p r é -
s en t ée en r > a n c e q u e p a r 
d e u x f o r m e s : l ' u n e du 
. lura (C. v i o l a c e u s m e y e r i ) 
et l ' a u t r e d e s .41pes m a r i -
t i m e s (C. v i o l a c e u s p i ce -
nus ) . Ces C a r a b e s sont 
p r o p r e s a u x f o r ê t s . Il 
ex i s t e d e n o m b r e u s e s r a c e s 

en A l l emagne , Po lo g n e , .Scand inav ie , p é n i n s u l e bal -
k a n i q u e , e tc . 

C o l é o p t è r e s - C a r a b i d a c . Calosoina sycoplianta L i n n é . 

L o n g u e u r : 21-35 m m . 
P r o p r e à l ' i ù i r o p e . Ce ca r -
n a s s i e r a i lé et o r n é de 
t e i n t e s m é t a l l i q u e s ver t 
d o r é é c l a t a n t e s est un an i -
m a l e x t r ê m e m e n t p r é c i e u x . 
En eiTet, c ' es t lu i qui fa i t 
d e s h é c a t o m b e s d e che-
n i l l es p r o c e s s i o n n a i r e s qui 
d é t r u i s e n t nos f o r ê t s , c 'est 
e n c o r e u n e e s p è c e à p ro-
téger . Il a é té i m p o r t é aux 
E t a t s - U n i s et a c c l i m a t é 
p o u r l u t t e r c o n t r e un lépi-
d o p t è r e n u i s i b l e P o r t h e t r i a 

d i s p a r . Il ex i s t e en F r a n c e u n e a u t r e espè(;e de 
C a l o s o m e : C. auropunctatum qu i , n o c t u r n e , dé t ru i t , 
d a n s les c u l t u r e s , les c h e n i l l e s d e s n o c t u e l l e s p a r a -
s i tes . Guy COLAS. 



— LES M O I N E S ET L A C I V I L I S A T I O N , p a r J e a n 
D e c a r r e a u x . Ed i t i ons A r t h a u d . 1 5 , 5 X 2 1 c m . B r o c h é s o u s 
c o u v e r t u r e e n 3 c o u l e u r s . 2 0 h é l i o g r a v u r e s e t 5 c a r t e s 
3 9 7 p a g e s . 

C e t o u v r a g e r e t r a c e le l e n t t r ava i l d e s m o i n e s qui e s s a i -
m è r e n t a p r è s la c h u t e d e l ' E m p i r e r o m a i n e n v i r o n c i n q 
s i è c l e s a p r è s l ' a v è n e m e n t d e J é s u s - C h r i s t . D a n s u n « d é s e r t » 
d e la fo i , les m o i n e s t i s s e n t u n r é s e a u d e c i v i l i s a t i o n . D e s 
m o n a s t è r e s s e f o n d e n t e t d e v i e n n e n t d e s c i t é s e x e m p l a i r e s . 
A l o r s q u e l ' O c c i d e n t t r a v e r s e u n e p é r i o d e d e c r i se , l 'Egl i se 
a réuss i g r â c e à s e s m o i n e s à r e m o n t e r le c o u r a n t e t à 
é t a b l i r les b a s e s d ' u n e n o u v e l l e c i v i l i s a t i on , d ' u n é t a t socia l 
qu i p e r m e t a u x h o m m e s d e se d é v e l o p p e r h a r m o n i e u s e m e n t 
e n p r o f i t a n t d e c o n d i t i o n s m a t é r i e l l e s , i n t e l l e c t u e l l e s , a r t i s -
t i q u e s e t r e l i g i e u s e s m e i l l e u r e s . 

U n e f o r m e d e c o n q u ê t e p a c i f i q u e s ' e x p r i m e d a n s c e 
l ivre qu i m é r i t e à p l u s d ' u n t i t r e d ' ê t r e lu e t p e n s é . 

— LE RAPT, p a r R o g e r F r i s o n - R o c h e . Ed i t i ons A r t h a u d . 
F o r m a t H X 1 8 , 5 . B r o c h é s o u s c o u v e r t u r e e n 3 c o u l e u r s . 
3 2 0 p a g e s . P r ix : 1 4 , 4 0 N F . Re l i é t o i l e , p r i x : 2 1 , 6 0 N F . 

A p r è s a v o i r cho is i c o m m e d é c o r d e s e s p r e m i e r s r o m a n s 
les g r a n d e s é t e n d u e s s a h a r i e n n e s , R o g e r F r i s o n - R o c h e s ' e s t 
l a i s sé t e n t e r p a r les l i eux e t les s i t e s d u p a y s d e la n u i t 
a r c t i q u e . P o u r é c r i r e c e n o u v e l o u v r a g e il lui a f a l l u 
s ' e n f o n c e r à l ' i n t é r i e u r d e s t e r r e s h a b i t é e s p a r les L a p o n s 
n o m a d e s d u C e r c l e p o l a i r e e t s e f a i r e a d m e t t r e d a n s leur 
m i l i e u p o u r d é c o u v r i r l eu r h i s t o i r e , l eu r c r o y a n c e e t é t u d i e r 
l eu r p s y c h o l o g i e . 

De c e c o n t a c t e s t n é c e r o m a n p a s s i o n n a n t qu i c o n t e 
l ' a v e n t u r e d e f a m i l l e s h a b i t u é e s , d e p a r l eu r s i t u a t i o n 
g é o g r a p h i q u e e n t r e la S u è d e o t la F i n l a n d e , à la c o n t r e -
b a n d e e t a u x vo l s d e t r o u p e a u x . M a i s si l ' h i s t o i r e e l l e - m ê m e 
es t a t t a c h a n t e , r i en n ' e s t t o u t e f o i s p l u s a t t i r a n t q u e les 

d e s c r i p t i o n s qui n o u s e n t r a î n e n t d e la T a ï g a a u x m o n t s 
c h a u v e s e t a u x b o u l e a u x n a i n s . 

U n e x c e l l e n t l ivre p o u r les v a c a n c e s . 

— PROFONDEUR 11 0 0 0 METRES, par j a c q u e s Piccard 
Ed i t ions A r t h a u d . F o r m a t 15 X 2 5 c m . Broché sous c o u -
v e r t u r e 3 c o u l e u r s . 2 7 3 p a g e s . 

l a c q u e s P i cca rd e s t le f i ls d u r e g r e t t é P r o f e s s e u r P icca rd , 
c o n n u d e t o u s pa r ses e x p l o i t s en ba l lon s t r a t o s p h é r i q u e 
qu! o n t o u v e r t la vo ie à la n a v i g a t i o n d a n s le C o s m o s e t 
p a r la c o n s t r u c t i o n d e son b a t h y s c a p h e qui o u v r a i t la vo le 
à la n a v i g a t i o n s o u s - m a r i n e p r o f o n d e . 

Il n o u s r a c o n t e d a n s c e l ivre l ' h i s t o i r e d e t o u t e l ' a v e n t u r e 
d e p u i s l ' i n v e n t i o n d u b a t h y s c a p h e j u s q u ' a u x g r a n d e s p l o n g é e s 
d u « p r o j e t N e c t o n » . Si le 11 a o û t 1 9 5 3 la p r e m i è r e 
p l o n g é e d u T r i e s t e s ' é t a b l i t p a r 8 m è t r e s d e f o n d , que l 
s u c c è s e n r e g i s t r a le P r o f e s s e u r P icca rd lo r sque le 2 3 j a n -
v ie r 1 9 6 0 il a t t e i g n i t la p r o f o n d e u r d e 1 0 9 1 6 m è t r e s . 

G r â c e à son i n g é n i o s i t é , à sa p a t i e n c e le P r o f e s s e u r 
P icca rd a m i s au s e r v i c e d e s s a v a n t s d u m o n d e e n t i e r u n 
a p p a r e i l c a p a b l e d e d e s c e n d r e à n ' i m p o r t e q u e l l e p r o f o n d e u r 
p e r m e t t a n t l ' é t u d e in situ d e s m y s t è r e s d e s g r a n d s f o n d s 
s o u s - m a r i n s . 

— L A B A T A I L L E DE M I D W A Y , par T h a d d e n s V T u l e j a 
F e r m â t 15 X 2 0 c m . 2 4 2 p a g e s . 

R é c i t d ' u n e b a t a i l l e d é c i s i v e qui m a r q u a u n t o u r n a n t 
d e la g u e r r e qui o p p o s a la M a r i n e d e s E t a t s - U n i s e t la 
M a r i n e j a p o n a i s e . M a l g r é son a f f a i b l i s s e m e n t a p r è s le 
m a s s a c r e d e Pear l H a r b o u r s ix m o i s p l u s t ô t , la M a r i n e 
a m é r i c a i n e r e m p o r t a c e s u c c è s qui p e r m i t d e r é d u i r e à 
n é a n t les p r é t e n t i o n s j a p o n a i s e s d ' i n v i n c i b i l i t é . 

(à suivre page 47). 

MUSÉUM NATIONAL D'HISTOIRE NATURELLE 

DISTINCTION 

La R e v u e « S c i e n c e e t N a t u r e » a le p la is i r d ' e x p r i m e r 

t o u t e s s e s f é l i c i t a t i o n s à M . le P r o f e s s e u r Y v e s Le G r a n d , 

t i t u l a i r e d e la c h a i r e d e P h y s i q u e a p p l i q u é e d u M u s é u m , 

q u i v i e n t d ' ê t r e p r o m u O f f i c i e r d e la L é g i o n d ' h o n n e u r . 

NOS LECTEURS RECHERCHENT.. . 

— U n a b o n n é r e c h e r c h e a f i n d e c o m p l é t e r sa c o l l e c t i o n 

d e « S c i e n c e e t N a t u r e » , les n u m é r o s s u i v a n t s en bon 
état : n° 2 M a r s - A v r i l 1 9 5 4 , n ° 4 J u i l l e t - A o û t 1 9 5 4 , n" 6 

N o v e m b r e - D é c e m b r e 1 9 5 4 e t n° 8 M a r s - A v r i l 1 9 5 5 , é p u i s é s . 

Les p e r s o n n e s s u s c e p t i b l e s d e s a t i s f a i r e t o t a l e m e n t o u 

p a r t i e l l e m e n t c e d é s i r , s o n t p r i é e s d e s ' a d r e s s e r d i r e c t e m e n t 

à M o n s i e u r P I E D N O I R G é r a r d , 1 1 6 , r u e d e l ' A b b é - G r o u l t , 

P a r i s 15°. 

— U n a b o n n é r e c h e r c h e n° 3 3 d e « S c i e n c e e t N a t u r e » 

p o u r c o m p l é t e r c o l l e c t i o n . P r i è r e a d r e s s e r n u m é r o a u M u s e u m 

N a t i o n a l d ' H i s t o i r e N a t u r e l l e . M . P U J O L , 5 7 , r u e C u v i e r , 

P a r i s 5°. M e r c i . 

— P r o f e s s e u r d e s c i e n c e s r e c h e r c h e les f a s c i c u l e s IA e t IB 

d e la F a u n e d e F r a n c e d e R é m y P e r r i e r , n o n r é é d i t é s e t 

i n t r o u v a b l e s e n l ib ra i r i e , e t e s p è r e q u e q u e l q u e c o l l è g u e l e s 

p o s s è d e s a n s les u t i l i s e r o u c o n n a î t q u e l q u ' u n q u i p o u r r a i t 

les lui p r o c u r e r . A d r e s s e r t o u t e c o r r e s p o n d a n c e à M o n s i e u r 

J. C H I A P A L E , P r o f e s s e u r d e S c i e n c e s , Eco le P u b l i q u e d e 

G a r ç o n s , C o u r s C o m p l é m e n t a i r e d u P a r c d e la Bocca , 

C a n n e s ( A l p e s - M m e s ) . 

Vous vous 

intéressez 

à la 

Géographie 

napUBLlOUE OL- NIGER 

mu 200^ 

à l 'Histoire des peuples 

à la flore 

à la faune qui peuple 

les airs - les terres - les mers 

Collectionnez les timbres - poste 
de plus de 20 pays différents - vendus à 

l'AGENCEdesTIMBRES-POSTE 
d'OUTRE-MER 

85, Avenue de la Bourdonnais - P A R I S - V i l 



COULEUR H A U T E FIDÉLITÉ 

le 

Après 25 ans de suprématie mondiale 

Kodachrome 
fait peau neuve ! 

IE(ô)(oliiIk 

En effet, Kodak vient de lancer le Film Kodachrome II: 25 ASA ! 

Le banc d'essai du Kodachrome II a donné les résultats suivants : 

2 fo i s '/2 p l u s r a p i d e q u e le K o d a c h r o m e t r a d i t i o n n e l , 

r e n d u d e s c o u l e u r s p l u s f i d è l e , 

d é f î n i i i o n accrue , 

m e i l l e u r c o n t r a s t e . 

Ce film existe en 24 x 36 mm, 8, 9 - et 16 mm dans les 2 types : "Lumière 
du Jour" et "Lumière Artificielle". 

Profitez de cette dernière nouveauté en matière de film couleur : 
photographiez et filmez, par tous les temps, à l'intérieur comme à 
l'extérieur, avec toutes les chances de succès, avec le Film Kodachrome II 



L E S L I V R E S (snile de la page 45) 

^ ' ' i l c u r ' » dans la Collection « L'Aventure 

A i r ^ , r CHASSEURS DE TETES, par 

Prix 9 75 n f " ' + " 

Duran t quat re ans l ' au teur accompagné de sa femme et 
d.- sa f i l l e agee de 7 ans, Craciela, vécu t une aven tu re à 
a fois pen l leuse et ex t raord ina i re à travers le Vénézue la 

la Co lombie , I Equateur, le Pérou et le Brésil. II assista à dé 
nombreuses cérémonies plus ou moins mystér ieuses e t 
sécrétés, m e t t a n t , par son indiscrét ion, p lusieurs fois sa 
v ie en danger. Réduc t ion d ' une tê te , scène d ' i n i t i a t i o n 
fetes r i tue l les peup le ren t son pér ip le e t c 'est r iche de fa i ts 
qu II a pu ecr i re ce réc i t passionnant, vér i tab le roman 
d aventure , 

— L ' A V I A T I O N S O U S - M A R I N E , par D i m i t r i Reb i ko f f , 
Un vo l ume m 8°. 2 5 0 pages. Pr ix : 9 , 7 5 NF + T . L. 

A n c i e n pho tographe de presse, D i m i t r i Rebi l^off après 
avoir i nven te le f lash é lec t ron ique, f u t pr ié par le Di rec teur 
du C lub A l p i n sous -mar in d 'adapter son apparei l aux prises 
de vues sous-mannes. Et c 'est en p longeant pour e f fec tue r 
des essais qu il lu i na î t la passion de l ' aven tu re s o u s - m a r i n e 
e t I envie de créer des apparei ls de propuls ion. La réa l i -
sat ion d une sor te d 'av ion sous-mar in m u é lec t r i quemen t est 
sa dern ie re inven t ion . Dans son l ivre il nous re late non 
seu lement l ' h i s to r ique et l ' évo lu t i on de son apparei l lage 
mais les croisieres qu ' i l en t rep r i t lors de missions pour la 
pose d u doub le câble é lec t r ique ent re la France et l ' A n g l e -
ter re au fond de la Manche ou lors de ses plongées aux 
Bahamas, ou plus près de nous le long des côtes de Corse. 

Bien que f r i san t f r é q u e m m e n t le danger, l ' au teur reste 
s imp le dans son réc i t c o m m e savent l 'ê t re ceux pour qu i 
I hero isme fa i t par t ie de la vie courante . 

A U X E D I T I O N S DU SEUIL. Dans la Collection Microcosme. 
Serie le Rayon de la Science. 

— L ' A S T R O N A U T I Q U E , par Jacques Lachn i t t . Format 
12 X 18 cm. 192 pages. 

Su je t d ' ac tua l i t é qu i a t t i re ra les lecteurs avides de 
comprendre c o m m e n t un eng in peut échapper à l ' a t t r a c t i o n 
ter rest re , se placer dans l 'espace sur une o rb i t e dé te rm inée , 
et reveni r sur Ter re sans dommage 

N o n seu lement l ' au teu r nous fa i t le réc i t h is to r ique qu i 
a c o n d u i t l ' h o m m e à concevoi r un te l maté r ie l mais il nous 
expose avec s imp l i c i t é tou tes les théor ies e t les réal isat ions. 
Rien n 'es t oub l ié dans ce p e t i t vo l ume accessible à tous 
Apres l 'avo i r lu on ne peu t qu ' ê t r e surpr is de l ' e x t r ao rd i -
na i re e t prod ig ieuse rap id i té avec laquel le s'est développé 
c e t t e science qu i a provoqué éga lement l ' ex tens ion de n o m -
breuses techn iques annexes. 

Si l ' A s t r o n a u t i q u e a p r o f i t é des autres sciences comme 
l ' as t ronomie , la ch im ie , la bio logie. . . el le les fera bénéf ic ie r 
a son tou r des découver tes qu 'e l le pe rme t t r a désormais aux 
hommes. 

— L ' A L I M E N T A T I O N , par François Léry. Format 
12 X 18 cm. 191 pages. 

Vo i c i éga lemen t un l ivre d ' ac tua l i t é qu i pose le prob lème 
de la f a i m d u monde, p rob lème assez angoissant e t lo in 
d ' ê t r e résolu. De t o u t temps l ' h o m m e a eu f a i m ; les famines 
p e u p l e n t l ' h is to i re . A u j o u r d ' h u i si ces dernières sont mo ins 
f réquen tes e t moins spectacula i res, i l n ' en ex is te pas moins 
une f a i m pern ic ieuse, cel le qu i résul te d ' u n déséqu i l ib re 
a l imen ta i re , d ' u n e m a l n u t r i t i o n . François Léry expose avec 
compé tence et soul igne l ' impo r tance des carences pro té iques, 
la nécessi té de v i t am ines e t le rôle très complexe mais 
indispensable des sels m iné raux dans l ' a l imen ta t i on . Le 
dern ie r chap i t r e est consacré à un « survo l du monde 
a f f a m é », tab leau qu i nous laisse une impression de grande 
tr istesse. Ma i s l ' au teu r ose espérer que les techn iques 
modernes au ron t raison de ce f léau si les hommes veu len t 
b ien consacrer leurs e f f o r t s , leur in te l l i gence e t leur a rgen t 
à l u t t e r con t re la fa im. Ma is il y a un si... ! ! ! 

Ouvrage à l ire, car on ne peu t ignorer ce prob lème. 

(à suivre paye 48). 

VIENT DE PARAITRE 

les sciences 
CHIMIE 

PHYSIQUE 

ASTRONOMII 

sous la direction de L Leprince-Ringuet, 
de l'Académie des sciences. 

les sciences 
CMIMie PHfSWE ASI«ONOVIt 

LAnowsse 

i l " , ---•' 'ï ' ' ' ' r , -i- > i. i — f t 

dans la nouvelle collection Larousse 
" Pour Connaître ". 

Clair, pratique, agréable à consulter, très 
abondamment il lustré (croquis, schémas, 
photographies, dessins, en noir et en 
couleurs) cet ouvrage met à la portée 
des adolescents les fabuleuses conquê-
tes scienti f iques du monde moderne. 

Un guide précieux, non seulement pour 
les jeunes, mais aussi pour leurs aînés. 

1 vo lume rel ié ( 2 2 x 2 7 , 5 cm), sous jaquette 

en cou leurs , 368 pages. 1856 i l lustrations 

en noir et 244 en couleurs , glossaire des 

termes scient i f iques, index. 

chez tous les libraires 



LES L I V R E S {suite de lu page 47) 

— DES OISEAUX DANS LA VIE, pa r P ie r re Pel ler in . 
Edi t ions M e s m a e l - C h a r l i e r , Par is . 2 2 4 p a g e s . 10 i l l u s t r a t i ons 
hors t e x t e . Pr ix : 1 1 , 7 0 NF. 

L ' a c c e n t a é t é mis en pa r t i cu l i e r d a n s c e t o u v r a g e , su r les 
o i s e a u x qui r e c h e r c h e n t le vo i s inage d e l ' h o m m e : c i gognes , 
h i ronde l l e s , e t c . Les é t u d e s d é t a i l l é e s , é t a y é e s d ' e x c e l l e n t e s 
o b s e r v a t i o n s , n e m a n q u e n t p a s d e p o é s i e e t le s u j e t pa r 
l u i - m ê m e se r é f è r e d ' u n e c e r t a i n e ph i l o soph i e . 

L ' a u t e u r c o n s a c r e c e r t a i n s c h a p i t r e s a u x p i g e o n s v o y a g e u r s 
e t à leur a c t i o n a u cou r s d ' é v é n e m e n t s d r a m a t i q u e s , a u x 
f a u c o n s , a u x v a u t o u r s , a u x p e r r o q u e t s . II r é h a b i l i t e à j u s t e 
t i t r e les c h o u e t t e s e t les h i b o u x e t , c o m m e C o l e t t e , il 
d é c o u v r e les m o i n e a u x d e Par is . II les é t u d i e d e sa f e n ê t r e , 
il les o b s e r v e e t n o u s livre ce s q u e l q u e s p a g e s i n a t t e n d u e s . 

— SOL, MICROFLORE ET VEGETATION. Equi l ib res 
b i o c h i m i q u e s e t c o n c u r r e n c e b io log ique , p a r B. Boul lard 
e t R. M o r e a u . M a s s o n e t Cie , é d i t e u r s , Par is . 1 7 2 p a g e s . 
19 p l a n c h e s d o n t 16 hors t e x t e , 13 f i g u r e s , 13 t a b l e a u x . 
C a r t o n n é sous j a q u e t t e . Prix : 2 0 NF . 

O n ignora i t , j u s q u ' à ces d e r n i è r e s a n n é e s , c e qui se 
p a s s a i t d a n s le sol e t les i n t e r a c t i o n s d e c e l u i - c i a v e c le 

m o n d e v é g é t a l . Des t r a v a u x r é c e n t s o n t m o n t r é q u e les 
é c h a n g e s qui s ' e f f e c t u a i e n t e n t r e le sol e t la v é g é t a t i o n 
é t a i e n t s u r t o u t d ' o r d r e b i o c h i m i q u e . Ces c o n n a i s s a n c e s n o u -
ve l les d é f i n i s s e n t les p h é n o m è n e s qui r è g l e n t à c h a q u e 
é c h e l o n d e la v ie v é g é t a l e , le p r o c e s s u s d ' é c h a n g e . C h a q u e 
g r o u p e d e v é g é t a u x n e c o n s t i t u a n t q u ' u n e p a r t i e d ' u n i nd i -
v idu p lus g r a n d , u n e p e t i t e m o d i f i c a t i o n r i sque d ' e n t r a î n e r 
sut l ' e n s e m b l e d e s p e r t u r b a t i o n s g raves . 

II é t a i t i n d i s p e n s a b l e d ' i n s i s t e r su r les r a p p o r t s é t r o i t s 
qui e x i s t e n t e n t r e le sol, sa m i c r o f l o r e e t sa v é g é t a t i o n . 

Un livre p le in d ' e n s e i g n e m e n t e t d ' a c t u a l i t é . 

A U X EDITIONS LA FARANDOLE. Pour les jeunes de 7 
à 10 ans. 

— A U FOND DE L'EAU, pa r N . S ladkov . T r a d u i t d u 
r u s s e p a r N i n a L a p i n n . Dess ins d e I. S m o l n i k o v . Pr ix : 
6 , 5 0 NF . 

T r è s bel a l b u m i l lus t ré j o i g n a n t l ' u t i l e à l ' a g r é a b l e , s u i -
v a n t l ' h e u r e u s e o r i e n t a t i o n d e s éd i t i ons La F a r a n d o l e . 
S ' a j o u t e à la l i s te d é j à l o n g u e d e leurs p u b l i c a t i o n s p o u r les 
j e u n e s , d o n t n o u s n ' a v o n s q u ' à louer l ' i n t é r ê t d e s t e x t e s e t 
le so in d e la p r é s e n t a t i o n . 

COMMUNIQUE : ENNA 150 
Moderne ef cligne de confiance 

Le c ô t é le p lus a t t r a y a n t d e la p h o t o g r a p h i e . . . 
c ' e s t la p r o j e c t i o n — c o m m e le p r é t e n d e n t les a m a t e u r s 
e n t h o u s i a s t e s qui c o n n a i s s e n t le E N N A 1 5 0 . 

M a n i e m e n t c o n f o r t a b l e , e x é c u t i o n s o i g n é e e t d e b o n 
g o û t , a b s o l u m e n t d i g n e d e c o n f i a n c e , f o n c t i o n n e m e n t 
i m p e c c a b l e a v e c t o u t e la g a m m e d i v e r s e e t v a r i é e d e s 
c a d r e s - c a c h e s , c e s o n t là les a v a n t a g e s m a r q u a n t s d u 
n o u v e a u p r o j e c t e u r p o u r d i a p o s i t i v e s : E N N A 1 5 0 . 

C e r t a i n e m e n t le n o m E N N A , d e pa r sa r é p u t a t i o n m o n d i a l e 
c o m m e s p é c i a l i s t e d e l ' o b j e c t i f , n e v o u s e s t p a s i n c o n n u . 
La p r o j e c t i o n d e vos Dias d e v i e n t un réel p la is i r d o n t v o u s 
a v e z m a i n t e n a n t a u t a n t d e s a t i s f a c t i o n q u e vos i n v i t é s -
s p e c t a t e u r s . 

Un m a g a s i n - c l a s s e u r p o u v a n t c o n t e n i r 3 6 d i a s v o u s 
p e r m e t d e t e n i r d e l ' o rd re d a n s vos c o l l e c t i o n s t o u t e n v o u s 
a s s u r a n t u n e p r o j e c t i o n a i sée e t a g r é a b l e . La g l i ss iè re su r 
le c ô t é d r o i t d u p r o j e c t e u r , p a r un m o u v e m e n t d e va e t 
v i e n t , f a i t a v a n c e r a u t o m a t i q u e m e n t le m a g a s i n e t les d ias 
s o n t p r o j e t é s l ' u n a p r è s l ' a u t r e a u r y t h m e q u e v o u s 
i m p o s e z v o u s - m ê m e . Par u n e s i m p l e p res s ion le m a g a s i n 
r e c u l e ou a v a n c e e n « s a u t a n t » u n n o m b r e q u e l c o n q u e 
d e d i a s . 

La m i s e a u p o i n t a p p r o x i m a t i v e se f a i t d i r e c t e m e n t su r 
l ' o b j e c t i f , la n e t t e t é a b s o l u e s ' o b t i e n t e n t o u r n a n t le 
b o u t o n rayé su r le c ô t é d r o i t d u p r o j e c t e u r . 

L ' i nc l i na i son d u p r o j e c t e u r e s t r ég l ab l e j u s q u ' à 6° e n 
t o u r n a n t les p i e d s a v a n t m u n i s d ' u n e b a g u e spéc i a l e . Se 
se rv i r d u E N N A 1 5 0 c ' e s t e n f i n f a i r e d e la p r o j e c t i o n 
c o n f o r t a b l e . 

L ' o b j e c t i f d o n t e s t é q u i p é ce p r o j e c t e u r a é t é é t u d i é 
t o u t s p é c i a l e m e n t . 

Par u n s y s t è m e d e c o n d e n s a t e u r s a s p h é r i q u e s e n c o m b i -
na i son a v e c un mi ro i r c o n c a v e e n ve r r e d e p réc i s ion , 
l ' o b j e c t i f spéc ia l a s s u r e u n e p r o j e c t i o n d ' u n e n e t t e t é e t 
d ' u n e c l a r t é s u r p r e n a n t e s . 

A la b a s e d e ce r e n d e m e n t e x c e p t i o n n e l se t r o u v e le 
f a m e u x o b j e c t i f E N N A C O N I : 2 , 8 / 8 5 m m qui a é t é t o u t 
p a r t i c u l i è r e m e n t é t u d i é p o u r la p r o j e c t i o n e n c o u l e u r s . 

U n s y s t è m e d ' a é r a t i o n i n g é n i e u x d o u b l é d ' u n f i l t r e a n t i -
c a l o r i q u e e f f i c a c e p r o t è g e n t vos d ias c o n t r e t o u t e x c è s 
d e c h a l e u r . 

Un c o f f r e t é l é g a n t p e u t ê t r e livré avec v o t r e p r o j e c t e u r 
e t o u t r e ce lu i - c i il p e u t é g a l e m e n t c o n t e n i r 3 m a g a s i n s 
X 3 6 d i a s à l ' abr i d e la p o u s s i è r e . 

Dé ta i l s t e c h n i q u e s : 

H a u t e u r d u p r o j e c t e u r : 1 0 5 m m , l a rgeur 1 7 0 m m , 
p r o f o n d e u r 2 3 0 m m . 

C o n d e n s a t e u r a s p h é r i q u e t r a i t é ( é g a l e m e n t l ivrable p o u r 
1.3 p r o j e c t i o n d e d i a s 4 c m X 4 cm) Mi ro i r c o n c a v e e t 
F i l t re a n t i - c a l o r i q u e . 

O b j e c t i f d e p r o j e c t i o n co r r i gé à 3 l en t i l l es 

E n n a g o n 1 : 2 , 8 / 8 5 m m 

ou su r d e m a n d e Ennagon 1 : 2 , 8 / 1 0 0 m m 

L a m p e à e r g o t s 1 5 0 W . — L o n g u e u r d u c â b l e - c o u r a n t 
2 m . 

Inc l ina ison r é g l a b l e j u s q u ' à 6 d e g r é s . 

I n t e r r u p t e u r i n c o r p o r é d a n s le châss i s . 

Etablissement H. MARGUET 

T E L E - Z O O M 1 : 4 / 8 5 - 2 5 0 mm 
C e t « ob jec t iF c a o u t c h o u c » réa l i sé pou r les appa re i l s 

r e f l ex , Edixa, E x a k t a , Exa II, P e n t a c o n , P r a k t i c a ou 
P r a k t i n a , e s t le p r e m i e r réa l i sé e n A l l e m a g n e e t i n t r o d u i t 
su r le m a r c h é . 

C e t t e r e m a r q u a b l e c o n s t r u c t i o n E N N A se d i s t i n g u e pa r 
u n e e x c e p t i o n n e l l e q u a l i t é d ' i m a g e p o u r t o u t e s les foca les , 
a insi q u e pa r un e x c e l l e n t r e n d u d e s c o u l e u r s . 

Notes fechniques : 
A n g l e d e c h a m p 2 5 à 10° 

N o m b r e d e l en t i l l e s 12 

T y p e d e d i a p h r a g m e 

Mise a u p o i n t p o u r 

Mise au p o i n t p o u r 

D i a m è t r e m a x i m u m 

L o n g u e u r t o t a l e 

Poids 

T y p e d e f i l t r e 

B a g u e p r é s é l e c t r i c e à b u t é e 

f = 8 5 m m j u s q u ' à 0 , 6 0 m 

f = 2 5 0 m m j u s q u ' à 3 , 3 0 m 

8 3 m m 

1 9 0 m m 

1 2 0 0 g 

f i l t r e - v a n n e à in sé re r d a n s le 

c o r p s a r r i è r e . 

Etabl issement H. MARGUET 

LE DIRECTEUR G E R A N T : A N D R E M A N O U R Y P R I N T E D IN F R A N C E I M P . DE C O M P I E G N E 



W I L D 
HEERBRUGG 

M i c r o s c o p e s t é r é o s c o p i q u e M 5 

Microscopes de recherche, de 

travaux pratiques, de voyage ; 

microphotographie, 

microcinématographie. 

SOCIÉTÉ WILD PARIS 
41, AVENUE DE VILLIERS - PARIS-17 
Tél. W A G . 8 3 - 9 9 

s o n t 

les q u a l i t é s 

c o n s t a n t e s 

de nos p r o d u i t s : 

pap ie r s , f i l m s , 

ca lques & p l a q u e s 

Pour t o u l p r o b l è m e , 

c o n s u l t e z - n o u s 

SOCIÉTÉ NOUVEULE 

/IS DE TRÈFLE 
71 r. de M a u b e u g e . Par is 10* 

L A M . 7 9 - 2 0 

us ine à C a r p e n t r a s 

Pour t O L i s vos travaux de reproduction 
les plus délicats : 

• de documents : D O C U M A S 
support papier ou support calque. 

• de consignes, textes, pt iotogrammétr ie 
sur métal : AS ALU 
plaque d'aluminium traitée résistant 
aux abrasions et corrosions. 

• d'enregistrement de spots lumineux 
ou cathodiques : ENREGISTRAS 
support papier ou support calque, 

• de tirage par contact 
ou agrandissement : A S B R O M 
papier bromure donnant 
une très grande rictiesse de tons. 
Utilisez 
nos papiers ultra-contraste 
nos produits ptioto-chimiques 
nos papiers auto-vireurs pour 
tirage au jour CITRATAS-BIOCELLAS 
nos pellicules ASPAN pour amateurs. 

de mé ( ^ i l m . 

les lampes 

leur assurent 

lumière + fraîcheur 
PROTECTION TOTALE DE U PELLICULE 

CHEZ VOTRE REVENDEUR HABITUEL 



Netteté instantanée 
par le système 

O J O V O F L E ) 0 

G R O S E X C L U S I V E M E N T 
fr 

N o t i c e s p é c i a l e f r a n c o s u r d e m a n d e 

Objectifs N O V O F L E X pour mise au point rapide 
Dans les object i fs N O V O F L E X pour mise au po in l rapide, nous avons combiné des 
o b j e c t i h té lé de grande précision avec le système N O V O F L E X de mise au point rapide. 
C e sont les seuls ob jec t i fs à long foyet possédant une mise au point rapide par s imple 
poignée révolvei 
Les object i fs N O V O F L E X pour mise au point rapide existent en quatre longueurs de 
foyer : 2 4 0 , 5 0 0 , 4 0 0 et 4 6 0 mm. Leur assemblage, poignée de mise au point e l tê te 
d ' ob jec t i f , pe rme l !e chaf>gemenl d 'ob jec l i f . Vous pouvez util iser avec la poignée de mise 
au point rap ide, lous les object i fs télé N O V O F L E X convenant pour vot re format. 
L 'opt ique des object i fs N O V O F L E X pour mise au point rapide se compose d 'un sysième 
de lent i l les de qual i té, garantissant des images d 'une grande netteté e l de beaucoup d 'éc la l . 
Les object i fs N O V O F L E X pour mise au point rapide possèdent la cor rec t ion couleur ; 
toutes les surfaces de lent i l le entrant en contact avec l 'a i r sont pourvues d 'un revêtement 
an l i - re f le l . 

PHOTO SERVICE R. July 
6 8 . RUE D'HAUTEVILIE • PARIS (X') • Tél. PRO 25-20 , 0 0 4 7 • TA! 89-04 

Films 
Ciné-fUms 

GEVACOLOR 
Dans toutes 
recherches 
scientifiques 
collections 
documentaires 
aspects de la vie... 

...i/y a un emploi des produits 




